
DES FUSÉES ATOMIQUES A FOMSE

Ces flèches d'acier se dressent depuis
peu sur l'île de Formose . Ce sont des
fusées du type « Nike-Hercules » qui

peuvent propulser une charge
atomique.

Le < X-15 > américain emmènera
un homme dans l'espace

// atte indra l 'altitude de 160 km. à la vitesse de 6000 km- à l 'heure
(Exclusivité « Feuille d avis de
Neuchâtel »)

Le « X-15 » a fait sa première sor-
tie , au sol , en présence de M. Nixon.
Bientôt cet appareil hy bride , mi-
avion , mi-fusée , muni  de moignons
d' ailes et d' un empennage arrière
extravagant , partira à la conquête
de l'espace. Bien sûr , il ne rejoin-
dra pas les spoutniks... mais il lais-
sera loin derrière lui les avions les
plus « hauts » en atteignant au moins
160 kilomètres d' altitude , à 6000 ki-
lomètres à l'heure.

Le « X-15» ( « X »  désigne , aux
Etats-Unis, tous les appareils expé-
rimentaux ) est né il y a six ans dans
l'esprit d' un groupe d ' ingénieurs
mil i ta i res  et civils. Sa construction
et sa mise au point semblent avoir
été hâtées par le lancement de « Bé-
bé lune » et des autres satellites rus-
ses. Grâce au « X-15 » et aux en-
gins qui en dériveront , les Améri-
cains espèrent ouvrir à l'homme la
route de l'espace.

Certes , le « X-15 » sera loin de
rivaliser avec les satellites artifi-
ciels , car il ne possède pas la vi-
tesse nécessaire pour se maintenir
en orbite ; certes il n 'échappera pas
à l'attraction terrestre, mais il aura

un immense mérite : il emportera
un homme à des altitudes jamais
atteintes. Le major Simons était
monté en ballon à quel que 30.000
mètres d'altitude, le « pilote de
l'espace » le dépassera d'au moins
130.000 mètres !

Un avion-fusée
Si le « X-15 » ressemble encore

un peu , extérieurement , à un avion
classique , il en est, en réalité , pro-
fondément différent.
• L'appareil ne sera pas porté par
l'air comme un avion normal. Il at-
teindra en effet une al t i tude où l'ex-
trême raréfaction de l'air (on peut
prati quement parler de vide) ne per-
mettra p lus à l'engin de « voler ».
Le « X-15 » se comportera alors com-
me une fusée , mais redeviendra
avion , et même planeur, tn rentrant
dans l'atmosphère. Les gouvernes
classi ques n 'ayant  p lus aucune ef-
ficacité lorsqu 'elles ne prennent  p lus
appui sur l'air , l'appareil sera diri-
gé, à haute a l t i tude , par des jets de
gaz (paroxyde d'hydrogène) orien-
tés de façon à le faire piquer ou
obli quer.
• Pour obtenir une vitesse jamais
atteinte par un avion , le « X-15»
sera équipé d'un moteur (une dou-

ble fusée) dont la puissance est éva-
luée à 500.000 chevaux. Alimenté
par un mélange d'oxygène li quide
et d'anh ydride d'ammoniac , ce mo-
teur développera une poussée égale
à celle des moteurs des fusées
« Atlas » ou « Jup iter » — c'est-à-
dire de près de trente tonnes.
• Le « X-15 » devra résister à de
très fortes temp ératures quand il
rentrera dans l'atmosp hère à grande
vitesse : certaines parties de l'ap-
pareil seront portées à plus de 600
degrés. Il a donc fallu utiliser un
revêtement isolant très résistant :
Pavion-fusée est enrobé d'un acier
contenant une forte proportion de
nickel.

Il grimpera à la verticale
Le « X-15 » — dont le p ilote est

déjà choisi — ne décollera pas du
sol : il sera emporté jusqu 'à 12.000
mètres d'altitude par un « B 52 ».
L'avion-fusée alors se détachera de
l'avion porteur. Le pilote mettra im-
médiatement en marche son moteur
et grimpera dans le ciel à la ver-
ticale , dépassant très rap idement le
mur du son.

J. A.

(Lire la suite en lGme pa ge)

La postière préposée au petit bu-
reau de Farnham , dans le Surrey,
n'en est pas encore revenue , relate
l' a Aurore r>. Lundi , elle a vu descen-
dre d'une luxueuse voiture un vieil-
lard petit et sec.

— Je viens, dit celui-ci , percevoir
la retraite des vieux .

—Vous y tenez vraiment , demanda
la postière ?

— Mais oui , je l'ai méritée en tra-
vaillant dur pendant cinquante ans.

Alors le « vieux retraité » empocha
les 50 shillings (30 f r . )  auxquels il ¦
avait droit pour la semaine en cours.
Et il promit de revenir lundi pro-
chain avant de disparaître sous les
yeux éberlués de la préposée. Car
celle-ci avait immédiatement recon- .
nu le maréchal Montgomery. Sans sa-
voir que le héros d'El Alamein re-
revait une pension militaire de 2600
livres , soit 30.000 , et environ 1.200.000
francs  de droits d' auteurs , elle ima-
ginait qu 'il ne se dérangerait point
pour toucher sa modeste retraite des
vieux. Elle sous-estimait , sans doute ,
la puissance de l'humour britanni que.

L'humour de « Monty »« Le docteur Jivago »
— ROMAN DE PASTERNAK —
s'arrache en Suède

La p remière édition ép uisée en une journée

Les écrivains suédois demandent à leurs collègues russes
de permettre au lauréat de revenir sur sa décision

STOCKHOLM, 30 (A.F.P.). — Sortie mercredi à Stockholm , la première
édition en suédois du roman de Pasternak «Le docteur Jivago » a été épui-
sée dans la journée d'hier par d ' innombrables  amateurs  qui ont été jusqu 'à
faire la queue devant les librairies pour être servis.

A Kiruna , la grande cite industrielle
au nord du cercle polaire , considérée
comme l'un des bastions du commu-
nisme en Suède et l'une des villes « les
moins littéraires du pays », les exem-
plaires du « Docteur Jivago » ont éga-
lement été enlevés en quelque s heures.
La majorité des acheteurs étaient des
mineurs et les associations de travail-

leurs ont décidé à cette occasion —
fait exceptionnel — d'ouvrir un débat
sur la teneur du livre.

Les commandes des clients couvrent
à l 'heure actuelle la presque totalité
de la deuxième édition qui doit sortir
dans une dizaine de jours.

(Lire la suite en 19me page)
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Confirmant les déclarations faites par M. Zorine
le 28 octobre à l'O.N.U.

relatives à la suspension pour un an des essais nucléaires

MOSCOU , 30 (A.F.P.). — L'agence Tass annonce que le
gouvernement soviétique rejette les propositions des Etats-Unis
et de la Grande-Bretagne tendant à suspendre pour un an les
essais d'armes atomiques.

Premières arrivées à Genève pour la conférence atomique qui commence
aujourd 'hui .  Quit tant  l'aéroport  de Cointrin , voici la délégation russe,
précédée par un membre du bureau des affaires étrangères de Moscou.

Dans sa déclaration confirmant  le
rejet des propositions anglo-améri-
caines, le gouvernement  soviétique
précise que ses représentants à la
conférence s'ouvrant  le 31 octobre
à Genève mettront tout en œuvre
pour aboutir à la cessation « immé-
diate , générale et définitive » des
expériences nucléaires.

Le gouvernement soviétique a ainsi
confirmé le rejet , formulé le 28 octo-
bre à l'ONU par M. Zorine.

Le gouvernement russe
accuse

Le gouvernement soviétique accuse
d'autre part les Etats-Unis et la Gran-
de-Bretagne d'avoir proposé cette sus-
pension après avoir procédé eux-mêmes
à la « plus intensive série d'essais d'ar-
mes atomiques réalisée jusqu 'à pré-
sent »,

En cas d'accord
Toutefois , si les puissances occidenta-

les se montrent  prêtes à conclure un
accord approprié à ce sujet , l'URSS,
après 'avoir signé cet accord , cessera
immédiatement et en même temps que
ces puissances ses propres expériences
atomiques, et ceci bien qu 'elle ait pro-
cédé à beaucoup moins d'expériences
nucléaires que les Etats-Unis et la
Grande-Bretagne.

Arrivée à Genève
d'un délégué britannique
GENÈVE , 30. — Le ministre d'Etat

au Foreign Office , M. Ormsby-Gore ,
membre de la délégation britannique
à la conférence pour la suspension des
essais nucléaires , est arrivé. Sir Orms-
by-Gore a fait à son arrivée , une décla-
ration :

« Nous sommes prêts , a-t-il dit , à
faire preuve d'une grande pa t ience  et
à continuer les négociations pendant
très longtemps. »

L'U.R.S.S. maintient son rejet
des propositions anglo-américaines

UN VIEILLARD
ATTAQUÉ

ET DÉVALISÉ

Au Crêt
près de Châtel-Satnt-R enis

par deux inconnus
CHATEL-SAINT-DENIS , 30. — Dans

la soirée de jeudi , vers 18 h. 30, une
agression a été commise au village
du Crêt, en Haute-Veveyse. Deux indi-
vidus , à la tombée de la nuit , se sont
introduits sous prétexte de colporta-
ge, dans une maison habitée par un
vieillard , M. Alphonse Vial, âgé de
74 ans , agriculteur , infirme , qui y vit
seul. M. Vial a été frappé au visage
et blessé à plusieurs endroits. Son état
n 'inspire pas d'inquiétude.

Les agresseurs ont trouvé sur lut
en billets et en monnaie près d'un
millier de francs qu 'ils ont emportés.
Le juge d'instruction de Châtel , la
sûreté de Fribourg et la gendarmerie
ont immédiatement ouvert une enquête.
Ils ont établi que deux jeunes gens qui
voyageaient sur une moto portant pla-
ques neuchâteloises ont été vus dans
la région et au village du Crêt. Les
investigations se poursuivent .

Un p as en avant vers la sécurité sociale

De notre correspondant de Berne :
La chancellerie fédérale a publié , jeudi après-midi , le projet de loi sur

l'assurance invalidité avec le message destiné aux Chambres. La mise en
vigueur des nouvelles dispositions — encore éventuelle puisque , après les
discussions par lementaires qui pourraient bien rempli r  l'année 1959, il fau-
dra , si une demande de référendum survient , s'en remettre au peuple pour
la décision définitive — aura certaines conséquences pour l'assurance-
vieillesse et survivants.

Les différents  textes ont été présen-
tés à la presse au cours d'une  confé-
rence que présidai t  M. Saxer , directeur
de l 'Office fédéral des assurances
sociales.

II est naturel lement impossible , en
une seule fois , d'épuiser un aussi vaste
sujet. La loi cMe-même compte quatre-
vingt-six articles , le message cent cin-
q u a n t e - h u i t  pages et le commentaire
de M. Saxer vingt-sept. Aujourd 'hui ,
je me bornerai donc à esquisser l'éco-
nomie général e du projet , pour re-
prendre et développer p lus tard cer-
tains chap itres impor tants .

Le but de la loi
Les auteurs du projet entendent

" protéger les assurances contre les
conséquences économiques de l'invali-
dité, et cela d'une façon complète ».
L'assurance s'étendra donc à l ' infirmité
mentale comme à l ' inf i rmi té  physique ,
qu 'elles soient congénitales ou qu 'elles
résultent d'une maladie ou d'un acci-
dent. En revanche , les déficiences qui
constituent de simples atteintes à l'in-
tégrité physique ou mentale , sans cau-
ser de préjudice économique , ne don-
nent pas droit aux prestations de l'as-
surance.

Comme pour l'A.V.S., il s'agit d'une
', assurance obligatoire , à laquelle seront

soumises aussi les personnes qui n exer-
cent pas d'activité lucrative. Les Suis-
ses de l'étranger auront la faculté  d'y
adhérer. Ceux-là , toutefois , seront obli-
gés de le faire qui ont volontairement
réclamé le bénéfice de l'A.V.S.

L'assurance invalidi té  ne se bornera
pas à verser des rentes. Au contraire ,
elle doit permettre , dans toute la me-
sure du possible , de réadapter les inva-
lides à la vie professionnelle.
Les mesures de réadaptation
Les mesures prévues à cette f in sont

d>e deux ordres : médical et profession-
nel. Cel a s igni f ie  que l'assurance cou-
vrira tous les f ra is  médicaux et phar-
maceuti ques , les f ra i s  de t r a i t emen t  et
d'en t re t ien  dans  les hôp i t aux  et les
établissements de cure , les frais de
voyage et de transport qui sont en
relation directe avec la réadaptation
professionnelle.

De p lus, ell e se chargera des dépen-
ses supp lémenta i res  qu 'exige la forma-
tion professionnelle d'un invali ide qui
n;a encore exercé aucune activité lu-
crative. En d' autres termes , lorsqu 'un

adolescent est invalide mais désire
apprendre un métier , son apprentissa-
ge coûte plus cher que s'il était en
santé. L'assurance paiera cette diffé-
rence. EUe assumera l'ensemble des
frais lorsqu 'il faudra « reclasser » un
invalide, c'est-à-dire le mettre  en me-
sure de faire un autre métier que celui
auquel il s'était préparé, mais qu 'il
ne peut pas exercer en raison de son
infirmité.

G. P.

(Lire la suite en l l tme page)

Le projet de loi sur l'assurance-invalidité
Ensevelis depuis sept jours dans une des galeries de la mine

« Nous sommes douze ici , venez à notre secours, ça presse. »
Tel est le cri d'angoisse mêlé d'espoir que les sauveteurs
ont entendu mercredi soir. Jeudi , à l 'aube, le « miracle »

s'était réalisé.

SPRINGHILL (Nouvelle-Ecosse) , 30 ( Router  et A.F.P.). —
Jeudi matin, les douze survivants de la catastrophe minière de
Springhill ont pu être ramenés à la surface. Ils étaient enfermés
dans une des galeries depuis que réboulement de terrain s'était
produit à l'intérieur de la mine.

Alors que l'on avait perdu tout espoir
de retrouver vivants les mineurs  ense-
velis à la suite d'une explosion dans la
mine de charbon « Cumberland Rail-
ways and Coal », à Springhill , le « mi-
racle » s'est produit. Douze hommes ,
emmurés depuis sept jours , reposent
maintenant à l'hôpital , le visage recou-
vert d' une cagoule afin que leurs yeux
ne souffrent  pas de cette lumière qu 'ils
ont cru ne plus revoir.

Les sauveteurs, qui , depuis dimanche ,
ne comptaient  plus découvrir que les
cadavres de leurs septante  camarades
isolés dans des galeries par sui te  des
éboulements , ont repris avec f ièvre
leurs explorations dans les galeries dé-
vastées , tendant  l'oreille af in  de perce-
voir les bruits  qui leur permettraient
de déceler que d'autres mineurs sont
encore vivant s et a t t enden t  dans l'obs-
curité.
« VENEZ A NOTRE SECOURS »

C'est mercredi soir , alors qu 'ils ten-
ta ient  de faire passer un tuyau de
plomb à travers un éboulis , qu 'un fai-
ble cri leur parvint .  Ils commencèrent
à creuser aussitôt en direction de la
voix et perçurent f inalement un appel
très distinct :

« Nous sommes douze ici , venez à no-
tre secours , ça presse. »

Toute la nuit , les sauveteu rs se re-
layèrent pour ouvrir un tunnel  dans
les v ing t  mètres de rocs qui les sépa-
raient  de leurs camarades et , jeudi ma-
tin , à l'aube, ils avaient  la joie de dé-
couvrir  v ivants  les douze mineurs qui ,
jusqu 'au bout , avaient espéré contre
toute espérance.
TROIS D'ENTRE EUX AVAIENT

DÉJÀ PASSÉ PAR LA...
Le premier mineur qui a été remonté ,

Gorly Kempt , père de deux enfants , est

celui-là même qui perçut la présence
des sauveteurs et leur lança un pathé-
tique appel.

Trois d'entre les douze rescapés
avaient déjà connu la tragi que attente
dans l'obscurité d' une galerie éboulée
lors de la précédente catastrophe en
1956.

Douze survivants de Springhill
ont été ramenés à la surface

D

ANS la conférence qu'il prononça
vendredi dernier à la journée
romande de publicité de Bien-

M (1), M. Reymond Racine insista sur

le M ct uu 'a Suisse n'étail déjà plus
« libre », face aux deux grands courants
d'j intégration économique » qui se ma-
nifestent à l'Ouest , le courant libéral
avec l'O.E.C.E., le courani autarcique
e| même dirigiste que représente l'ap-
parition chez les Six du Marché com-
mun. L'engrenage nous a déjà happés.
Nous avons déjà souscrit à des accords
qui ont limité notre liberté de mouve-
ment. La Suisse n'es) plus spectatrice
du monde comme à la belle époque ;
elle va devenir actrice. C'est ce
donl nos industriels doivent se con-
vaincre aujourd'hui.

Peul-être que certains de ses audi-
teurs ont estimé qu'ici M. Racine
j 'avançai ) trop et n'établissait pas les
distinctions que doit faire un pays qui
entend rester neutre. Car politique el
même défense nationale sont mêlées
à l'économi que par plus d'un aspect.
Et l'adversaire — on voit lequel I —
aura tôt fait  de prétendre que nous
nous intégrons dans un « bloc » en
portant ainsi atteinte à notre neutra-
lité, condition de notre indépendance
qui reste indispensable sur le plan
politi que et militaire.

Mais il faut comprendre la pensée
de l'orateur. Si la Suisse doit devenir
actrice, dans l'Europe qui se forge, cela
signilie qu'elle doit y apporter sa per-
sonnalité propre et la faire respecter
par les autres. Le contraire d'un acteur
est un fi gurant. Et c'est en fi gurant
que nous ne saurions plus nous pré-
senter sous peine désormais de ne
plus comp ter pour personne.

Il convient plus particulièrement de
nous affirmer tels que nous sommes ,
et mieux encore tels que nous vou-
lons el devons être, en face des pers-
pectives du Marché commun. Celui-ci
groupera 165 millions d'habitanls, au-
tant que les Etals-Unis. Il provoquera
à l'intérieur d'un aussi vaste ensemble
des bouleversements considérables. Dès
1970, en principe, les marchandises
circuleront librement. Il y aura redistri-
bution géographique el industrielle, ra-
tionalisation et nouvelle répartition du
travail, coûi plus bas de la production,
amélioration des conditions sociales...
Telles sont du moins les perspectives,
El il convient de les envisager froide-
ment, même si elles ne devaient pas
toutes se réaliser, ou se réaliser au
rythme que les Six ont fixé.

Les conséquences de cette évolution,
il s'agit de les considérer aussi : ce
seront une concurrence stimulée, une
production accrue , des investissements
plus rentables, l'accent mis sur la spé-
cialisation dans les entreprises , mais leur
concentration aussi , la faculté d'aug-
menter les dépenses en vue de la
vente et de la publicité, un effort
accru dans le domaine de la recher-
che industrielle et scientifique. Le
moins qu'on puisse dire, est qu'il en
résultera pour la Suisse une concur-
rence renforcée et que nos produits
deviendront moins « compétit i fs » ainsi
que certains indices déjà le laissent
prévoir dans diverses branches de la
production (donl l' une, esl-il besoin
de le dire, est vitale pour le pays de
Neuchâtel ?)

Les perspectives d'un Marché com-
mun, sans une « zone libre », sont en
conséquence assez sombres , d'après M.
Racine. Mais, précisément avec la créa-
tion parallèle d'une zone de libre
échange (et il ne faut pas s 'achopper
aux difficultés qu'on signale, ces jours-
ci, à Paris ef qui sont inévitables dans
la phase de discussion), ces perspecti-
ves s'améliorent pour nous. Mais elles
s'amélioreront surtout lorsque les indus-
triels suisses auront pleine conscience
des transformations qui s 'opèrent el
qu'unissant leurs efforts , ils seront réso-
lus à y faire face et armés pour les
affronter. L'ère de l'anticonformisme a
commencé.

Il est une illusion, dans tous les cas ,
donl il convient de se garder. Parce
que la presse — qui, ce faisant , préci-
sons-le , n'accomp lit que son devoir
d'information — insiste sur les obstacles
qui hérissent la voie qui mène à l'« in-
té gration européenne », trop de chefs
d'entreprises ont tendance à penser
que cette intégration demeure une chi-
mère. Les freins assurément sont nom-
breux. Mais , n'en douions pas non
plus, le moteur est puissant. Il fonc-
tionne bel et bien. La machine est
lancée de par la volonté des Six ou
des Onze de poursuivre leur chemin,
un chemin qui lui-même est tracé par
une impérieuse nécessité : face aux
« colosses », l'Europe n'a qu'une op-
tion, s 'unir ou périr !

Comment nos jeunes industriels ont
répondu à cet éloquent appel, on le
verra dans un troisième article.

René BRAICHET.
(1) Voir « Feuille d'avis de Neuchâtel »du 29 octobre .

L économie suisse
devant l'intégration

européenne (in
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Domaine à vendre
Les héritiers de M. Albert Henchoz offrent

à vendre de gré à gré leur domaine sis
Vers-chez-Bordon , territoire de Boveresse,
d'une superficie totale de 161,361 m2, en
champs , prés, pâtura ge et bois. La maison
est pourvue de force électrique et du télé-
phone ; elle est à proximité de l'école du
Mont-de-Boveress e. L'écurie est spacieuse ;
elle suffit à la garde de 15 à 17 têtes de
bétail. Le bail du fermier échoit le 23
avril . 1962.

Pou r tous renseignements , s'adresser à
l'Etude des notaires Vaucher et Sutter , à
Fleurier.

MESDAMES
vous trouverez chez chaque boucher-charcutier

une magnifique qualité de

poulets très avantageux
Société des maîtres bouchers-charcutiers

de Neuchâtel et environs

Dès samedi 1er novembre !

ESSENCE DE HAUTE QUALITÉ §^(indice d'oclana élevé) '
•̂ k

STATION-SERVICE EXPRESS
W. Gyger PARCS 40 Neuchâtel

¦ ¦ 
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Vos mains toujours
blanches

douces et soignées
Malgré l'eau chaude, le froid et les occu-
pation! journalières, vos main* resteront
toujours belles i utilisez régulièrement
notre crème pour les maint

B E L L A
Adoucissante et nourrissante, la crème
BELLA ne tache pas et ne graisse pas ;
elle est très économique, aussi un nombre
toujours croissant de clientes nous la
demandent.
Nouvdle présentation dans d'élégante»

boites en plastic
Boîte normale Fr. 1.75
Boîte économique Fr. 2.85
Nous remplissons vos pois de crème vides.
La crème BELLA pour les mains est une

spécialité de la

/iiaiMiii y s*

 ̂M i m n i i u
RUE DE L'HOPITAL 9 — Tél. 5 22 69
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A vendre

patins vissés
souliers blancs, No 37,
Tél. 5 70 14.

Spirograf
A vendre machine i

compter les spiraux. Pill
Intéressant. B. Byrd»,
chemin de la Prairie 10,
Malley /Lausanne.

A vendre

habits militaires
soit : manteau, tunique,
sac rectangulaire, sac à
pain, gamelle, gourde,
cartouchières, sabre-scie
de pontonnier, le tout
en bon état. S'adresser
dès 19 heures chez
Schleppy, Fontaine-An-
dré 14.

I 

Radio - Télévision
Magnétophone - Pick-up , etc.

chez R A D I O - M É L O D Y
ce n'est pas plus mal qu 'ailleurs l
Mais... vous y serez servi avec

compétence , rapidement et aimablement
Flandres 2 Neuchâtel

\
TRAVAIL

A DOMICILE
A vendre machine à

tricoter « Dubied s> Jauge
36, 90 cm de large, avec
tous les accessoires ; prix
intéressant. Tél. 5 27 36.

Pour cause de décès

A VENDRE
pour tailles moyennes,
un peu fortes : 3 com-
plets en bon état , 35 fr.,
40 fr. et 45 fr., plus 2
bons pantalons gris, 25
fr. et 35 fr. : 1 manteau
gabardine chaud et lé-
ger , 45 fr. ; 1 superbe
complet brun, état de
neuf, payé 500 fr„ cédé
à 140 fr., fait entière-
ment sur mesure, en tis-
su anglais pure laine,
souliers No 42, chemise
col 42. Tél. 5 46 62 , le
soir de 18 à 20 heures
et samedi matin.

¦BHnmHHHBHHnBHBHaBM
Monsieur François BKLGfcRE et son fils

Pierre, In f in imen t  touchés par la sympathie
qui leur a été témoignée lors du décès de
leur blen-almée épouse et maman, remer-
cient du fond du cœur tous ceux qui M
sont associas a leur grand deuil.

Les touchantes paroles de consolation , les
envois de fleurs et l 'hommage rendu à
leur très chère disparue leur ont été un
précieux récon fort.

Neuchâtel , octobre 1958.

A vendre beau

BUFFET
de service en noyer. Etat
de neuf . Demander l'a-
dresse du No 4467 au
bureau de la Feuille
d'avis.

J'achète

antiquités
porcelaine, lampes, ta-
bleaux , cuivres, étala.
G. Etienne, brlc-a-brec,
Moulins 13. Tél. 5 40 96.

J'achète, J'échange et
Je vends

patins
artistiques et de hockey.
G. Etienne, bric-à-brac,
Moulins 13. Tél. 5 40 96.

J'achète

vieux meubles
commodes, a r m o i r e s ,
chaises, statues, même en
mauvais ébat. G. Etienne,
bric-à-brac, Moulins 13.
Tél. 540 96.

On cherche à acheter
layette pour

outillages, établis,
meubles à rideaux
pour classeurs fédéraux.
A la même adresse, à
vendre un tour d'outll-
leur, à bas prix. TéL
(038) 7 55 51.

A qui appartient Jeune

CHATTE
trlcollne .foncée ? TéL
5 57 41 ou 5 49 49.

JE CHERCHE
à acheter une remorque
de vélo, modèle moyen
ou petit , bon état. —
Adresser offres écrites à
N. W. 4406 au bureau
de la Feuille d'avis.

Georges-Louis PERRET
Médecin-dentiste

ABSENT
jusqu 'au 10 novembre

Nous cherchons pour fout de suite ou date à convenir ,
pour différents départements, des

sténodactylographes
de langue française et de langue allemande.

Les candidates sont priées d'adresser leur offre manus-
crite, avec copies de certificats et photographie, au
service du personnel de LA NEUCHATELOISE, Compa-
gnie suisse d'Assurances générales, rue du Bassin 16,
Neuchâtel.

FRIBOURG
A louer :
locaux pour magasins (surface 305 m2 ) ;
bureaux et laboratoires, dans grand bâti-
ment locatif neuf.
Faire offres sous chiffres F 17,835 F Publicitas,Fribourg.

A proximité de la
gare CJi'. de Boudry

MAISON
à vendre ou éventuelle-
ment à louer, de 5 cham-
bres, cuisine, salle de
bains, chauffage central ,
garages, ainsi que 2000
mï de terrain. S'adresser
à André Locatelli, café
du Pont , Boudry. TéL
6 44 20.

A vendre à Coroelles

immeuble
de 3 logements
Adresser offres écrites

à V. C. 4365 au bureau
de la Feuille d'avis.

BÔLE
A louer logement de 4
pièces, dépendances, 82
fr. par mois. Candide
Monnet , villa Fleurie,
Bôle.

On cherche pour date
à convenir

personne
de confiance

sachant cuire, pour te-
nir un ménage de com-
merçant. Faire offres
avec prétentions de sa-
laire sous chiffres D. P.
4468 au bureau de la i
Feuille d'avis.

Collaborateur (triée)
est cherché (e) par monsieur pour tenir
les champs de foire , avec apport de 5000 à
8000 fr. ; article laissant bon bénéfice . Ecrire
sous chiffres T. D. 4435 au bureau de la
Feuille d' avis.

Machiniste
est demandé pour centrale hydro-élec-
trique située sur le Doubs. Préférence
sera donnée à mécanicien ^ électricien
ou serrurier sur machines , ayant tra-
vaillé dans l'industrie lourde.

Place stable et droit à la caisse dé pen-
sions. — Offres manuscrites avec co-
pies de certificats sous chiffres P.
10,148 .1. à Publicitas , Bienne, jusqu 'auI ' 

I 

APPARTEM ENT
de 4 à 5 chambres, tout confort, est
demandé à louer pour le début de

j anvier 1959
pour un de nos employés.

S'adresser a MIGROS - NEUCHATEL,
case postale 2, gare, tél. 5 72 21.

A louer chambre

indépendante
chauffée, eau courante.
Tél. 5 41 52.

On cherche

STUDIO
avec cuisinette et salle
de bains, Côté ouest. —
Faire offres sous chiffres
F. R. 4469 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche

GARAGE
pour auto, quartier rue
de la Côte ou Promenade-
Noire. Ecrire à case pos-
tale 968, NeuchâteL

A louer belle

chambre
Indépendante, à Bel-Air.
Prix : 85 fr. Tél. 5 75 81.

A louer chambre meu-
blée, eau courante, près
de l'université, de pré-
férence à étudiant. De-
mander l'adresse du No
4463 au bureau de la
Feuille d'avis.

Chambre meublée à
louer à personne sérieuse.
Tél. 5 18 37.

Jolie chambre à Jeune
homme sérieux, confort.
Tél. 5 58 90.

A louer

belle chambre
à employé ou fonction-
naire très sérieux et or-
donné. Tél. 5 63 85.

Jolie chambre à demoi-
selle, confort. Bas-du-
Mall, tél. 5 91 37.

Jolie chambre à louer
dès le 7 novembre, au
soleil, avec vue, chauffée,
part à la salle de bains.
Pour visiter : Parcs 50,
2me étage, de 12 h. à
13 h. ou le soir dès
18 h. 30.

2 chambres Indépen-
dantes avec bonne pen-
sion. On prend des pen-
sionnaires. Rue Fleury 14.

Chambre et très bonne
pension. Libre Immédia-
tement. On prendrait 2
pensionnaires pour la ta-
ble. Balance 4, 1er étage.

Pension famille à la
Béroche reçoit personnes
âgées. Bons soins assu-
rés pour court et long
séjour. Prix modérés. Sé-
rieuses références.

Adresser offres écrites
à V. W. 3549 au bureau
de la Feuille d'avis.

Chambre à louer à
monsieur sérieux. Etran-
ger exclu. Mme Flu-
ckiger, Vieux-Châtel 29.

A louer Jolie chambre
à deux lits, tout confort ,
part à la salle de bains.
Mme H. Jost-Moser, Pier-
re-à-Mazel 56.

A louer pour le 24
décembre

logement de 4 pièces
salle de bains, balcon ,
loyer modeste. S'adresser
à, F. Bréa , 3, rue de la
Société, Colombier.

A louer pour le dé-
but de décembre ou date
à convenir un pignon
de 2 chambres, cuisine,
dépendances. Adresser of-
fres écrites à P. E. 4459
au bureau de la Feuille
d'avis.

A louer en ville deux

chambres
indépendantes

non meublées, avec ré-
duit , service de concier-
ge compris. S'adresser à
l'Etude Jeanneret & So-
guel, rue du Môle 10, à
Neuchâtel. Jeune vendeuse

intelligente et débrouillard e, parlant le
français et l'allemand , serait engagée par
commerce d'alimentation. — Adresser offres
écrites à C. O. 4466 au bureau de la Feuille
d'avis.

Imprimerie cherche

SECRÉTAIRE
bonne sténodactylo, ayant de l'ini-
tiative. Entrée 1er décembre ou date
à convenir. Place stable. Semaine

t de 5 jours. — Faire offres sous
chiffres P 6404 N à Publicitas, Neu-
châtel.

ec.it ¦¦¦ --• •¦ ' i **SK-'
- «T .

Jeune collaborateur
trouverait à Neuchâtel activité inté-
ressante au service de publicité
d'un groupe de journaux , comme
propagandiste. Bonne culture géné-
ral e nécessaire. Connaissance de
l'allemand et si possible des arts
graphiques désirée. Entrée immé-
diate ou pour date à convenir. —
Offres manuscrites détaillées avec
curriculum vitae, références et pré-
tentions de salaire sous chiffres
P 6457 N à Publicitas, Neuchâtel.

Nous cherchons pour un stage d'une année dans notre
maison-sœur établie au bord du lac de Zurich

jeune homme ou demoiselle
ayant terminé son apprentissage pour de» travaux de
comptabilité et de correspondance facile. Possibilité de
se perfectionner dans la langue allemande.

Faire offre détaillée avec curriculum vitae, photo et
références sous chiffres K 9637 X Publicitas, Genève.

Exploitation chimico-technique de moyenne grandeur,
dans localité industrielle du canton de Bâle-Campagne,
en plein développement, cherche, pour entrée le 1er
décembre ou pour date à convenir,

jeune employée
de bureau

consciencieuse, pour facturation, correspondance fran -
çaise et tous travaux de bureau. Nous offrons place
stable et bien rétribuée. Atmosphère sympathicnie. Se-
maine de 5 jours. — Faire offres avec photo et pré-
tentions de salaire sous chiffres OFA 80,739 A à Orell
Fussli S. A., Bâle.

Société de la place
cherche

AUXILIAIRE
de bureau pour petits
travaux, demi - Jour-
née. — Faire offre
avec prétentions sous
chiffres O. Y. 4431 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche pour tout
de suite

sommelière
connaissant les deux ser-
vices. S'adresser au 'res-
taurant de la Place-
d'Armes, Fleurler, tél.
9 10 36.

On cherche une

vendeuse auxiliaire
S'adresser à l'Armailli S. A., rue de l'Hôpi-

tal 10.

On cherche

cuisinière
propre et active. Bon sa-
laire à personne capable.
Congés réguliers. Bou-
oherie Bohrer, Hôpital
15, Neuchâtel.

Aide de ménage
est demandée pour le 1er décembre, dans ménage
soigné de trois personnes. Bons gages et congés
réguliers. — Faire offre à : J. C'alame, Petit-
Catéchisme 19, Neuchâtel.

Fabrique de décolletages de précision
cherche

mécanicien-outilleur
pour son département mécanique. La préfé-
rence sera donnée à mécanicien capable
ayant plusieurs années de pratique dans la
fabrication d'outillage et de gabarits.

Faire offres à ^alà La Béroche S- A -
jSt» Chez-le-Bart (NE)
W (038) 6 7.6 76

Famille cherche

gouvernante
minimum 30 ans, pour
s'occuper de deux en-
fants. Date d'entrée a
convenir. Bon Balafre.
Ecrire sous chiffres < O.
82 348 X. Publicitas, Ge-
nève.

Employé
de fabrii

C O L L A B C
est à la disposition <
d'horlogerie qui aura
homme dynamique, qi
bilités, son travail et
affaires. — Adresser i

4461 au bureau deOn cherche un bon

domestique
sachant traire. Entrée
Immédiate, vie de fa-
mille, gages selon enten-
te. S'adresser à Robert
Junod, Enges, téléphone
7 71 07.

Deux jeunes filles
pour le printemps 1959

places dar
où elles auraient la i
le français. Préféreno
milles avec enfants oi

On cherche

ouvrier agricole
si possible sachant traire.
Personne âgée acceptée.
Entrée début novembre.
Tél. (038) 7 14 13.

puiii i tiieiuL muer. — \J.
traal , Hombrecht ikon (

POURQUOI RISQUER UN RHUME ? I
en vous lavant les cheveux ? Employez
plutôt l'excellent shampooing sec LYS
D'OR Dégraisse et assouplit la cheve-
lure comme un lavage. La boit e pour
dix applicat ions : Fr. 2.—. Envoi et
vente par le dépôt : ph armacie CART,

rue de l'Hôpital , Neuchât el.

HfiflB HHHHHB^HKiZBEïHHIflBHH&l̂ ^HBBMl^HHHEflM

pour votre chien

• 4, ¦

m
m
manteaux p rotecteurs
couchettes-conf ort
biscuits, f locons
ENVOIS A CHOIX

¦ I Neuchâtel

L U I  1 y Terreaux 3 Tél. 5 29 91

On cherche comme

aide de maison
personne entre 20 et 35
ans, sachant cuire. Ita -
lienne acceptée. Entrée
en novembre, ou pour
date à convenir. Faire
offres sous chiffres K.
U. 4427 au bureau de la
Feuille d'avis.

rr~> >Repondez s.v.p. ,  aux
offres sous chiffres.. .

Nous prions les
personnes et les en-
treprises qui publient
des annonces avec
offres sous chiffre»
de répondre prompte-
ment aux auteurs des
offres qu'elles reçoi-
vent . Cest un devoir
de courtoisie et c'est
l'intérêt de chacun
que ce service fonc-
tionne normalement.
On répondra donc
même si l'offre ne
peut pas être prise
en considération et
on retournera le plus
tôt possible le» copie»
de certificats, photo-
graphies et autres
documents Joints &
ces offres. Les In-
téressés leur en se-
ront très reconnais-
sants car ces pièces
leur sont absolument
nécessaires pour ré-
pondre à d'autres de-
mandes.

Feuille d'avis
l de Neuchâtel,

Jardinier
expérimenté cherche tra-
vail chez particuliers. —
Adresser offres écrites à
B. N. 4465 au bureau de
la Feuille d'avis.

Employée de bureau
diplômée cherche place
de

sténodactylo
et pour comptabilité. En-
trée Immédiate ou à
convenir. Adresser offres
écrites à V. G. 4460 au
bureau de la Feuille
d'avis.

supérieur
:ation et

) R A T E U R
l' une maison sérieuse
it besoin d'un jeune
ii aime les responsa-
la bonne marche des

nffres écrites à X. L.
la Feuille d'avis.

de 16 ans cherchent,

is familles
>ossibilité d'apprendre
e sera donnée à fa-
i commerce, où elles
ffres à famille Hoogs-
ZH).

Nous cherchons pour la direction

secrétaire - sténodactylographe
expérimentée

de langue maternelle française, possédant à fond la langue alle-
mande et si possible la langue anglaise.
Place stable et de confiance.
Entrée : 1er janvier 1959 au plus tard.
Faire offres avec curriculum vitae, photo, copies de certificats et
prétention s, sous chiffres J 9634 X à Publicitas , Genève. J
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M Votre machine à coudre
est un ancien modèle ?
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Le bréviaire*
des bas <rniy »
vous
renseignera
* gratuit dans votre magasin de bas
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Pour tous les «hommes» de la l famille...
le nouvel Oxtail MAGGI * _

M j"! K

Un potage plein de race, JêêÊÊÊÊBÊ -̂^ 4Ê^ . *de force et de saveur: tout le • • "'iP̂ BB 
 ̂ 'î

suc de la viande, un fumet ĵflfiSfe «if ' ^^
délicat et relevé. f *
(Pour obtenir un Oxtail en- ^̂ Bfc-̂ T"
core plus onctueux, ajoutez V I|â |* \
un peu de lait ou de crème). î s V
•• * / ^^  
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taureau noir sur l'emballage. »̂ P̂ ^̂ B ;:;. ' y

WJKB̂ÊËrfiMm Bonne cuisine —
|I|«HpR v'e me'"eure

'j mmwMkMr avec mAvjOI
*

A remettre pour raison d'âge, dans le Jura
neuchâtelois, pour le début de l'année ou le
printemps 1959

CAFÉ-RESTAURANT
pas moderne, mais bien 6ltué, dans contrée très
connue. Location modeste. Bonne affaire pour
couple sachant cuisiner. — Faire offres sous
ohlffres S. D. 4*58 au bureau de la Feuille d'avis.

BELLES
CHATAICNES

15 kg. Fr. 10.50, par
poste ; 30 kg. Fr. 19.—,
par chemin de fer, plus
port. — G. PEDKIOLI,
BELLINZONE.



Un comité étudiera
les problèmes des joueurs

professionnels
La première conférence Internatio-

nale des ligues professionnelle» de foot-
ball , qui s'est tenue à Milan avec la
participation des dirigeants de la ligue
nationale (France),  de la « football lea-
gue » (Grande-Bretagne) et de la « lega
nazionale » (Italie),  a décidé de consti-
tuer un comité provisoire de liaison
entre les ligues professionnelles.

Ce comité se propose d'étudier et de
coordonner tous les problèmes concer-
nant le football  professionnel , ainsi que
les rapports entre les ligues mêmes et
les sociétés qui  en font  partie , dans le
cadre des accords conclus avec leurs
fédérat ions respectives.

Le comité aura , provisoirement , son
siège à Milan , auprès de la « lega na-
zionale ». Il est formé de MM. Joseph
Richards , président de la « football lea-
gue », Louis Dancausse , président de la
ligue nat ionale  de footbal l , et Giuseppe
Pasquale, commissaire de la « lega na-
zionale ». M. Scarambone , chef du bu-
reau de presse de la ligue ita l ienne , a
été nommé secrétaire du comité provi-
soire.

Au cours de la conférence , les délé-
gations des ligues nationales ont pro-
cédé à un échange d ' informations con-
cernant la structure des ligues profes-
sionnelles , le contrôle administratif des
sociétés affiliées , les taxes qui les frap-
pent , les traitements et les assurances
sociales des joueurs et du personnel
technique , les rapports avec les compa-
gnies de la radio-télévision , ainsi que
de la participation de leur» clubs aux
championnats et coupes .

Un cours aura lieu
prochainement

à la Chaux-de-Fonds
Lors de l'assemblée que les clubs du

giron jurassien viennent  de tenir à
Tramelan , M. Edgar Cosandier , chef
techni que a tracé le programme d'acti-
vi té  du Giron pour la saison. Cette an-
née, le C. T. a pu ob ten i r  de la fédé-
ration suisse de ski , le suhventionne-
ment d'un cours de fond qui aura lieu
à la Chaux-de-Fonds les 5, (i et 7 dé-
cembre prochain ; et d'un cours de
saut  qui se déroulera à la Chaux-de-
Fonds , soit au Locle (selon l' enneige-
ment) ,  les 28, 29 et 30 novembre. En-
fin, un cours de slalom et de descente
subvent ionné  celui- là  par le giron , se
t iendra  à la Savagnière les 20 et 30
novembre.

Il y a quel ques semaines , la C. T.
a organisé à la Chaux-de-Fonds , une
journée d' en t ra înement  à laquelle tous
les coureurs de la région étaient con-
viés. Sur 47 clubs du giron , 10 étaient
représentés par 3fi coureurs , soit 24
pour les disc i pl ines al p ines et 12 pour
le fond. Les sauteurs  eux , ont boudé
cette journée 1 C'est donc à peine le
15 % des coureurs par t ic ipant  généra-
lement aux concours jurassiens qui ont
jugé bon de s'intéresser à oette jour-
née de mise en condition physi que.
C'est peu, bien peu , surtout si l'on
songe que sur ce fa ib le  effectif , la moi-
tié seulement s'est révélée en bonne
forme , au point de vue souff le  et ré-
sistance... Il s'ag irait  donc de consentir
un gros effort de ce côté-là. Les en-
traîneurs des clubs doivent en être
oenseients.

La situation de Cassarate
va en s'aggravant

Le dernier week-end. du championnat
de ligue A était marqué par le double
déplacement des équipes tessinoises à
Fribourg et à Lausanne où les atten-
daient respectivemen t Olympic et Sa-
nas. C'était pour Cassarate, qui lutte
contre la relégation aux côtés de
G.O.U., une des dernières occasions
de récolter des points. On peut sup-
poser en effet que le Stade Français,
candidat au titre et dernier adversaire
de Cassarate, ne se laissera pas sur-
prendre. Hélas ! les Tessinois ont été
sévèrement battus par Sana s et, après
une magnifique résistance face à
Olympic Fribourg, se sont inclin és
une seconde fois , de sorte que si leurs
rivaux genevois , qui doivent encore
rencontrer Sécheron , Jonotion et Ge-
nève — trois équipes qui n 'ont plus
rien à perdre , ni à gagner — rempor-
tent une seule victoire, le sort de
Cassarate sera définitivement scellé.

Rappelons que les résultats de ce
dernier week-end furent les suivants :
Sanas - Fédérale 42-44, Olympic -
Cassarate 54-52, Sanas - Cassarate 50-
25, Olympic - Fédérale 62-52.

Mardi soir, à Genève, se disputaient
deux derbies : Genève - Jonction 54-
68 et Stade Français - Sécheron 49-
35.

Par cette victoire attendue, Stade
Français rejoint Urania au classement
qui s'établit ainsi :

1. ex aequo Urania et Stade Fran-
çais, 15 matches, 24 points ; 3. Fédé-
rale, 17 m., 20 p. ; 4. Sécheron, 15 m.,
16 p. ; ex aequo Jonction et Olympic
Fribourg, 16 m., 16 p. ; 7. Sanas, 17 m.,
14 p. ; 8. Genève, 15 m., 12 p. i 9.
G.O.U. 15 m., 8 p. | 10. Cassarate,
17 m. 8 p.

Samedi, auront lieu les matches
Jonction - G.O.U., Urania - Olympic
et Genève - Sécheron, tandis que mar-
di prochain se disputeront des ren-
contres comptant pour la coupe suisse.

X X X
A propos de la coupe, voici com-

ment se prés ente la situation dans les
différents groupes :

Groupe Genève : la finale du grou-
pe opposera, mardi prochain, Genève
à Sécheron ;

Groupe Vaud - Valais - Fribourg :
les demi-finales mettront aux prises
Sanas et Olympic Fribourg d'une part,
Merry Boys et Lausanne-Ville de
l'autre ;

Groupe Neuchâtel - Suisse alleman-
de : Olympic Chaux-de-Fonds, après
avoir battu Neuchâtel et pris ainsi
une revanche de sa défaite en cham-
pionnat, doit rencontrer Zurich en
finale ;

Groupe Tessin : les finalistes ne
sont pas encore connus.

Art. Quel est le rôle de I A.N.E.P.?
NOTRE CHRONIQUE DE GYMNASTIQUE

C'est très volontiers que nous
répondons à cette question «l ' un
de nos lecteurs : « Qu'est-ce
que l'ANEP et quel est son
rôle ? »

L'Association nationale d'éducation
physique a été fondée en 1922. Elle
groupa au début une dizaine des plus
grandes fédérat ions gymnastiques et
sportives du pays, telles la SFG,
l'ASFA , la Société suisse des maîtres
de gymnast ique , la fédération des so-
ciétés d'aviron. Le rôle de cette ANEP
était de grouper les fédérations de
gymnastique et de sport pour défen-
dre leurs intérêts et pour examiner
les problèmes d'ordre général touchant
à l'éducation physique et au sport.

Par la suite , la plupart des asso-
ciat ions sportives demanderont leur
adhésion à l 'ANEP , qui , aujourd'hui ,
compte 50 fédérations ou groupements
af f i l i és , parmi lesquels se trouvent
certaines organisat ions n 'ayant  par-
fois que de lo in t a in s  rapports avec la
culture physique ou le sport.

Le rôle de l'ANEP est d'aider dans
la mesure du possible les fédérations
aff i l iées.  Elle le fai t  grâce aux substan-
tielles subvent ions  qu 'elle peut allouer
grâce aux bénéfices du Sport-Toto. On
comprend dès lors l'intérêt que pré-
sente l'ANEP pour les groupements
qui en dépendent et les avantage s
qu 'ils peuvent en attendre.

Un comité centra l, secondé par plu-
sieurs commissions, dirige cet impor-
tan t organisme et accomplit , il faut
le dire , un travail énorme pour le dé-
veloppemen t de la gymnastique et du
sport dans notre pays.

Lors de la const i tut ion de l'ANEP ,
il y eut quelques dissensions à ap lanir
avec le comité olympique suisse ( COS)
créé en 1912, instance qui régissait les
rapports et l'activité dans le cadre de
l'olympisme et des jeux quadriennaux.

Aujourd'hui , une convention entre
l'ANEP et le COS a fait  de ce der-
nier , une section indépendante de
l'ANEP, et ses prérogatives sont net-

tement définies. Cette section groupe
les fédérations qui participen t aux
Jeux olympiques ou qui sont suscepti-
bles d'y participer. L'olympisme est le
domaine exclusif du COS, seul habilité
pour traiter avec le comité olympique
international .

Dans ses dernières assises, l'ANEP
a examiné le projet d'une future
« Maison des sportifs > à Berne qui
abriterait  le secrétariat de l'ANEP, les
bureaux du COS et de l'ASF, voire
d'autres fédérations s'intéressant à
cette question .

Dans une prochaine chronique , nous
verron s quelques points de l'activité
de l'ANEP.

B. G.

TRUAND
et

GENTILHOMME

RÉSUME. — Pour sauver sa fille , Larchlnl s'est
introduit par ruse dons le castel d'Eglons auprès de
Rastignac qui l'Invite à assister à l'exécution de Séri-
gnac et de Gauthier que l'on s'apprête à pendre. Mais
Bella est traînée également devant les potences. A cette
vue , Larchlnl poignarde Rastignac.

« Toi aussi , misérable , tu périras 11 gronde Larchini
d' une voix terrible . Rastignac est tombé comme une
masse. Larchini , f ou  de colère , lui lance un formida-
ble coup de pied et sans plus se préoccuper de sa
victime, bondit dans le couloir , dans l' escalier et dans

la cour en direction du donjon. C'est cela qu'a vu
Sérignac et c'est pourquoi, en demandant un confes-
seur il tente de gagner du temps , car, l'inconnu qui
vient de poig narder Rastignac ne peut être qu 'un allié.

Or , sur la terrasse qui domine le donjon, en dehors
des deux condamnés et de Bella , il n'y a que le ser-
gent Petitbois et ses cinq gardes pour s'opposer à
Larchini . Cinq piètres combattants , Sérignac a pu  en
juger lors de son (.ttaque sur la route ! Lorsque le
m u f l e  de Larchini apparaît par la trappe , le bourreau
s 'apprête lui-même à descendre a f in  d'aller quérir le

prêtre. Mais la première chose que voit Larchini c'est
Bella .

Bella étendue de tout son long sur la terrasse , Bell a
qui , aux dernières limites de l'angoisse et de la dou-
leur, vient de perdre connaissance. Larchini la croit
morte. Il suppose que pendant qu 'il gra vissait quatre
à quatre les marches de l' escalier l' un des gardes ou
le bourreau a frappé sa f i l l e .  Les yeux exorbité .-! , tenant
son épée à la main droite , son poignard ensang lanté
à la main gauche, gigante sq ue , herculéen , il bondit
sur la terrasse.

CARNET DE L'AMATEUR
L'AKCIIÉOLOGIE

* Le séminaire d'histoire de l'art de
l'Université de Fribourg a fa i t  cet été
une très intéressante découverte dans
les Grisons. Occup é à explorer les rui-
nes de l'ancienne église paroissiale ca-
tholi que de Mathon (Çchamserb crg) ,
abandonnée depuis 1728 , il a décou-
vert , sous les restes de cet édi f ice  de
l 'époque pnstromane , les vesti ges d ' une
église antérieure datant de la p ériode
carolingienne. Les débris de ce lieu de
culte pr imi t i f  étaient recouverts de
peintures du haut moyen âge.

* Après deux années d' e f f o r t s , le
tombeau de l' empereur Wang-Li , du
temps de la dynastie Ming, dont Pékin
était la capitale , a été dégagé. Il se
trouvait à 19 mètres sous terre. L'em-
pereur Wang-Li mourut en 1620 et ses
deux f emmes  fu ren t  enterrées avec lui.
Autour  des cercueils , de fabuleux tré-
sors étaient accumulés : des vases d' or
et d' argent , des statuettes , des soieries ,
des tablettes de bois portant gravés tes
titres du souverain , etc.
LA MUSIQUE

* La Hongrie se pré pare à commé-
morer en 1959 le cent cinquantième
anniversaire de ta mort de Joseph
Hay dn. La principale manifestation se-
ra un congrès international de musi-
colog ie qui se déroulera à Eszterhaia ,
où Hay dn travailla pendant  trente ans
sous la protection des princes de cette
province. Parmi les autres mani fes ta-
tions f iguren t  une première à l'Op éra
de Budapest , la publication d' une bi-
bliograp hie des ouvrages et articles
consacrés à l'œuvre de Hay dn , et un
concours international de musique de
chambre.

Notre compatriote Roger Vonlanthen ,
qui est depuis plusieurs années foot -
balleur professionnel en Italie, a fait
dimanche sa réapparition dans l'équi-
pe d'Alessandrla qui milite , on le sait ,
en catégorie supérieure. Alessandrla
arracha un point à Genoa. Oe n 'était
pas un luxe puisque au cours des
cinq matches précédents, le club de
Vonlanthen n'avait empoché en tout
et pour tout qu 'un seul autre point,
Nous voyons ci-dessus un Instantané
de Vonlanthen au cours de la rencon-
tre aveo Genoa, une rencontre émail-
lée d'Incidents puisque Alessandrla
termina à neuf. En début de partie ,
ce club vit un de ses arrières se frac -
turer un bras , mais revenir sur le
terrain, pratiquement Inutilisable . il
est vrai , contre l'avis du médecin.
Pula « Poison » Lorenzt , qui défend à
nouveau les mêmes couleurs que Von-
lanthen se fit expulser du terrain
pour la seconde fols de la, saison . Et
ce qui nous confirme que ce match
se disputa dans une ambiance vrai-
ment spéciale, c'est notre compatriote,
qui fut pourtant toujours un modèle
de correction, reçut deux avertisse-
ments de l'arbitre pour Irrégularité I

Réapparition
(Jç Roger Vonlanthen

LE «LAROUSSE DE LA MUSIQUE »
Ouvrage récent sur la musique et les musiciens

Ce magni f ique  ouvrage ( 1 )  sera
sans doute pour long temps , au même
titre que la « Musique des origines à
nos jours * du même éditeur , l'indis-
pensable auxiliaire de tout musicien.

Avec ses nombreuses illustrations ,
ses sp lendides hors-texte en couleurs ,
ses cartes et schémas , ses fac-similés
de manuscrits et documents célèbres ,
il prouve quel atlrait peut  avoir au-
jourd'hui  un « dictionnaire > , ce terme
qui il y a quelques années encore ,
évoquait quelque austère et rébarba-
ti f  ouvrage qu 'on ouvrait sans joie
et par pure nécessité.

I l  remp lacera désormais la traduc-
tion du fameux  « Riemann > qui f u t
pour toute une génération presque le
seul dictionnaire de musique de langue
française.  Le < Larousse de la musi-
que » le dépasse non seulement pa r
une présentation in f in iment  attrayan-
te , mais par son caractère vraiment
actuel et encyclopédique , nous don-
nant une f o u l e  de renseignements sur
le jazz , sur les compositeurs contem-
porains , sur la musique orientale ou
africaine , sur tout cette terminolog ie
bizarre , couramment utilisée depu is
quel ques années : musique express ion-
niste , concrète , dodécap honique , etc.

Sous la direction de l'éminent mu-
sicologue N. Dufourcq ,  p lus de 150
collaborateurs de tous pays  ont tra-
vaillé à l 'établissement de cet ou-
vrage .

Ici les œuvres surtout sont pr ises
en considération et un compositeur de
second rang a plus  de chances de trou-
ver son nom dans le < Larousse » que
tel virtuose célèbre. En outre , on ne

s est pas trop étendu sur les biogra-
p hies des grands musiciens , estimant
à juste  titre que c'est là le rôle des
nombreux ouvrages spécialement con-
sacrés à Itach , Beethoven ou Wagner,
l' ne bibliograp hie très à jour nous
donne d' ailleurs à ce suje t  tous les
rensei gnements souhaitables.

l 'ne remarquable nouveaulê a été
l 'établissement d' une discograp hie com-
p lète , donnant la liste de toutes les
œuvres enregistrées à ce jour , par
ordre de compositeur , avec indication
de la f i r m e  el du numéro du micro-
sillon.

Autre  innovation , l' anal yse comp lète
d' une centaine d' œuvres , allant des
concertos brandebourgeois de Bach aux
symphonies  de Beethoven el t lonegger ,
avec exemples musicaux à l' appui .

E n f i n , el c'est la première f o i s  qu 'en
musicolog ie, le disque s'ajoute au texte
et à l'image , des illustrations sonores
sous la fo rme  de deux disques de 11
centimètres donnant une f o u l e  d'indi-
cations sur le timbre des instruments
et la signif icat ion de certaines formu-
les musicales. Un comp lément facul-
tatif  de S disques , en album , vendu
sé parément ,  ajoute encore une tren-
taine d' exemp les choisis parmi des
œuvres souvent inédites.

Signalons encore le prix vraiment
modique du « Larousse de la musi-
que », surtout si l' on tient compte de
l'importance de l' ouvrage et de sa
luxueuse présenta tion.

L. de Mv.
(1) Librairie Larousse, Paris 1957, deux

volumes. ,
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0 M. Gunnar Lange, président de la
fédération suédoise de football , vient
d'annoncer que le montant global des
recettes perçues lors du tour final de
la coupe du monde s'élève à 10 millions
de francs (compris 1,2 million pour
les retransmissions). Après déduction
faite des frais de l'organisation et les
2 millions versés à la PIPA , 11 ne reste
plus rien comme bénéfice, car 11 faut
encore ajouter les frais de la construc-
tion du stade de Stockholm qui sont
en partie à la charge de la fédération
Scandinave.
£ Le musulman algérien Hassen Cha-
brl , ex-licencié à l'A.S. Monaco, qui
avait été arrêté à la frontière suisse
en avril dernier alors que la plupart
des footballeurs algériens Jouant en
France avalent quitte la Métropole, est
arrivé à Tunis après être parvenu à
s'enfuir de l'endroit où 11 était détenu.
O Championnat de France de Ire di-
vision : Limoges - Racing Paris 1-1.
Toujours invaincu après 13 matches, le
Racing conserve la première place du
classement avec 18 points contre 17 au
deuxième qui est Nice.
£ En match amical Locomotlv Sofia
et Nimes ont fait match nul 2-2 (0-1).
0 Lors d'un match interligues à Bel-
fast l'Etre a battu l'Irlande du Nord
3-2.
0 Voici la composition de l'équipe hol-
landaise B qui rencontrera la Suisse B
le 2 novembre , à W'interthour :

Gardien : Hoffel ( GVAV Groningen);
arrières : Brull (Rapid JC. Heerlen),
Veldhoen (Feyenoord Rotterdam) : de-
mis : de Koning ( Spart a Rotterdam ),
Walhout (Feyenoord Rotterdam), Muns-
ters (Fortuna 54) ; avants : Meyers
(Feyenoord Rotterdam) , Vonhoff ( DWS-
À Amsterdam) . van der Gljp (Feyenoord
Rotterdam) . Bennsars (Noad Tllburg),
Bosselaar (Sparta Rotterdam). Les rem-
plaçants sont : van Heeswljk (Blau Wit
Amsterdam). Scherpenlsse (Ada La
Haye), Schaap (SC. Enschede) et An-
genent (Fortuna 54 Geleen).
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0 Le tour cycliste de Sicile , disputé
sur une distance de 260 km., a été rem-
porté par l'Italien Ronchini , en 7 h. 23',
devant Conti, même temps ; 3. Morl , à
4' 35" ; 4. Pellegrlni , à 7' 56" ; 5. Luc-
cheet, même temps ; 6. Nicolo, à 11' 50";
7, Metra, 8. Miserocchl, 9. Peconaro,
même temps.
A Voici quelques bonnes performances
crathiétisme réalisées lors d'urne réunion
a Turin : au disque l'Italien Consolinl
a réussi um jet de 54 m. 20 alors que
son compatriote lançait le poids à 17 m.
68. D'autre part plusieurs records na-
tionaux ont été battus. C'est ainsi qu 'à
Tblliskl le Russe Ovseplan a lancé le
Poids à 17 m. 93 , alors qu'à Téhéran,

Ira/nais Kemani battait le record du
saut en hauteur avec un bond de
2 m. 03 et son compatriote Rahmani
celui du triple saut avec 15 m. 42.
0 Combat de boxe de poids mi-lourds,
à Oaklaixt : Cari « Bobo » Oison, Etats-
Unis (ex-champion du monde des poids
moyens), bat Don Grant, Etats-Unis,
par k.o. technique à la 7me reprise.
0 La Soviétique Zahvgaytite a amélioré ,
à Tbilissi, le record du monde féminin
du javelot avec un lancer de 67 m. 49.
L'ancien record appartenait à l'Austra-
lienne Anna Pazera , depuis le 27 Juillet
1958, avec un jet de 57 m. 40.
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0 A Glascow, lors d'un combat de
boxe de poids mouches, Frankie Jones ,
chamipion de Grande-Bretagne de la
catégorie , bat Dennda Adams (Afrique
du Sud), champion de l'Empire bri-
tannique, aux points, en huit rounds.

0 Six Jours cyclistes de Dortmund , po-
sitions à la neutralisation de jeudi :
1. Nlelsen-Lykke, Danemark, 26 p. ; 2,-
Terruzzi-de Rossl, Italie, 22 p.; 3. Bug-
dahl-Petry, Allemagne, 14 p. ; 4. Glllen-
Post, Luxembourg-Hollande, 0 p. ; à un
tour : 5. Reinecke-Junkermann, Allema-
gne, 10 p. ; 6. van Steenbergen-Seve-
reyns, Belgique, 4 p. ; à deux tours : 7.
Zlegler-Scholl , Allemagne, 7 p. ; 8.
Senfftleben-Carrara, France, 2 p. ; 9.
Holzmann - Arnold, Allemagne-Australie,
0 p. ; à trois tours : 10. Roth-Pfennin-
ger, Suisse, 13 p.

£ Le colonel René Beaupuis, ancien
commissaire général du Tour de France
cycliste, et directeur du Parc des Prin-
ces, vient de décéder des suites d'une
opération dans une clinique parisienne,
à l'âge de 71 ans.
£ Deux chevaux pur sang soviétiques,
« Garnler » et « Sarjad », qui participe-
ront le 11 novembre prochain à la plus
grande course hippique Internationale
des Etats-Unis, le « Washington D. C.
International » (doté d'un prix de qua-
tre cent mille francs), ont été embar-
qués à l'aérodrome de Tempelhof , à
Berlin-Ouest , à bord d'un avion. C'est
la première fois que des chevaux de
courses soviétiques sont acheminés par
la voie aérienne d'Europe aux Etats-
Unis.
0 Coupe de tennis du roi de Suède,
premier tour , à Oslo : Norvège-Pologne
3-2. Le vainqueur rencontrera la Suède
pour le deuxième tour.

Le comité directeur du giron juras-
sien des clubs de ski , réuni en assem-
blée générale d'au tomne , a fixé comme
suit les dates des différentes épreuves
comptant  pour les championnats juras-
siens de la prochaine saison :

Relais , 4 janvier , aux Breuleux.
Disciplines alpines , 24 et 25 janvier ,

à Saint-Imier - Villeret.
Disciplines nordiques , 25 janvier, à

MaMeray.

Les épreuves jurassiennes
de la saison prochaine

PLAISIR DE LIR E

DES CENTAINES DE PROFESSEURS
FERONT LEURS COURS

SUR LES ÉCRANS DE TÉLÉVISION

ET PLA ISIR D 'É TUDIER
Bouleversement des traditions universit ires dans l'Et t de New-York

A partir de ce mois, des centaines
de professeurs américain.s vont sui-
vre des cours de diction et d'art
dramatique. Ils ont été choisis pour
présenter à la télévision des cours
et des conférences à plus de deux
millions d'élèves de l'Etat de New-
York .

Ce bouleversement des traditions
universitaires est dû à la publica-
tion , par la fondation Ford , des
résultats d'une expérience poursui-
vie durant  un an dans 250 écoles et
collèges des Etats-Unis , groupant au
total plus de 100.000 élèves. Dans
chacun de ces établissements , la
moitié des élèves travaillaient par la
télévision , l'antre moitié suivait des
cours normaux. La conclusion est
nette : grâce à la télévision , les élè-
ves « vont plus vile et plus loin que
nous n 'osions l'espérer », ont déclaré
les organisateurs de "expérience,
stupéfiés par les résultats.

A Philadelp hie , une enquête simi-
laire a montré que l'attention et la
tenue des élèves étaient à tel point
améliorées par les couirs à la télé-
vision que deux institutrices suffi-
saient pour surveiller un auditoire
de 300 garçons — alors qu 'il en fal-
lait  habitu ellement dix. Il a été pos-
sible d'affecter les huit autres pro-
fesseurs à des classes spéciales pour
enfants retardés ou, au contraire ,
parfaitement doués.

Les adultes peuvent suivre des
cours variés, allant de « Infrastruc-
ture intellectuelle et sociale de la
lit térature moderne » et « Introduc-
tion à la psychanalyse » à « Histoire
des transports aux Etats-Unis » et
« Comment construire un calculateur
électronique ¦» et des leçons de lan-

gues étrangères. Environ 125 ,000
new-yorkais de tout âge se lèvent
le matin à 6 h. 15 pour suivre le
cours de 6 h. 30, et un nombre égal
s'installent devant un poste de té-
lévision de minuit  à 3 heures. « Le
Collège de minuit » coûte 12,000 fr.
par trimestre et les examens de fin
d'année sont reconnus par le minis-
tère de l'éducation.
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Théâtre : 20 h. 30, Spectacle de danse
classique.

CINÉMAS
Clnéac : 14 h. 30 - 17 h. 30, 20 h. 30 -

21 h. 30 (permanent), Faux tableaux.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30, L'adieu aux

armes.
Palace : 14 h. 45 et 20 h., Le pont de la

rivière Kwaï.
Arcades : 20 h. 30, Les misérables (Ire

époque).
Hex : 20 h. 15, Le petit monde de Don

Camille
Studio : 20 h. 30, A l'est d'Eden.

PHARMACIE D'OFFICE :
Bl. Cart , rue de l'Hôpital

Vcndreiii
SOTTENS EX TÉLÉDIFFUSION

7 h., réveil à Vienne. 7.15, Informa-
tions. 7.20, propos du matin. 7.25, ka-
léidoscope matinal. 11 h., émission d'en-
semble (voir Beromunster). 12 h., au ca-
rillon de midi, avec a 12.15 : le mé-
mento sportif. 12.45, Informations. 12.55,
Eric Broocke propose... 13.30, muslqua
romantique.

16 h., «Le Rouge et le Noir » , feuille-
ton de Stendhal. 16.20, rendez-vous eveo
Manon. 16.40, piano. 17 h., l'âme espa-
gnole. 17.20, chant pour le Jour des
morts et la Toussaint. 18 h., concerto
de B. Galuppl. 18.10, tous responsable» I
18.30, mlcro-partout. 19.15, Informations.
19.25, la situation internationale. 19.35,
le miroir du monde. 19.55, orchestre
Frank Pourcel. 20 h., la situation du
théâtre en Europe. 20.25, à l'enseigne
de la Jeunesse : en d'autres termes ;
20.40 , Jazz à la carte ; 21 h., le bano
d'essai : « La cage », pièce de S. Surchl.
21.35, guitare. 21.50, musique de cham-
bre. 22.30, informations. 22.35, poètes
d'aujourd'hui. 22.55 , musique de notre
temps. 23.12 , chœur.
BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION

6.15, informations. 6.20, mélodies d»
Cole Porter. 7 h., informations. Les trois
minutes de l'agriculture. 7.10, musique
populaire. 7.25, Worte auX den Weg.
11 h., émission d'ensemble : podium des
Jeunes. 11.30, concert. 12 h., musique po-
pulaire. 12.10, communiqué touristiques.
12.20, wlr gratulleren .12.30 . Informa-
tions. 12.40, Der Barbier von Seldwyla.
12.45, sports et musique. 13.25, piano.
14 h., pour Madame. 14.30, reprise d'une
émission radloscolalre.

16 h., souvenirs musicaux. 16.45, lors-
que le siècle était Jeune. 17 h., pour
les Jeunes amis de la musique. 17.30,
pour les Jeunes. 18.05, chansons améri-
caines. 18.30, actualités. 18.45, nouveaux
disques. 19.05, chronique mondiale. 19.20,
communiqués. 19.30, informations. Echo
du temps. 20 h., mélodies du mois. 20.30,
trois contre trois. 21.15, R. Wagner à
Zurich. 22.15 . informations. 22.20 , musi-
que de chambre de compositeurs suisses.

TÉLÉVISION ROMANDE
20.15, téléjournal. 20.30, étoiles de

l'Opéra de Paris. 21.20 , théâtre pour rire.
21.45, l'actualité littéraire . 22.05, repor-
tage sportif. 22.45, dernières informa-
tions.

Emetteur de Zurich
20.15, téléjournal. 20.30. étoiles de

l'Opéra de Paris. 21.20 , miroir du temps.
22 h., téléjournal.

¦te1 MYLITi i
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HORIZONTALEMENT
1. Elle nous enseigne le bien-dire.
2. Excite de nouveau.
3. Expérimentés. — Possessif.
4. Démonst ra t i f .  — Fin d ' i n f i n i t i f .  _

Capucin d'Amérique.
5. A f f l u e n t  du Danube. — Franc et

sincère.
6. Peuple de la Gaule. — Commun*

en Russie.
7. Canton  suisse. — Un point , c'est

tout .  — Adverbe.
8. Pronom. — Furies.
9. On les fait passer dans la colonn»

voisine.
10. Importe.

VERTICALEMENT
1. Remplie d'élégance.
2. Céder ce qu 'on a acheté.
3. Ainsi saluait-on César. — Fait du

tort. — Lettres de créance .
4. Contre-épreuve en plâtre du nio.

(lèle-lypc. — Place.
5. Garçon boulanger. — Il incite 1

partir en campagne.
6. Gendre de Mahomet. — Il a droit

de pâture dans les foré-ts.
7. Pronom. — Pour payer la casse.
8. Ile. — Fils de Noé. — Ils font lu

grandies rivières.
9. Macérées dans une sauce relevée.

10. Principale.

Solution du problème IVo H38
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Le Moulin des Loups

FEUILLETON
de la « Feuille d' avis de Neuchâtel »

ROMAN
par 32

Claude MONTORGE

La malade était  restée songeuse;
ses lèvres avaient élé agitées d'un
tremblement , comme si elle eût
voulu parler; puis elle était restée
muette , les yeux dans le vague , la
pensée lointaine.

Enfin , elle avait pris une des
mains de son mari dans les deux
siennes et elle avait  imploré :

— Vous m'aimez bien , n 'est-ce
pas?

— Je vous le jure.
— Toujours au tan t  ?
— .le suis sur ([ne vous n 'avez

pas déméri té  de ma tendresse.
— Oh ! merci , vous èles bon...
Des larmes avaient  coulé de ses

yeux, puis,  après un moment de
muet te  médi ta t ion , elle avait  conti-
nué :

— 11 me semble que j' ai des torts
envers vous . Pascal ; celui-là sur-
tout de n 'avoir pas su assez appré-
cier la chance qui m'a permis de
vous rencontrer ,  d'être aimée de
vous avec tant de ferveur , de di-
gnité et de délicatesse.

— Calmez-vous , ne vous émou-
vez pas ainsi.

Puis Jacqueline avait dit :
— Si je partais , je ne vous lais-

serais rien , pas même un petit en-
fant à qui j' aurais appris à vous
chérir et à vous admirer , un enfant
qui vous parlerait de moi jusqu 'au
bout de votre vie...

Ces scènes entre eux se renouve-
laient fréquemment et elles se ter-
minaient toujours par cette navran-
te constatation qu'il manque un
pivot à un ménage sans enfant et
qu 'un couple qui n 'a pas la certi-
tude de se prolonger dans l'avenir ,
de laisser quelqu 'un après le grand
dé part pour entretenir et fleurir la
tombe où l'on reposera , ne possède
pas un bonheur complet , absolu et
déf ini t i f .

Les récents é v é n e m e n t s  qui
s'étaient produits avaient ébranlé
la confiance que le propriétaire du
Moulin aux Loups avait toujours
eue en lui-même et en la vie.

L'arrêt des meules , le grand si-
lence qui régnait  dans la vallée , les
angoisses qui l 'é treignaient  au sujet
de la santé de sa femme, le mystère
qui enveloppait certains faits et
que , par discrétion , il ne cherchait
pas à percer , tout un ensemble de
causes qui avaient  agi insensible-
ment «ur son moral , en avaient fait
un homme différent  de ce qu 'il
était  jadis.

Il se blâmai t  à présent d' avoir
été trop égoïste autrefois , d'avoir
pensé qu 'il n 'avait pas de devoirs
plus urgents que ceux qui consis-
taient à remplir consciencieuse-

— Oh ! mon Dieu , comme on est
à plaindre quand on ne peut pas
exprimer l'inexprimable , faire com-
prendre des choses indicibles. Pas-
cal , pardonnez-moi d'être palpitante
et attendrie comme je le suis. En
vous trouvant , c'est tout le bonheur
du monde qui s'est offert à moi.
C'est grâce à vous que ma vie est
belle , que mon âme est enivrée et
que l'espoir illumine mon rêve. Je
vous dois toute la douceur de mon
passé enchanté , toute la joie d'une
m a t u r i t é  qui a seulement associé
de l'exal ta t ion à mes ingénues can-
deurs de petite fille. Heureuse , trois
fois heureuse , celle qui est aimée
comme je le suis par vous.

— Heureux , trois fois heureux ,
avait répondu Chavance , l 'homme
qui emp lit sa vie avec une seule
tendresse , et qui borne tous ses
horizons aux limites du jardin qui
entoure  sa propriété. Vous êtes
tout pour moi , Jacqueline.

— Vous êtes tout pour moi , Pas-
cal. Quand vous me regardez avec
vos bons yeux ruisselants de ten-
dresse , un grand et généreux soleil
m 'enveloppe de tous ses rayons ,
Quand votre regard se détourne ,
quand j' y discerne un trouble , un
doute , je me sens inquiète et trem-
blante comme la nature sous un
ciel obscurci.

Chavance , d'une voix grelottante
et sourde , avait ajouté :

— J'aurais pu vous perdre.
Et ils avaient frissonné longue-

ment l'un et l'autre.

naissait envers eux , il prit la direc-
tion de Saulieu.

Il trouva l'horloger dans son ate-
lier , assis devant sa table surchar-
gée de limes , de pinces et d'autres
outils.

Celui-ci avait  une loupe fixée
sous l'arcade sonreilière et il était
absorbé par un travail minut ieux.

Il ne s'était pas dérangé au coup
de t imbre de la porte.

Un cri de joie échappé à Mme
Darbot : « Tiens , c'est le cousin
Chavance , quelle bonne surpr ise!»
fit sursauter l' ar t isan.

II se leva, s'avança vers l ' indus-
triel , les deux mains  tendues  :

— Je suis heureux de te revoir.
— Et moi donc.
— Ah ! mon cher , depuis notre

dernière entrevue , je garde en moi
le remords de t 'avoir  accablé de
théories disso lvantes qui ont pu
émousser la bell e conf iance  que tu
avais  en toi , en ton étoile. Mais
entre donc , viens  t'asseoir. Tu vas
déjeuner avec nous , sans façons.
Nous n 'en faisons jamais.  As-tu re-
misé ton auto à l'ombre dans la
cour ?

— Oui.
— Alors , tu déjeunes. Boire , man-

ger, sont encore les p lus agréables
actions que les hommes aient  trou-
vé à commettre pour se rapprocher.

— Vraiment , cela te ferait plai-
sir ?... Je ne vous dérangerais pas ?

¦—¦ Tu ne nous dérangeras ja-
mais. Notre gentille cousine ne
s'est donc pas encore décidée à

ment la fonction qu il s était don-
née. « On n'a pas le droit de ne
penser qu 'à soi, se disait-il. Cha-
que homme a des devoirs envers
autrui  et des devoirs sociaux. Si
chacun de nous tendait  la main à
un pauvre être qui succombe sous
le poids de l'universelle indiffé-
rence , adressait une bonne parole
et manifestait des sentiments frater-
nels à un malheureux , il y aurait
peut-être moins de découragement
et moins de misère parmi les
hommes. »

Il avait un remords de s'être
montré un peu trop négligent à
l'égard de ses cousins de Saulieu.

Il reconnaissait qu 'il avait été
trop prompt à trouver Darbot in-
supportable parce qu 'il le croyait
maussade et grincheux.

Il se reprochait d'avoir cru trop
facilement que les infortunés ont
bien souvent mérité leur malchance
et qu 'ils n 'ont pas été assez pré-
voyants ,  actifs , laborieux , intel l i -
gents. Il reconnaissai t qu 'il y a
bien des délicats , des consciencieux
dépourvus des hardiesses qui ren-
dent maître de l'impossible , qui
ouvrent des portes infranchissab les
et permettent de décrocher des
joies inesp érées.

Il regrettait d'avoir été indif fé-
rent à l'égard des Darbot ; de les
avoir négligés et traités comme des
parents pauvres.

Un mat in , pour commencer à
racheter les torts qu 'il se recon-

t accompagner ? Comment va-t-elle ?
— Un peu mieux.
— Elle a été souffrante ?
— Oui , mais toutes mes inquié-

tudes sont abolies.
— Ah ! tant  mieux, nous somme;

bien contents.
Et , dans leur reconnaissance de

ce qu 'un parent de la situation de
Chavance daignait entrer dans leur
demeure. Darbot et sa femme s'em-
pressaient , la joie dans les yeux ,
le cœur sur la main , prêts à don-
ner toutes les démonstrations affec-
tueuses possibles, à offrir tout ce
qu 'ils possédaient pour prouver
qu 'ils appréci aient l 'honneur que
leur riche cousin leur faisait  en ne
se montrant  pas indifférent à leur
amitié.

Mme Darbot, excellente cuisiniè-
re, eut bientôt  fait d'ajouter une
petite note élégante au repas.

Les parents pauvres sont obligés
de ré f réner  leurs élans de peur
qu 'on ne les croie intéressés.

Tout ce qu 'ils possèdent ne leur
appart ient  pas et c'est peut-être à
cause de la débonnair e générosité
qui les pousse à donner des preuves
inimaginables de leur affection ,
c'est à cause de cette prodigalité
spontanée qu 'ils demeurent des pa-
rents pauvres.

Et ils sont plus reconnaissants
de ce qu 'on accept e d' eux , que de
ce qu 'on pourrait leur donner.

(A suivr e)
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Finis les emplâtres gênants et les rasoirs
aan¥ereux. Le nouveau liquide . NOXACORN.
stoppe la douleur en 60 secondes. Desséche
les durill ons et les cors Jusqu 'à (y comprlB)
a racine Contient de l 'huile de ricin pure,

de l' iode si de la benzoeaine qui supprime
instantanément la douleur.
Un flacon de NOXACORN à Fr. 2.30 vous
souiace d' un vrai supplice. Résultats ga-
ranti s, sinon vous serez remboursé.

Imp. . PROFAR S.A. - GENEVE 
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Faites confiance
aux vertus curatives

naturelles
des plantes

médicinales !

Dans le traitement des troubles circu-
latoires dus à l'âge, les médecins ont de
plus en plus recours à la thérapeuti que
des plantes médicinales. Leur avantage
sur les médicaments de synthèse chi-
mique est la présence d'une multitude
de substances curatives naturelles qui
se complètent.

C'est le cas pour l'Artérosan , remède
bien connu , à base de gui , d'aubépine,
de ptèle et d'ail. Il fait baisser votre
tension , soulage votre cœur , décon-
tracte votre réseau vasculaire et stimule
en même temps votre di gestion.

Nombre d'hommes et de femmes de
plus de 40 ans font chaque année une
ou deux cures d'Artérosan pour main-
tenir les aptitudes fonctionnelles de leur
système circulatoire. Les médecins pres-
crivent généralement l'Artérosan dans
les cas d'hypertension et d'artériosclé-
rose, contre les crampes vasculaires , les
vapeurs , les verti ges et les troubles de
la ménopause.

L'Artérosan est agréable à prendre -
sous forme de granules chocolatés ou
de drag ées sans goût. La boîte d'une
semaine Fr. 4.65. La tri ple boite de cure
au prix avantageux de Fr. 11.90. Dans
les pharmacies et les drogueries.

ÉCHANGEZ VOS VIEUX MEUBLES CONTRE DES NEUFS !
Nous reprenons au plus haut prix du jour , tout meuble ou marchandise ,

en échange de meubles neufs

GRANDES 1BKiFÏÏ
,
RTF C. iPilin] LIVRAISONFACIL1TÉS MÊÊr <Jsf" u " FRANCO

Beaux-Arfs 4 N E U C H A T E L  Crolx du-Marehé 3

Pour cause de départ, mobilier
à l'état de neuf, à vendre

4 tabourets, 1 tabl e de cuisine avec néces-
saire à repasser ; 1 chambre à coucher, 2
sommiers, 2 protège-matelas , 2 matelas, 2
duvets , 2 traversins , 2 oreillers , 1 couvre-
lits , 1 tour de lits , 1 plafonnier et 2 tables
de chevet , 1 pouf assorti au couvre-lits ; 1
buffet , 1 table et 6 chaises, 1 milieu, 1 lustre.
Le mobilier complet Fr. 2600.——
Faire offre par écrit sous chiffres M. X. 4453
au bureau de la Feuille d'avis.
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Tout le charme de la mode nouvelle
vous est présenté à nos rayons sp écialisés

U 

REVUE DE MODE PERMANENTE DANS NOS VITRINES

^--̂  Avez-vous peur du 
feu 

ou 
des 

voleurs ?

^̂ 5Ç Alors , vite un saut à Malley, à la

MAISON TA UXE
Fabrique de coffres - f o r t s - L A U SA N N E
qui vous servira rapidement aux meilleures conditions.

Téléphone (021) 24 85 25
Ouvertures - Réparations - Transport s

Chapeaux

FLÉCHET
Seul dépositaire
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LE CANTON DE BERNE
a déclaré la guerre au bruit

De notre correspondant de Berne :
Le canton de Berne, en la personne de ses magistrats, de ses chefs

de police, de ses représentants, aidés par le corps médical et les citoyens
de bonne volonté, a déclaré la guerre au bruit.  Et pour marquer  cet
événement, une nombreuse assemblée s'est réunie, mercredi après-midi ,
à l'hôtel de ville, dans la salle du Grand Conseil, occupée jusqu 'à
la dernière  place des galeries.

En ouvrant la séance, M. Bauder ,
conseiller d'Etat, a salué les partici-
pants et tout d'abord M. Fe ldmann ,
chef du département fédéral de justice
et police , dont la présence se j u s t i f i a i t
d'autant  plus que la lutte contre le
brui t  ne peut pas être menée sans
l'appui efficace, sur le terrain législa-
tif tout au moins, de la Confédération
elle-même.

L'orateur a exhorté les juges — ils
étaient quel ques-uns dans la salle —
à se montrer sévères contre ceux qui
troublent la t ranqui l l i té  et le repos des
gens paisibles par simple désir de faire
du tapage. Mais il a aussi insisté p o u r
que l'école et la fami l le  apprennent
aux enfants  à éviter  le bruit excessif.
C'est là une tâche éducative de longue
haleine et qui demande la persévéran-
ce, mais le succès — un succès même
relati f — est à ce prix.

Nouvelle loi, nouvelles armes
M. Feldmann rappela ensuite les

mesures prises par la Confédération
pour combattre le bruit dû aux véhi-
cules à moteur. Les dispositions de
l'ancienne loi étaient sévères. Mais les
a-t-on toujours appliquées ? Celles de
la nouvelle loi , encore en discussion
devant les Chambres, donneront de
nouvelles armes aux autorités et à la
police. Ainsi , l'article 13 déclare obli-
gatoire « l' expertise des types », c'est-à-
dire que les véhicules automobiles fa-
briques en série ne pourront être mis
sur le marché que si les expert s les
ont trouvés conformes aux prescrip-
tions sur la lutte contre le bruit. La
loi donne aussi aux agents de police
le droi t de saisir le permis de circu-
lation et, s'il le faut, le véhicule, lors-
qu 'ils constatent « qu 'il cause un bruit
qui pourrait être évité ». On pourra
aussi interdire à certains véhicules de
circuler la nui t  ou le dimanche. Mais
le problème est plus vaste et les véhi-
cules à moteur ne sont pas la seule
source du bruit. Aussi , le Conseil fé-
déral a-t-il insti tué une < commission
fédérale d'experts pour la lutte contre
le bruit » qui , en répartissant le tra-
vail, s'est mise à la besogne avec ar-
deur et les premières études ont donné
déjà les indications précieuses sur dif-
férents points.

La tâche de la police
Mais il faut poursuivre la tâche en-

treprise et si les appels à la bonne
volonté, au respect du prochain, à la
¦impie raison ne suffisent  pas, il in-
combe à l'Etat, gardien de l'intérêt
général, d'intervenir et de rétablir l'or-
dre à l'aide de la loi , de l'administra-
tion , des tr ibunaux et de la police.

C'est précisément la tâche difficile
de la police qu 'a exposée M. Freimùl-
ler, président de la vi l le  de Berne, qui
demande des prescriptions aussi préci-
ses, aussi claires que possible, comme
aussi la collaboration active de la
presse pour éclairer l'opinion publi-
que sur la nécessité d'une lutte effi-
cace contre le bruit.

Le bruit met en danger
la santé

Car le bruit met en danger la santé
de l'individu. C' est ce que rappelle
brièvement le professeur  Walther-Buel,
directeur de l'établissement psychiatri-
que de Miinsingen. Non seulement un
bruit excessif peut  provoquer des lé-
sions des organes aud i t i f s , mais il a
de nombreuses et fâcheuses conséquen-
ces pour l'organisme, pour le système
nerveux en particulier et même le sys-
tème neuro-vég é ta t i f .  Il  n'est pas exclu
qu 'il joue un rôle dans la f r é quence

de ce qu 'on appelle  les « maladies de
notre civilisation », l 'i n f rac tus  cardia-
que , l 'hypertension , etc.

Et M.  Walther n 'hésite pas à parler
encore du bruit comme d une « mala-
die de la culture intel lectuel le  », en ce
sens que , fa i san t  obstacle à la con-
centration , à la ré f l ex ion ,  il crée dans
l' esprit  un vide que , trop souvent , on
tente de combler par de nouveaux
bruits , en part icul ier  ceux de la radio
et de la télévision.  Le bruit contribue
ainsi à la t dépersonnalisation », à la
rupture d'équilibre entre le monde in-
térieur et le monde extérieur. La mé-
decine donc ne peut  que soutenir les
e f f o r t s  de ceux qui tentent de te com-
battre.

Vote d'une résolution
M. Par ie t t i , maire de Porrentruy,  ap-

porta l'appui ries autor i tés  communales
à cette lutte , le colonel Perret , chef de
section au service de la motor isat ion
de l'armée, traita spécialement du bruit
dû au t raf ic  routier et des moyens de
l'annénuer, en f in  M. G. Wyss, avocat ,
exposa l'ac t iv i té  et le but île la Ligue
contre le brui t ,  fondée en août 1956,
et qui a entrepr is  une œuvre nécessaire
de large in fo rmat ion .

L'assemblée se sépara après avoir
voté une résolution assurant de son
énergi que appui « toutes les mesures
prises dans le domaine  de l 'éducation ,
de la technique, de la législation ef
de l'applicat ion du droit pour com-
battre le fléau qu 'est le bruit ».

La séance fu t  suivie de démonstra-
tions sur la place de l'Hôtel-de-Ville.
On constata que, grâce à des dispo-
sitifs amortisseurs, il est parfai tement
possible d'a t ténuer  le bruit que font
les plus puissantes  machines utilisées
sur les chantiers. Les moyens sont là ,
il ne manque  souvent que la volonté
de s'en servir. G. P.

La question de la réunion des deux Baies
reviendra-t-elle devant les Chambres fédérales ?

De notre correspondant de Bâle :

Suivant en cela le demi-canton

campagnard , le Grand Conseil de
Bâle-Ville a décidé , la sema ine der-

nière , de saisir les Chambres fédé-

rales d' une  demande de reconsidé-

rat ion d' un arrêté de 1048 mett ant

fi n à la procédure de réunif icat ion

des deux dem i-cantons. Comme dix

ans ont passé depu is cett e d éc isi on,

peut -être n 'est-il pas inutil e de ra-

fraîchir la mémoire de nos lecteurs.

Un peu d'histoire

Rappelons d'abord que le mouve-

ment « fusionniste  » ne date pas
d'hier et commença à se manifes-

ter peu après les sanglants événe-

ments qui ava ient provoqué la scis-

sion de 1833. En 1840 déjà un Bâlois

de la campagne , Ja kob Freivogel,

procédait à une  collecte de signa-

tures pour essayer de recoller ce

qui venait d 'être brisé. En 1861

c'était au tour du par lement cita-

din de nommer une commission de

quinze membres pour reprendre
l'étude de la question. Puis de nou-
velles tentat ives eurent lieu , de part
et d'autre , en 1875, 1877 , 1888 , 1906
et 1913-1914. Toutes ces in itiatives
se terminèrent par des échecs.

La lutte entra dans une phase

plus active en 1932 lorsque des ini-

tiatives similaires , portant sur le
principe de la fusion , furent  lan-
cées dans les deux demi-cantons.
Toutes deux recueillirent le nombre

requis de signatures , mais le gou-
vernement de Liestal refusa de sou-

mettre celle de Bâle-Campagne au
verd ict du souverain... L'a f f a i r e  fut

portée devant le Tribunal fédéral,

qui donna tort au gouvernement. Le

double plébiscite eut lieu le 23 fé-
vrier 1936 et doryia 12 ,727 « oui »

contre 10,823 « non » en Bâle:Cam-

pagne et 20,717 « oui » contre 7450
€ non » à Bâle-Ville. Forts de ces
résultats, les deux gouvernements

élaborèrent des textes const itution-
nels qui furent mis en votation au
mois d'octobre 1938. Résultats :
11,080 « oui » et 10 ,278 « non.» en
Bâle-Campagne, 14,639 « oui » et
4377 « non » à Bâle-Ville. Il ne res-
ta it plus qu 'à obtenir la garantie fé-
dérale... qui se fit  attendre pendant
d ix ans , le Conseil fédéral ayant
eu d'autres ch ats à fouetter d e 1939
à 1945. La ga rant ie  fu t  refusée par
21 voix contre 14, au Conseil des
Etats , le 10 décembre 1947, et par
8 voix contre 76 au Conseil natio-
nal le 10 mars 1948. On pavoisa
à Liestal , cent re de la « résistance »
campagnarde avec le sud du can-
ton.

A la recherche
de la « volonté populaire »

Quelles furent  les raisons qui in-
citèrent les Chambres fédérales à
refuser  — contre leur habi tude —
de garantir la mod ification cons-
t i tut ionnelle demandée par la ma-
jori té  des électeurs des deux demi-
cantons, a f i n  d'ouvrir la procédure
de réun if ica t ion ? La première et la
plus importante est qu 'une de ces
deux majorités — celle de Bâle-
Campagne — éta it sujet te à caution.
Elle avait été de 1899 voix en 1936,
elle n'était plus que de 803 voix
en 1938 et trois districts sur quatre
avaient répondu « non » à deux
repr ises. Or ces trois districts ré-
f ractaires — Liestal , Sissach et Wal-
denbourg — sont ceux qui repré-
sentent effectivement  la population
de Bâle-Campagne. Le quatrième,
celui qui fit pench er la balance du
côté des « oui » grâce à la densité
de sa population , est celui d'Arles-
heim , proche de la ville et dont les
autochtones ont été littéralement
noyés sous un flot de nouveaux ar-
riv ants sans aucune attache senti-
menta le avec leur patr ie d'adoptio n
et ignorant tout de son passé. Com-

me la plupart de ces nouveaux ve-
nus t ravail lent  dans les usines dela ville , seuls comptent pour eux
les avantages maté r iels directs que
pourrait  leur valoir l'extension
de certaines ins t i tu t ions  sociales ci-
tad ines aux habi tants  des commu-
nes camp agnardes. Etait-il juste, en
l'occurrence , de subordonner  la vo-
lonté de rester maî t res chez eux des
vrais campagnards bâlois à celle
de ces qu elques mill iers de Confé-
dérés d'autres cantons ? Les Cham-
bres fédérales estimèrent que non.

La situation a-t-elle changé ?
Le vote négatif des Chambres fut

suivi de dix ans d'accalm ie , accal-
mie à laquelle mit fin une nouvelle
offensive « fusionniste » des campa-
gnards lancée au début de cette
année. Une in it i a t ive  demandan t  au
gouvernement  de Liestal de remet-
tre l'af fai re sur le tapi s, à Berne,
recuei llit 9127 si gnatures et fit l'ob-
jet d'une troi sième votation au mois
de ju in  dernier.  Le résultat en fut
16 ,752 « oui » et 11,877 « non », les
tro is districts mér id ionaux  s'entê-
tant  dans leur opposition mais  étant
ma jorisés une  fois de plus pa r le
district d'Arlesheim. Si l'on addi-
t ionne ma in t enan t  les résultats des
tro is di stricts opposants , à la po-
pulation autochtone stable , on
s'aperço it que la major ité négat iv e
y a augmenté  de... 18 voix de 1938
à 1958 (4896 ) , tandis que la majo-
rité a f f i rmative du district d'Arles-
heim faisait  un bond spectaculaire
en avant de 3794 voix (5977 à
9771 ). C'est da n s cette comparaison
que gît tout le drame de Bâle-Cam-
pagne : d 'un côté trois districts à
la populat ion à peu près station-
naire, de l'autre un d istrict subur-
bain dont les localités croissent à
un rythme que la « hau te  conjonc-
ture » régnant  dans les industries
cita di nes ne fait qu'accélérer. Le
nombre des votants du district d'Ar-
lesheim a augmenté de 5128 en vingt
ans , et, de ce chiffre, 3794 élec-
teurs sont allés grossir les rangs
des partisans de la fusion ! La net-
teté du résultat de ce dernier scru-
t in incitera-t-elle les Chambres fédé-
rales à revenir  sur leur décision de
1948 ? C'est possible , ce n'est pas
certa in.

Car parmi les opposants se re-
trou veront les fédéralistes pour qui
l'arithmétique n'est pas tout et qui
voudront tenir compte, à raison es-
timons-nous, de la volonté des au-
tochtones de rester fidèles à leur
passé. Ces fédéralistes pourront en
out re compter sur l'appui — qu 'ils
n 'au ront certes pas souhaité 1 — des
députés de certain grand canton qui
a, lui  aussi , son problème de « mi-
norité ». Un des juristes consultés
par le gouvernement de Liestal sur
le caractère constitutionnel de la
dernière in i t i a t ive, le professeur
bernois Hans Huber , a laissé percer
à ce propos le bout de l'ore ille en
déclarant  dans son rapport que « le
droit d ' in i t iat ive  n 'avait pas été ins-
titué pour donner aux citoyens ce-
lui d'atte n ter à l'existence de l'Etat
dans lequel ils vivent ».

Il n'y a pas très loin de Bâle au
Jura... I».

La journée
de M'ame Muche

— Je  crains que vous ne soyez
assise dans son garage !

Noces de diamant
M . Henri de Luze, ingénieur,
b o u r g e o i s  de Neuchâtel, et
Mme de Luze, née Haviland,
ont célébré le 26 octobre 1958,
à Limoges, dans l 'intimité, leurs

60 ans de mariage.

Reprise des travaux préparatoires
d'une loi générale sur le travail

BERNE. — Les travaux préparatoi-
res d'une  loi générale sur le travail
ont été repris, ainsi qu 'un communi-
qué l'annonçait il y a quel que temps
Le projet de loi a été remanié d'après
les avis émanant des cantons et des
associat ions.  La commission d'experts
qui comprend notamment  deux délé-
guées des associations féminines, a te-
nu sa première séance le 28 oct obre
1958, sous la présidence de M. Hoizer,
directeu r de l 'Office fédéral de l'in-
dustrie, des ar ts  et métier et du tra -
vail. Les délibérations se poursuivront
en janvier et seront poussées de façon
que le Conseil fédéral puisse soumet-
tre un projet aux Chambres fédérales
avant la f in  de 1959, comme celles-ci
l'ont demandé par une motion.

Le nouveau projet s'en tient aux di-
rectives qu'a établies une conférence
avec les associations centrales réunies
le 6 novembre 1957, sous La présidence
de M. Holenstein, président de la Con-

fédération. Aussi ce projet embrasse-
t-il beaucoup moins de matières que
oelui de 1950. Les dispositions de droit
privé relatives aux rapport de travail
doivent être insérées dans le code des
obligations, sous le titre concernant le
contrat de travail. En ce domaine, les
travaux préparatoires confiés au dé-
partement fédéra l de justice et police
ont déjà commencé. On envisage de
régler dans  un projet spécial, à dres-
ser par le département fédéral de l'in-
térieur, la question de l'assurance ac-
cidents à conclure par les entreprise*
non soumises à l'assurance obligatoire.
La loi générale sur le travail contien-
dra donc uniquement des prescri ptions
de droit public sur la prot ection de»
travailleurs, notamment SUT la duré»
du travail. La commission d'experts •
décidé d'entrer en matière sur le pro-
jet que lui a présenté l 'Office de l'in-
dus t r ie, des arts et métiers et du
travail.

R E F L E T S  WE LA  VI E  DU P A Y S  j

( O O T JB S  D E  C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 29 oct, 80 oct.

tu, '/.Féd 1946 dée. . 103.70 100.70 d
8 S % Féd 1946 avril 102.70 102.80
8 % Féd 1949 . . . .  100.35 100.25 d
9 % % Féd' 1954 mars 99.50 d 96.75
a % Féd. 1956 Juin IOOJIO 100.—
g % OJJ. 1938 . . 100.10 100.20

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 800.— d 805.— d
Union Bquea Suisses 1630.— J«60.—
Boclété Banque Suisse 1335.— } ™ -̂
Crédlt Suisse 1395.- a400.-
Eleotro-Wat. 1250.— 1260.—
Interhandel 2265.- 2190.-
Motor-Columbua . . . 1170.— H»*.—.̂r.1.:::: « £:=
Italo-Sulsse 431.— 440.—
Réassurance» Zurich . 2225.— 2220.—
Wlnterthour Aocld. . 830.— 830.—
«5urich Assurance . . 4340.— ,43i°— .
Aar et Tessin 1165.- ¦- *
8a.urer 1115.— 11">-— d
Aluminium 3480.- 3490.-
BaUV 1105.— 1110.—
K) Bbveri 2095.- 2120.-
FlBOher 1365.— 1370.—

tonza 1000.— 1010.—
Nestlé Allmentana . . SO00.— »«*•—
Sulzer 2175.— 2180.—
lïïumor. '. . . . . . .  184.50 190.-
Çanadlan Pacific . . . 125- «gjg
Fennsyivama •-• ,.„ „v
Aluminium Montréal 146 — 

^T,
6*

Italo-Argentlna «•— J?-75

Philips 450.— 458 —
Royal Dutch Cy . . . 213.— 216.—
Bodeo 66.— 66.75
Btand, OU Nwe-Jersey 247.— 249.—
TJnion Carbide . . . .  485 —ex 491.—
American Tel. * Tl. 835.— 836.—
Du Pont de Nemours 842.— 846.—
Eastman Kodafc . . . 548.— ^58.—
General Electrio . . .  283.— 28».—
General Foods . . . .  284.— 287.—
General Motors . . . . 206.— 209.—
International Nickel . 387.— 389.50
Internatlon. Paper Oo 488.— 493.—
Kennecott 416.— *27 —
Montgomery Wartt . . 165.— 166.—
National DlstlUers . . 117.— ll"-~
Allumettes B 79.— 8050
V. States Steel . . . .  366.— 373.50
F.W. Woolworth Co . 21050 213.— e x

BALE
ACTIONS

Olba 4970.— 4985.—
Schappe 790.— 780.— d
Sandoa 4250.— 4265.—
Gelgy nom 4325.— d 4330.— d
Hoffm.-LaRoche (b.J.) 13500.— 13650.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudolse 800.— d 805.—
Crédit F. Vaudols . . 768.— 768.—
Romande d'électricité 500.— 500.—
Ateliers constr. Vevey 550.— d 555.—
La Suisse Vie (b.J.) .
La Suisse Accidents . 4800.— d 4800.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 177.50 181.—
Aramayo 32.— o 30.— d
Chartered 43.— d 44.—
Charmilles (Atel. de) 920.— 920.— d
Physique porteur . . . 825.— 825.—
Sécheron porteur . . . 530.— 532.—
S.K.F 198.— 200.—

Cours communiqués sans engagement
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Tranche canadienne $ can. 104.50
Télévision Electronic 13.75

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 29 oct. 30 oct.

Banque Nationale . . 665.— d 660.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 640.— d 640.— d
La Neuchâteloise as.g. 1430.— 1425.— d
Ap. Gardy Neuchâtel . 220.— d 220.— d
Oâbl . élec. Cortalllodl5500.— dlSSOO.— d
C&bl. et Tréf.Cossonay 4375.— d 4350.— d
Chaux et clin . Suis. r. 2350.— d 2350.— d
Ed. Dubied & Cle SA. 1720.— d 1720.— d
Ciment Portland . . . 5000.— d 5050.— d
Etabllssem. Perrenoud 460.— d 480.— d
Suchard Hol. S.A. «A» 410.— d 410.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 2090.— d 2090.— d
Tramways Neuchâtel . 525.— d 525.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat . priv. . . 75.— d 75.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2',i 1932 100.— d 99.50 d
Etat Neuchât. 3Mi 1945 102.— 102.—
Etat Neuchât. 3M> 1949 101.25 d 101.— d
Corn. Neuch . 3V4 1947 99.— 98.50 d
Oom. Neuch. 3% 1951 96.— d 96.— d
Ch.-de-Fonde 4% 1931 100.— d 100.— d
Le Locle S 'A 1947 98.50 98.50 d
Fore. m. Chat. 314 1951 96.25 d 96.26 d
Elec. Neuch . 3% 1951 92.— d 92.— d
Tram. Neuch. 3Và 1946 97.— d 97.— d
Chocol. Klaus 3^4 1938 99.— d 99.— d
Paillard S.A. 314 1948 100.— d 100.— d
Suchard Hold 9% 1953 95.50 d 95.50 d
Tabacs N3er. 3Mi i960 98.— d 98.— d

Taux d'escompte Banque Nationale 3 W %

Billets de banque étrangers
du 30 octobre 1958

Achat Tente
France —.92 —.97
D.SA. 4.26 Va 4.30 M,
Angleterre . . . .  11.80 12.15
Belgique 8.45 8.70
Hollande 1111.50 114.50
Italie —.67 —.70
Allemagne . . . .  101.— 103.50
Autriche 16.30 16.70
Espagne 7.15 7.65

Marché libre de l'or
Pièces suisses 29.50/32 .50
françaises 31.—/33.—
anglaises 39.50 41.50
américaines 7.75/8.26
lingots 4820.—/4870.—
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonal e Neuchâteloise

COURS DES CBANGES
"du 30 octobre 1958

Demande Offre
Londres 12.20 12.26
Paris 1.035/8 1.043/8
New-York . . . .  4.29 % 4^0 1i
Montréal 4.42 h 4.44
Bruxelles 8.75 8.78 14
Milan 0.6990 0.7O3O
Berlin 104.35 104.75
Amsterdam . . . .  115.40 115.85
Copenhague . . .  63.10 63.35
Stockholm . . . .  84.25 84.60
Oslo 61.— 61.25
Communiqués à titre indicatif par1 la

Banque Cantonale Neuchâteloise

ALLEMAGNE OCCIDENTALE
Renaissance d'une troisième

grande banque
Après la Banque allemande et la Ban-

que de Dresde, la troisième des ancien-
nes grandes banques allemandes, la
Banque commerciale, a ressuscité à son
tour.

Les actionnaires de la Banque de com-
merce et de crédit S. A. de Francfort —
une des trois sociétés qui ont pris la
suite de la Banque commerciale — ont
décidé par 99 •., des voix représentées de
fusionner avec les deux autres sociétés
Banque commerciale - Union de banque
S. A. de Dusseldorf . et la Banque de
commerce et d'escompte de Hambourg,
avec effet rétroactif au 1er Juillet de
cette année, pour ressusciter l'ancienne
Banque commerciale S. A.

B O U R S E

UNIFONDS
Investmenl Trust de valeurs allemandes

Francfort s /M.
H est mis en paiement, è partir du 1er novembre 1958, pour le

deuxième exercice clos le 30 septembre 1958, contre remise du coupon
No 2, une répartition de DM 3.50, dont DM 2.23 proviennent de dividende
el intérêt s , DM 0.75 de plus-values réalisées sur ventes de titres et DM 0.52
sur ventes de droits de souscription. Ce coupon est payable en Suisse,
sans retenue à la source autre que le timbre fédéral de 3 % sur les coupons,
auprès des domiciles ci-dessous, a raison de

DM 3,4331 net par part
au cours du jour, sur les parts de copropriété souscrites avant le 31 octo-
bre 1958, a 10 heures.

A lin octobre 1958, le prix d'émission de la part UNIFONDS s'élevait
à DM 68.80 environ, la fortune nette du Trust était d'environ DM 50 millions.

Le rapport en langue française , italienne et allemande, ainsi que tous les
renseignements peuvent être obtenus auprès de toutes les banques.

HENTSCH & Cie
Genève

i i

E. GUTZWILLER & Cie J. VONTOBEL k Co.
Bâle Zurich

(C.PS.). — La pe t i t e  commune de Bott-
mingen , dans le Birsigtal , qui ne comp-
te pas même 3000 habitants, avait por-
té récemment devant l'assemblée de
commune un nouveau règ lement por-
tan t sur les traitements du personnel
communal. Ce règ lement a été accepté
quasi sans opposition. En automne
1956 déjà , tes salaires avaient été aug-
mentés de 13 % en moyenne et ils
subissent maintenant une nouvelle
augmentation de 13 %. Bottmingen
prati que donc désormais une politi que
des salaires p lus  généreuse que l'Etat
lui-même. Selon la nouvelle échelle
de traitements, un cantonnier marié
avec deux en fan t s  touche un salaire
maximum de 1088 f r .  par mois. L'admi-
nistrateur communal obtient , lui , un
traitement maximum de 20.600 f r .  p lus
les allocations sociales , de renchérisse-
ment et indemnités de l'Etat. Durant les
deux dernières années , les honoraires
des conseillers communaux ont aug-
menté de 67% à 100 % l

BALE-CAMPAGNE

Munificence royale

Une conférence sur la Bulgarie
Selon leur coutume, les Amis du châ-

teau de Colombier célèbrent à cette
date , au château, leur cérémonie du
Grutll dans laquelle ils rendent hom-
mage aux soldats morts pour le pays.
En même temps, ils Invitent le public
à une conférence qui, cette année, en
corrélation avec l'exposition « Bulgarie »
du Musée d'ethnographie, sera faite sur
ce pays par le photographe et grand
voyageur Fernand Perret , de la Chaux-
de-Fonds. De beaux clichés en couleur
illustreront son exposé.

Un spectacle signé « La Flora »
La soirée annuelle des Jardiniers « La

Flora » aura lieu samedi 1er novembre
dans la grande salle de la Paix.

Le groupe théâtral de la société inter-
prétera une comédie villageoise en quatre
actes de Marlus Chamot « Les Rapiats » .
C'est l'orchestre « Teddy Melody » qui
mènera ensuite la danse. Une belle soi-
rée en perspective.

Concerts de la Collégiale
Le troisième concert aura lieu diman-

che. Le soliste, André Fleury, organiste
de la Cathédrale de Dijon , est un des
maîtres de la Jeune école française.
1er prix du Conservatoire de Paris, An-
dré Fleury est aussi un improvisateur et
un compositeur de grand talent dont les
ouvrages ont été couronnés par les
« Amis de l'orgue » de la capitale fran-
çaise. Il Jouera des œuvres de Buxtehude,
Bach , Vierne, Fleury ainsi qu'une im-
provisation.

IIMIIU>wwwi»wî iiiii »

Communiqué*

FRIBOURG. — Le Conseil d'Etat de
FribouTg soumet au Grand Conseil ,
dont la prochaine session ordinaire
s'ouvrira le 11 novembre, le projet de
budget général de l'Etat pour l'année
1959. Il prévoit un total die recettes
de 56,157,952 fr. et un total de dépen-
ses de 57,762,702 fr., soit un déficit de
1,604,750 fr. Par rapport aux comptes
de 1057 , il y a aggravation de 180 ,237
francs et par rapport au budget de
1058, améliorat ion de 1,394,742 fr.
Dans les dépenses figurent 3,169,740 fr.
d'amortissements.

Parmi les princi pales dépenses, il
convient de mentionner 5 militions pour
les routes cantonales, 1,800,000 pour les
établissements de Marsens et 800,000
francs pour le pont du Gotteron . Le
Conseil d'Etat relève qu'il s'efforce
d'accroître les recettes par le rende-
ment de la fiscalité, l'exploitation de
toutes les ressources, le développe-
ment des entreprises électr iques fri-
bourgeoises et des réformes adminis-
tratives.

FRIBOURG

Déficit budgétaire pour 1958

BERNE. — D'après une  déclaration
de l'administration du Théâtre de
l'atelier, société anonyme, à Berne,
les i rrégularités commises par le di-
recteur commercial du théâtre et qui
ont pu être établies jusqu'ici , s'élèvent
à 40,000 fr. ,somme manquant dan s U
caisse. L'adminis t ra teur  avait remit
régulièrement sa démission il y a deux
mois pour le 31 octobre. Peu avan<
la revision ordinaire de caisse, prévu*
au 22 octobre, il avait  adressé au pré-
sident du conseil d'administration du
théâtre une lettre dans  laquelle 11
avouait ses fautes en indi quant la som-
me précitée. Il fu t  arrêt é par la suite
et mis en prison préventive. Une revi-
sion déta i l lée  de la caisse est en cours
afin de déterminer le montant  exact
des malversations. Bien que l'adminis-
trateur ai t  avoué, il faut attendre 1«
résultat de l' enquête. L'administration
ne considère pas les détournements
comme i n s ign i f i a n t s  pour l'entreprise,
Elle espère cependant pouvoir conti-
nuer normalement et avec succès la
nouvelle saison de comédies.

Les détournements
au Théâtre de l'atelier

BERJVE

BERNE, 29. — Le budget du canton
de Berne pour l'année 1959 prévoit
370,788,823 fr. de dépenses et
346,245,197 fr. de recettes, soit une
moins-value de recettes de 24,543,626
francs. En revanche, le budget des va-
r i a t i o n s  de la fortune se solde par un
excédent des revenus de 22 ,012,594 fr.
d'où un déficit  de 2,531,032 fr. pour
l'exercice 1959. Les comptes de 1957
se sont soldés par un boni de 304,198
francs.

Le budget du canton
pour 1959

CONFÉDÉRATION

(C.P.S.) Les l ivraisons de blé indigène
de la récolte 1958 sont en cours et
quelques milliers de vagons ont déj»
été pris en charge. L'administrat ion
fédérale des blés est ime que la livra i-
son totale dépassera celle de l'an
dernier.  On l'évalue à 24. 000 vagons de
10 tonnes  contre 21.000 vagons prove-
nant  de la récolle de 1957.

A f i n  d'éviter une trop for te  varia-
tion dans la composit ion des lots de
mouture et , pa r tan t , de la q u a l i t é  de
la farine,  les au to r i t e s  se proposent
de relever progressivement le pour-
centage de blé indigène.

Par conséquent , dés le 1er novembre
195S, les meuniers  à blé tendre devront
u t i l i se r  52 % de f roment  ind igène , au
lieu de 50 % comme jusqu 'ici , 6 %
( 5% )  de seigle et 4 2 %  (45 %) de
froment é t ranger , dont  35 % de Mani-
toba et 7 %  ( 1 0 % )  de blé d'autres
provenances. Pour que le blé indigène
puisse être u t i l i s é  à temps et de
façon ra t ionnel le, l'a d m i n i s t r a t i o n  des
blés pourra éventue l lement  être ame-
née à augmenter  ou à réduire la pro-
portion de froment et de seigle.

Davantage de blé indigène
dans notre pain

BERNE. — L'Association suisse de
l ' industr ie  du bois communi que que
son conseil d'a d m i n i s t r a t i o n , réuni
sous la présidence de M. Houmard, de
Malleray ( Jura ) ,  a pris position au
sujet des récentes divergences touchant
le marché du bois 1958/1959. L'indus-
trie des scieries s'en t i en t  n ses offres
de prix à l'économie forestière et se
déclare toujours prête à signer sur
cette base un accord pari ta i re  avec ses
partenaires sur le marché des grumes.

L'industrie des scieries a f f i rme  que
les pr ix  qu 'elle offre  sont fondés sur
des calculs incontestables et sont en
accord avec les princi pales industries
du pays t r ava i l l an t  le bois. La réduc-
tion de prix d'environ 10 à 12 francs
par mètre cube de bois ronds ou d'en-
viro n 10 % par rapport aux prix maxi-
mums appliqués jusqu 'ici n'est rien
d'aut re  qu 'une adapta t ion  tardive des
prix de la matière première aux prix
déjà fortement abaissés des bois sciéi.

Les divergences
sur le prix des bois ronds
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Les robes en jersey NABHOLZ

Dans chaque garde-robe, NABHOLZ occupe une place de choix.
Par la qualité indéformable de sa matière et l'exécution impeccable
ide ses façons, la robe de jersey Nabholz est le vêtement idéal en
toutes circonstances.

• Dans le but de vous aider à choisir votre robe Nabholz, la
collection de voyage est à votre disposition du 1er au 12 novembre
à notre rayon de conf ection. *
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I H. MAIRE I
Rue Fleury 16

Un lit
avec sommier métallique
et matelas en crin ani-
mal , le tout à l'état de
neuf , & vendre, 180 fr.
R. Perrottet, tapissier,
Parcs 40. Tél. 5 52 78.
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modèles dernières nouveautés,
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Le plat de saison

Civet de bœuf
Civet de chevreuil

bien mariné et tendre

BOUCHERIE - CHARCUTERIE

L E U E N B E R G E R É
Rue du Trésor - Tél. 5 21 20
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UITZ-BERCCRi ;«S
Besui-Arts tT , NEUCHATEL

Téléphone 516 45

Lits doubles
composés de 2 divans,
superposables, 2 protè-
ge-matelas, 2 matelas à
ressorts (garantis 10 ans)
pour Fr. 2.58.-
W. KTTRTH , avenue de
Morges 9, L a u s a n n e .
Tél. (021) 24 66 66.
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à fournir cette dernière en carburant MIGROL et prions les
fidèles clients de cette station de bien vouloir s'approvisionner
dorénavant aux STATIONS-SERVICE DE

I SAINT-BLAISE I
I LA CHAUX-DE-FONDS 1
I ET DU LOCLE i
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DUVETS
neufs, remplis de mi-
duvet , gris, léger et très
chaud , 120 x 160 cm., 40
francs ; même qualité ,
140 x 170 cm., 50 fr. Port
et emballage pavés. —
M. KTJRTH, avenue de
Morges 9, Lausanne. Té-
léphone (021) 24 66 66 ou
24 65 86.
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cuisinière
électrique

8 plaques, 1 four, en par-
fait état, à 120 fr. —
Tél. 6 74 24 dès 18 h.



BOULEVERSEMENT SOCIAL EN O.S. S
Désormais, proclame M. Khrouchtchev , tous les enf ants  iront à 7 ou 8 ans
à l 'école, puis, sans exception , ils devront travailler dans les usines

kolkhozes
(EXCLUSIVITÉ « FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL»)

Depuis le lancement  des spout-
niks , les Occidentaux  et en parti-
culier les Américains  ne cessent
de rendre  hommage aux réalisat ions
soviétiques dans le d o m a i n e  de
renseignement .  C'est, d isent - i l s , par-
ce qu 'il y a qua t re  fois plus
d 'é tudiants  dans les écoles supé-
rieures soviéti ques que dans toutes
celles d'Angleterre , de France ,
d 'Al lemagne  et d 'I ta l ie  réunies que
les Russes ont pu disposer de l' ar-
mée de t echn i c i ens  nécessaire à
leur prodigieux développement tech-
nologi que.

Ce système qui fait  l'admira t ion
du monde , qu 'en pensent les Russes
eux-mêmes ? Le préambule du long
rapport de M. Khrouchtchev sur
l 'éducat ion na t iona le  soviét i que ,
dans lequel il constate  que l'U.R.S.S.
« a trente mil l ions  d'élèves dans
ses écoles et plus de qua t re  mil-
lions d 'é tudiants  dans ses univer-
sités et ses établissements techni-
ques », laisse présager un nouveau
bilan de victoire. En fai t , le rapport
kii-mème est une  criti que extrê-
mement sévère du système d'ensei-
gnement russe et annonce un
bouleversement comp let des condi-
tions d 'éducation de la jeunesse
soviétique.

La honte du travail physique
Que reproche M. Khrouchtchev

au système d 'éducat ion soviétique ?
D'abord le fait  que la baccalauréat
soit conçu u n i q u e m e n t  pour prépa-
rer les jeunes gens aux études su-
périeures et non « à l'entrée di-
recte dans la vie productive ». Or ,
un dixième seu lement  de ceux qui
sortent des lycées (l'école des « dix
ans» )  r en t r en t  dans les universités ;
les autres  ont  en quelque sorte
«perdu du temps » à acquérir d' une
façon i n t e n s i v e  un e  cu l tu re  géné-
rale qui ne l eu r  donne . aucun avan-
tage professionnel .

D'autre part , cette émula t ion  pour
l'accès à l'ense ignemen t  sup ér ieur
(où tous les é tudiants  reçoivent
d'a i l l e u r s  u n e  bourse. d 'E t a l )  a con-
t r ibué à dé précier  les mé t i e r s  tech-
niques sans parler du simple t r ava i l
manue l  en us ine  ou en kolkhoze.

Nous avons abouti à celte situation ,
s 'indi gne M.  Khrouchtchev , que les
parents  fon t p eur ù leurs enfants .en
leur disant que s 'ils n 'étudient  pas
bien à l'école , s 'ils n'obtiennent pas
des médailles d' or on d' argent au
baccalauréat , ils iront travailler de
leurs mains, comme si te travail phy -
sique était une honte .

L'indi gnat ion de M. Khrouchtchev
se donne l ibre  cours devant l'appa-
rition d' une  tel le  a t t i t u d e  dans le
pays « de la classe ouvr iè re  victo-
rieuse », où , pendan t  tou te  sa jeu-
nesse , le p lus grand  t i t r e  de gloire
étai t  un exp loit  s t akhanovis te  dans
une mine  ou dans  une usine.

Bien qu 'il existe des concours d' en-
trée pour la p lupart  tic nos universi tés ,
êcril-hl , il f a u t  reconnaître que le
succès aux examens n'est pas toujours
s u f f i s a n t .  Ce n 'est pas par hasard
qu 'on dit couramment qu 'après le
concours des élèves , commence chez
nous un e concours des parents *• d' une
importance décisive .

Le résultat : plus de 00 % des
é tud ian t s  des grandes écoles mos-
covites sont des e n f a n t s  de fonc-
t ionna i res  ou d ' in te l lec tue ls .  Dans
un pays où l ' ins t ruct ion  sup érieure
a été in terdi te  pendant de longues
années aux jeunes gens d' origine
sociale non p ro lé ta r i enne , une  telle
composit ion u n i v e r s i t a i r e  surprend
et scandalise M. Khrouchtchev.  Il
n 'en conclut  pas, bien sûr . qu'il
existe en U.R.S.S. une couche de
pr iv i lé giés dont l'ambition na tu re l l e
est de donner  les mei l leures  p laces
à ses enfants.  Ma is  il crie au para-
doxe.

Deux autres phénomènes l 'indi-
gnent également .

Trop souvent , dit-il , les jeunes  qui
ont passé leur baccalauréat ne se pré-
cip itent pas dans • les hautes écoles
par vocation , par soif d' apprendre ,
mais pour  éviter d' aller travailler
manuellement et pour p r o f i l e r  des
bourses d'Etat .

Certains jeunes qui ne réussissent
pas à entrer dans un établissement
supérieur , n'hésitent pas un moment à
s 'inscrire dans un autre d' une sp écia-
lité entièrement d i f f é r e n t e .  Dans de
nombreux cas , le choix de la sp écialité
est dû purement  an hasard et après
avoir reçu l'instruction supérieure , les
dip lômés qui ont coûté cher à l 'Etat
n'exercent mêm\e pais ta p ro fess ion
pour laquelle on les a fo rmés .

L'exemple occidental
M. Khrouchtchev se demande en-

fin quelle est la valeur des spécia-
listes qui sort en t des hautes écoles.
Ici , il donne quelques exemples
dans le secteur qui  lu i  t i en t  le p lus
à cœur et qu'il conna î t  le mieux.

Prenons l 'Académie sup érieure de
l'agriculture portant nom de « Timi-
riasiem ». Là-bas, on apprend le mé tier
non pas dans les champs , mais dont
les serres. On étudie les vaches el
autres animaux non p as tels qu 'ils
sont dans la vie , mais sur des ma-
quettes. Lorsque les étudiants sortent
de cette académie et vont dans les
kolkhozes, ils ne savent que tourner
en rond et connaissent moins l' agri-
culture que les kolkh oziens à moitié
illettrés. Est-ce digne d' une hanf f eco l é
soviétique ? A mon avis , non 1

Et pour montrer à quel point
cette s i tua t ion  est anormale, M.
Khrouchtchev va jusqu'à di re  :

Dans p lusieurs pays  capi tal is tes , les
étudiants des écoles agricoles appren-
nent leur mét ier  tout en travaillant
obligatoirement à la campagne. Ils
éduquent mieux que nous leurs étu-
diants !

Quelles sont les solutions que
préconise le chef du parti  commu-
niste soviét ique ? Tout d' abord , il

rappelle les succès remportés dans
les débuts de l ' éd i f i ca t ion  socia-
liste .

Les « universités rouges »
Pendan t  les années qui su iv i r en t

la révolut ion d' octobre , les t r ava i l -
leurs les p lus émérites et les plus
doués é t a i en t  i nv i t é s  à s' inscr i re
dans des « f a c u l t é s  ouvr ières  » où
ils se f o r m a i e n t  en s u i v a n t  des cours
du soir ou des cours par  corres-
pondance .  Sans qu'il a i t  besoin de
le l 'appeler , chacun sait  que N i k i t a
K h r o u c h t c h e v  est précisément un
des produi ts  de ces « univers i tés
rouges ».

Plus t a rd , avec le l ancemen t  des
plans quinquennaux, lorsqu'il f a l l u t
rapidement créer u n e  a rmée d'ou-
vriers spécialisés, on créa d a n s  tou-
tes les us ines  des écoles spéciales
où entraient les jeune s  de 11  an s
après sep t ans  d'école p r i m a i r e .
Beaucoup d' entre  eux ont  p lus tard
comp lété leur  i n s t r u c t i o n  et sont
devenus  « d' excellents technic iens  el
ing énieurs  ».

Toutes ces exp ériences des anné çs
« héroïques » ont été , selon M.
Khrouchtchev, un succès écla tant
et ce sont elles qui ont assuré l'es-
sor de l'industrie et de la techni-
que soviéti ques. Rien d 'é tonnant
s'il propose au jourd 'hu i , pour re-
médier  à « l' embourgeoisement » de
l' enseignement , un retour  au systè-

M. Nikita Khrouchtchev s'eleve
contre le système d'éducation

soviétique.

me qui ad 1 i e un travail  productif
à une amélioration s imul tanée  de
l' éducat ion.

Désormais, proclame M. Khroucht-
chev, il faut que tous les enfants
aillent pour sept ou huit ans à
l'école , puis tous — quelle (pie soit
la si tuation de leurs paren t s  — à
l'usine ou au kolkhoze. Et c'est là,
en travaillant , qu'ils auront la pos-
sibilité de cont inuer  leurs études
soit dans les cours du soir , soit par
correspondance. Plus leur succès
sera grand'  et leur désir d'appren-
dre évident  et plus on leur don-
nera des facilités pour  étudier da-
van tage .  Ceux , en revanche , qui
n 'auront  aucune  vocation par t icu-
lière , commenceront leur forma-
tion professionnelle dès l'âge de
quinze ans , sans perdre un temps
précieux à obtenir le baccalauréat,

Ce n 'est p lus une  réforme. C'est
un bouleversement social total .  Ici ,
t ou t e fo i s , M. Khrouchtchev fait
une réserve :

Sans doute , pendant  une période
transitoire , fuudra- t - i l  conserver un
certain nombre d'écoles de dix ans.
Peut-être aussi sera-t-il utile de sélec-
tionner les j eunes  part icul ièrement
doués  pour la p h ysique , les mathé-
matiques , la biolog ie ou le dessin , et
de leur permet tre  d'étudier sans passer
pur le slade productif. Ainsi, nos
écoles supérieures sp écialisées pourront
recruter des jeunes  gens et des jeunes
f i l l e s , part icul ièrem ent  bien pré parés
pour les branches sc ient i f ique s .

Fait à noter : ce que l' on appelle
les « humani tés  » — l i t té ra ture , his-
toire , philosophie — ne m é r i t e n t
aux yeux de M. Khrouchtchev au-
cune exemption...

L 'échec des stages

Le secrétaire  du P.C. soviéti que
constate , d' au t re  part , que le sys-
tème des stages obligatoires dans
les usines a été jusqu 'à présent un
échec comp let :

Pour un étudiant  qui travaille , il
y en a dix à quinze qui le regardent
et qui ont peur  eux-mêmes de s 'ap-
procher de la mnchine-oulil. ha p l u p a r t
d' entre eux f l â n e n t  à travers les ate-
liers et ne f o n t  que gêner la pro-
duct ion.  Les che f s  d' entreprises  veule nt
d' ail leurs de moins en moins accep ter
de tels  « stagiaires ».

Il propose donc d 'é tendre  le
p r inc i pe de la p a r t i c i pat i on obli-
gatoire à la production au moins
à tous les é t u d i a n t s  des deux pre-
mières années. Ce n 'est que plus
tard  qu 'on leHr accordera d' abord
deux à trois jours par semaine pour
se consacrer exclusivement aux étu-
des. Seuls ceux qui prépareront des
diplômes supérieurs pourront fré-

quen te r  l'univers i té  « à plein
temps ».

M. Khrouchtchev  accepte d' avan-
ce la pri ncipale crit i que que sou-
lève son projet : il ra len t i ra  la for-
m a t i o n  des cadres ayan t  une  ins-
t ruc t i on  supérieure et abaissera
probablement le niveau de la cul-
ture générale de la grande masse
des adolescents.  II ré pond :

Oui , mais cela nous donnera des
étudiants  sélectionnés non plus au
hasard ou sur îles impulsions tem-
poraires, mais uniquemen t en fonct io n
des vocations véritables de chacun. Le
passage à l' usine de tous les étudian ts
leur donnera , d' autre part ,  des con-
naissances pratiques que l'université
n 'est pus en mesure de leur fourn i r .
Ce ne sera donc pus ilu lem/ is  p erdu .

Quant  à l'influence d' une  te l le  ré-
forme sur le n iveau  général  de
l'instruction, voici  ce qu'en pense
M. Khrouch tchev  :

Les jeunes  qui, à quinze  ans , uont
entrer dans le circuit p roduc t i f ,  rece-
vront des taches conformes A leur
âge. Le devoir des organisations du
part i  et îles syndicats sera de les
inciter à a p p r o f o n d i r  leurs connais -
sances g énérales dans les cours du
soir , même s 'ils n'ambitionnent pas
les études supérieures. De p lus , il n 'y
aura j i as île l imite d'â ge pour  l' ad-
mission à ces cours. Les jeunes auront
donc la possibilité de reprendre leurs
études même après un intervalle de
quel ques années . Il appartiendra tou-
jours aux organisations du parti , dt
la jeunesse communiste el des syndi-
cats , d' aider , de guider et de sélec-
tionner les meil leurs parmi les jeunes
travailleurs , pour qu 'aucun talent ne
soit perdu.  L' activité pol i t ique et la
bonne conduite au sein de l' entreprise
serviront également de critères.

Quelques m o t if s
Il est remarquable que dans tout

l'exposé de M. Khrouchtchev ne fi-
gure qu 'une seule citation d'un
classique du marxisme , d' ailleurs
assez vague. Il s'agit de cette phra-
se de Lénine : « Pour concilier le
besoin généralisé du travail avec la
général isat ion de l'enseignement, M
serait probablement nécessaire
d'instaurer pour tous le système de
la participation obligatoire  à la
product ion.  »

Quels sont les mot i f s  qui pous-
sent le chef du gouvernement so-
v i é t i q u e  à bouleverser de fond en
comble un système d'éducation qui
semblait  avoir prouvé son effica-
cité '?

Il est probable que cette revision
est provoquée en part ie  par les dif-
f i cu l t é s  que rencontre l ' indus t r ie
soviéti que en expansion dans le re-
crutement de la main-d' œuvre. Ce
sont en effet les classes les plus
éprouvées par la deuxième guerre
mond ia le  qui arrivent actuellement
à matur i té .

Mais il est certain que les consi-
dérat ions poli t i ques ne sont pas ab-
sentes de l'esprit de M. Khroucht-
chev. Tout d' abord , il s'é ta i t  plaint
récemment de la « contaminat ion
révisionnist e » d'une part ie  de la
jeunesse étudiante .  Envoyer tous
ces jeunes à l'us ine  doit , selon lui ,
enrayer  cet te  évolu t ion .

Sa réforme porterai t  également
un coup grave à la bureaucra t ie
centrale et omni p otente  du temps
de Stal ine. Tout comme la décen-
tralisation de la gestion économi-
que , elle bénéficiera aux travail-
leurs « périphéri ques », hier encore
simples exécutants, aujourd'hui en
voie d 'émanci pat ion.  Le caractère
égal i ta i re  du système d' enseigne-
ment proposé lui vaudra  sûrement
la populari té  dans  les provinces,
même s'il scandalise les « parents
riches » de la cap i ta le  soviétique.

M. Khrouchtchev essaie de résou-
dre, par la méthode  hab i tue l l e , bru-
ta lement  et f ranchement , le problè-
me du recrutement pour les hautes
écoles et de la sp écialisation des
jeunes. C'est un problème qui inté-
resse également  tous les pays hau-
tement  indust r ia l i sés  et « structu-
rés ». La nouvelle exp érience sovié-
ti que annoncée  par M. «K. » sera
suivie a t t en t ivement  dans  ces pays.

K. S. KAROL.

Copyright by Telepress and Cosmo-
press.
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BELLES TRIPES CUITES
Fr. 2.- ie ïà kg.

Boucherie BERGER K .var

Aujourd'hui

DÉMONSTRATION
des craies aux mille possibilités

/ Ç^^èr- ̂0 COUIEVRS

Luminosité incomparable !

f âey mcrîà
Papeterie Saint-Honoré 9 Neuchâtel

Faîtes vos achats à l'épicerie
TH. GORSINI, rue des Chavannes

Saucissons, saucisses aux choux et au foie vaudols
Beau choix de pâtes alimentaires de Ire qualité
et riz , huile d'olive Ire qualité de Nice, vins,
vermouth . 5 % d'escompte

Pour les jeunes gens

notre choix toujours moderne

716.5159-1. RHENUS. Un modèle irifal pour tous les jour» en box
souDle brun et noir , légère semelle aircrêpe.
Série 6; 11 39.80

Chaussures CENDRILLON
Rue du Concert 2, Neuchâtel

Sociétés coopératives de consommations
de Chézard-Saint-Martin

Société de consommation
de Corcelles-Cormondrèche et Peseux,

Dombresson et de Fontainemelon S. A.
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4 savonneries au prix de 3 \ (rf| (n) Eïï3 [P (f t\ (R\
Vous recevez donc \\ \\ \\

pour fr. 2.40 un paquet de 4 savonnettes è 100 g \J \\)j vL/J 11)  J
= 6o cts par savonnette au lieu de S; cts ^"̂  ^™*̂  "" ""¦—" ^""' "̂"̂

pour fr. 3.30 un paquet de 4 savonnettes à 150g la nOUVelle SaVOIHiette de beaUté¦= 83 cts par savonnette au heu de f r. LIO • . . . . . . .bleu pastel additionnée de lanoline
^

¦îâÉlillIli fB̂ 5" »̂. 25% d'éeonomiel I-̂ M - r > 1

lilpl' NC „  l̂lfS^gte,*- Délicatement parfumée — mousse abon-
t. -I%ttft« t̂l |P*\ / . _ _ damment agit comme un cosmétique

*mK J  ̂ de prix élevé

,̂ ^^^^^^^^*a
^^ La savonnette Hostess est riche en

?*̂ ^̂ ^
v 

|lp 
chaque 

savonnera lanoline, elle contribue merveil leusem ent

^^«^>v̂ . r^^k^-»< $£$ x ' c n l l ( I K n  d'un teint pur , f ra iser  velouté.
<*I,,Ï«-&^W^P''"1Ĵ 2|H f  m Matière fonctionnelle d' une  haute  valeur

*̂ ^S 
^^^"-̂ Pf pour les soins cutanés , la lanoline joue

-  ̂ , «"̂  -kt - s||r,̂ JÉ^ 
,m 

rôlc de p lus en p lus important non
^^"'''Ï-V" \ ̂  ̂ seulement dans la cosmétique moderne,

mais encore en médecine;
Frédéric Stcinfels Zurich

¦; : ¦' •'¦'¦ ¦¦¦ ¦• '• ¦ . . .

PURGE AU JUS OE CITRON

j

j ^P̂  ̂contre les ^^̂ f̂c.
W maux d'estomac \:
^L contre les M
j ĵjiaux de tête^ff

M m1 Alka-Seltzer m
Mais oui: l'AI'-ca-S ^ Itzer R

M agit en môme temps contre BW
les maux d'estomac
et les maux de tête.

Il contient non pas un,
I mais plusieurs éléments I

actifs combinés.
L'Alka-Seltzer est

agréable â prendre
et ag it rapidement. K|

HB. Or H.r,.,i Pra,m„,nut.C » ZunCh ^̂ R

ARTICLES ET DOCUMENTS D'ACTUALITÉ



Boucherie . j f o  Af t ttf M
Charcuter i e  (/ f T J Jf  Tél. 5 26 65

J \r Tél. 5 26 05
*«̂  Hôpital 15, Neuchâtel

Samedi grande vente de

Bœuf à rôtir et à bouillir
Gros veau, porc, agneau

Une seule qualité : la meilleure
Prix avantageux

Porc fumé et salé
de douce salaison

Ponlet - Poularde de Hollande
Poules ¦ Lapins frais du pays
Civet de chevreuil - Tripes cuites

f ïoûtez
nos saucissons neuchâtelois

et nos bonnes saucisses au f oie
juteuses

SPÉCIALITÉS DE LA MAISON

¦

VOYAGE GRATUIT EN CAR A S U H R
DIRECTEMENT A LA FABRIQUE-EXPOSITION DE PRIER-AMEUBLEMENTS S.A.

Une promenade sans engagement a travers notre intéressante fabrique-exposition I de la Chaux-de-Fonds, place de la Gare, à 12 h. 30 DEPUIS L'AN 1882
- Tous les avantages sous un seul « toit » - sera pour les fiancés et amateurs l| DepaiT DU Car ! de Neuchâtel, Terreaux 7, à 13 heures , 

.W,,-, r..r..T« A ¦
de meubles un événement marquant. Il, auront à leur disposition le plus grand R*§7HITET -P' AMEUBTE MENTS '* S?Z  ̂NEUCHAIEL

" PFISTER " AMEUBLEMENTS S. A.
et le plus beau choix de toute la Suisse, entre autres 200 ameublements corn- ,. ... ' - _._ H . ._. ._ ,.,
plets et 150 magnifiques studio. I Te,reaux 7 ¦ fel. (038) 5-7914 SATISFAIT SES CLIENTS !

______________

Lampes au néon
à visser dans la
douille de chaque
lampe, 32 watts, 220
volts, 30 cm. de dia-
mètre. Luminosité
équivalant une lam-
pe de 150 watts.

Prix Fr. 50.—
Plafonniers

complets, 220 volts,
longueurs : 60, 100
et 120 cm.

Prix Fr. 28.—
L. GROGG & Cie , Lotzwil

Tél. (063) 2 15 71

B_-KJ1 0̂^__BF^W1 H U' —̂—¦_, Même tard le soir...
w/^f T X\X̂ % I \sk SL l1 '̂ -̂ --\ ,o~L~ le café Ha 9 est cl'un Précieux réconfor t. Avec quelque s tasses chaudes et parfum ées vous

W// / '  r \ \N^BLi^?J_|'(? i ! I tyl '̂ ~'~~r 'C^-̂  passerez des veillé es délicieuses sans crainte pour votre sommeil.

uÈMÊÈ CAFE H/IG V
Lits doubles

comprenant 2 divan*
métalliques superposés,
2 protège-matelas. 2 ma-
telas à ressort (garan-
tis 10 ans), 90X190 cm.
à enlever pour

Fr. 295.—
Expédition gratuite

Maison du Confort, rue
Henrt-Grandjean 7, le
Locle. Tél. (039) 3 34 44.

_̂. m "i'"" *" Vn^.̂- l ¦¦- L '¦' !jR?&*v;r ¦JtS^^BFv- ¦-"¦' ¦¦] ^ _̂L SS % ^̂ L v̂ ^BB t " ~ f É̂Pi f -¦j8H _̂_b̂ '̂̂ ^H_ft 1 ¦ -• ¦ » l̂̂ ftBf

LPÇ ^^
«JU# |»*iBf Deux modèles Frey, créés dans l' esprit du jour: \ *

\ I autocoats plaisent par V E T E M E N T S  '
j\ I ^SfiBjgggli leur élégance sportive 
\ I et pratique. Pour affaires, ^̂ ¦¦^¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ŒBr

\ / auto' weel<end - ¦ HBH|__i _IBk ¦ _f

J

* Pour hommes 98.- à  210.- ^^^J IWH

LH__ 
,#

pour garçons 42.- à 102.- J ¦̂¦¦ l̂ ar

Fine confection sur mesure ^^̂  _ r̂
supplément modéré 

 ̂
75

NeUChâtel , 2, faubourg du Lac

LA LAM PE DE QUARTZ

Vous apporte à bon marché le soleil chez vous
Elle offre des avantages uniques pour son prix
Présentée dans un élégant boîtier , elle est légère et peu encom-
brante et peut être suspendue ou posée partout. Fermée, elle
est préservée du bris et de la poussière et peut être mise dans
un tiroir.

Réflecteurs réglables. Ordonnance en axe de 2 lampes infra-
rouges et d'un puissant brûleur ultraviolet. Cette innovation
remarquable (protégée par différents brevets) permet d'irradier
tout le corps plus régulièrement. Un an de garantie.

Lampe de 400 watts, lie
comb. ultraviolet-infrarouge , «T. 125.—"

Même modèle,
comb. ultraviolet-infrarouge ,
rayonnement infrarouge , corn- —, « ..
mutable séparément , ¦ ¦ ¦ «¦""¦""
Lampe de 600 watts,
comb. ultraviolet-infrarouge,
avec infrarouge commutable _ ¦•>«»«»
séparément m T. ZZU>"*""

RABAIS 5% POUR PAIEMENT COMPTANT

Venez voir les 3 modèles sans engagement , en exclusivité à la

Grand choix de ¥ UJJA£LLJ_ fraîche 1
LAriRO frais du pays Bel assortiment en UIDIEK

Cuisses de grenouilles - Escargots au beurre pur
Les spécialités de conserves françaises

LEHNHERR 1
F R È R E S

NEUCHATEL - Trésor 4 - Tél. 5 30 92 Gros et détail

Expédition à l 'e x t é r i e u r  - Vente au comptant

Séchage rapide du linge
même par le mauvais temps

avec l'essoreuse électrique Miele
avec couvercle et frein

yû jjËSBH ^I' basai k n

Depuis Fr. 350.-
CuS WAAG, machines à laver

Neuchâtel, Pierre-à-Mazel 4-6
Tél. 5 2914



Une fois de plus
I — l958/M I Migros donne le ton!
Une nouvelle p erf ormance tf V'YV'̂ f^
Migros qui contribue à H flHPPfê
stabiliser le coût de la vie WÈ IB-HÉliÉ^
et à «mieux vivre» B , |

En plus de la qualité et des prix Migros, ||| | ll||| [ fln|
; :

vous profitez des avantages suivants : I |̂
»jMlllJlinlillill |||||j -;l

I ¦ Conseils et installations par spécialistes. ^—n» ^T' w ŜgSlsa iMliy .__». M A

2 P  ^̂  i a BCJL ^^
¦ Tous nos prix s 'entendent impôt de luxe et timbre de contrôle PTT compris. &*» « ,. _ _  ¦¦~¦¦

brundig o / p*. *%«» ¦ w ¦ ¦
OB Pose de l'antenne par notre personnel spécialisé aux prix les plus bas. Boîtier en matière plasti que (33 x 2 0 x 1 5  cm.). Longueurs d'ondes: ultra-court»»,

Pas de aainS supplémentaires moyennes. Antenne «Ferrite», 4 lampes, 1 haut-parleur , 3 touches . Réglage d»
""̂  " tonalité.

*T» .6 mois de garantie pour tous défauts de fabrication et de matériel, WÊUÊÊÊKÊÊÊÊÊtÊKÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊ/ÊkW
travail et déplacement compris.

¦ GRUNDIG 2066 et 2067 
^̂ S^SSs«Jf

f

^̂ .^̂ mmmMgSBBBSSBMÊBSSÊÊÊÊÊÊÊÊlIMÊSÊBÊÊSÊB ^̂ . Boîtier en bois de qualité choisie (54 x 34 x 22 cm.). Longueurs
Hk Bi d'ondes: ultra-courtes , moyennes et longues. Antenne «Fer-

^̂ SMsSiMillIWHlHIl'IrlIMll ^̂ ^̂ MMl ,'̂ j ;-1 rite» . 7 lampes. Réglage de tonali té «bande magique» . 2 haut- 4*1 fl ft
à̂̂ ^^^^^̂ 

" "~~~ 
à à â parleurs, 5 + 3 touches. Clavier de tonalité et d'ambiance réglable j \ \ \  I ¦¦¦

IS SBBPWjB S©!' Boîtier en bois de qualité choisie (63 x 37 x 25 cm.). Longueurs
i SSniai» «1 d'ondes: ultra-courtes , courtes , moyennes et longues. An-

12 j ¦ tenne «Ferrite» orientable et commutable. 7 lampes, œil magique, nnA
| S Ht JR 3 haut-parleurs, 6 + 5 touches. Clavier de tonalité et d'ambiance 'îUM ¦¦

Lj ifSkl M K B W réglable sé parément par boutons. Prix Migros w w  W «

IB feV f̂l 1 I B Prises pour pick-up, enreg istreur et haut-parleur sé parées

"̂""̂ ŜfiS¦B|||BV Lausanne: Magasin St-Paul , avenue d'Echallens 60
^̂ "¦̂  Neuchâtel: Marché Migros, rue de l'Hôpital 12



Une nouveauté sensationnelle
pour l'amateur de musique de qualité:

I a. ' ' 1- ¦

fci—k̂ -—.,'," '• • ' "—Jf_ "* stéréophonie
¦Kl . WÊÊ' >SJ|ÉBiBËga«iiKj!M^̂ ^I»

SliM 
Au 

cours 
de dizaines d' années de travail , la qual i té musicale des disques est arrivée à un te! point de perfection que de

WSt WÈÊ!m p̂!!̂ ^ '''.W^^~-^SÊm grandes amél iorat ions ne sont plus à prévoir. Mais mal gré toutes leurs qual i tés musicales , il existe une gronde d i f fé rence
HK]| ^~^~lbr.l!! ^̂ entre l'écoute d' un de ces enreg istrements et celle d' un orchestre dans une sa l le  de concer t .

I wmiL^̂ r̂— ë̂Sd1 ' B Cela provient du fait qu 'avec le disque à un canal , les sons nous parviennent d'une seule direction , alors que dans la

jj f
'j l Les enregistrements stéréophoniques à deux canaux nous apportent cette composante de la musique qui manquait encore

ML, . app* | 
¦- ¦¦

|
u~j1!aWB»BllBl a| jgfijSppgggg Nous obtenons donc un relief musical d' une façon analogue au relief visuel que nous apporte la stéréoscop ie en photo-

If ^'-rrJ''' • '¦ "/JH 
'ua stéréop honie apporte a la musique une si grande clarté qu ' il nous est possible d entendre chaque ins trument  de

J!! ^^̂ ^ f̂et B̂ ^̂^ i!i.
'sJ!,',•¦' -J||| L'écoute de ces disques nécessite un tourne-disques équipé d' une tête de lecture spéciale, d' un amp lif icateur séparé

liwlr̂ ^̂  '̂ as&
^̂ îiî ^^̂ ^̂ Mffl f̂ pour la 

reproduction 

du deuxième canal ainsi que d' un haut -par leur  posé à 4 mètres de l'appareil-radio-grammo.

( M  
| f Meuble radio-gramo avec changeur Ebner 4 v i tesses a tète Stéréo. Oncles longues , moyennes , g IJ f%

_ W M ultra-courtes . Antenne « Ferrite », 2 haut-parleurs dynami ques. Amp li f icateur sé paré pour B g% I S «™
-̂ *-~* 1 ** ~ * 

7QQ 5J 
stéréophonie I UUl

Meuble radio-grammo avec bar , changeur de disques «Perpéfuum II f P L , , . | f#|
Ebner» «Stéréphonie. 4 longueurs d'ondes, 4 haut-parleurs. U I Ul~" '  ̂ >\—4- M f A_A. 

Où 01MB SQIlOrB pOUf S.BrBOphOlliB |LUI
"

V Prix Migros, impôt de luxe et timbre P. T. T. compris. Prix Migros , impôt de luxe et timbre P. T. T. compris.

( E L  I È L &0tt8SÊÈBÉÊÊÈÈÈÊÉËBÊËÊÊË!!ÊÈËÊÊ 1 " ~asia—0—f> à oJL 100 BODAN 4-nî--ft_^4__*_A 
^̂ ^̂ ^̂ ^̂ â̂ ^̂ g

Longueurs d'ondes: 1AQ _ f D n 11 fl M1 RDn Hariîn Rr9ttimn B r̂̂ ^̂̂ ^̂ rfft ŜilP l̂M*.
' 
Iultra -courtes et moyennes 14"0.™ | d U U H N J QUU 118U10"b raîTIflIO 

laHBMRpPl ^̂ lsMni
avec tourne-disques 4 vitesses. Ebénisterie de luxe Bl̂ ^ Ŝl ĝ- '̂" '̂ "̂ "S§?^»S'aiâKÎ;--f';;»iT;;i.';'?;«s ' î :

courtes , courtes , moyennes el longues , antenne ; jBT ̂ af-8HjfeI?gP8iyicliii ^̂
P tl A CT1 nnll,n VU # « Ferrite » orientable pour ondes ' moyennes et KBELO B''C_^̂ !t'?̂ ?̂  ̂BTPf^
b h A t l Z  «rOlKa » L O I .™' longues. Conçu pour la télédiffusion HF. 6 lampes, f rtr F'

~
81rtff^^̂ -S^^^fe^_Bglfli

cei! mag ique , redresseur au sélénium. 3 haut-par- tlg li l B iŜ S** â̂iiear ' '^*'-  ̂ ' x
f 

lf

"Longueurs d'ondes: ultra-courtes , courtes , moyennes , longues , leu|,s pour reproduction à 3 dimensions. ~VJw« ¦̂JS'ii'î î f̂ ^^Mifeâ̂ 'l? "̂ T?^ î<, ] &

à 4-«—A--L-M-JN-Jl BODAN 400

GRAETZ «MBlodla» M^̂ ^̂ Ŵ v"7̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^
!̂

mag ique. 3 haut-parleurs , 7 + 6 louches. Prix Migros B ta I ¦ IE§ii§§f§ïl^~_ IWÊ

7 transistors + 2 diodes. Ondes moyennes et 
^  ̂

||W>£ffcSs8sre ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂^ Ŝ^̂ ?̂ ^  ̂ | ¦ •
longues commandées par touches. Tonalité parole-  ̂ ^̂ ^̂ ^ î ^^^̂ ^̂ ^̂ î ^̂ s^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ a ii si

GRAETZ -Sinfonia - ^ *̂^BËr llBw^
Boîtier en bois de qualité choisie (68 x 40 x 30,5
cm.). Longueurs d'ondes: ultra-courtes , courtes ,
moyennes et longues. Antenne «Ferrite» orien- f. M. M. Eli Vente : LaUSaitne, MagaSÎn St-Paill, 8V. d'EchalleilS 60
table. 8 lampes, œil mag ique, 7 + 6 touches , fclfcifci. _¦
3 haut-parleurs. Prix Migros TTTi NCUChâtet, MaPChé-MîgrOS, TUS C.6 l'Hôpital 12



Les nouveaux films a Paris
«Le miroir à deux faces»

Marie-Josée souffre d'un physique
Ingrat et le mariage n'est pour elle
qu'un rêve inaccessible. Pourtant, un
jour , dans le magasin de disques où
elle est vendeuse, elle rencontre
Tardivet, un professeur de collège,
qui semble s'intéresser à elle. La
jeune femme se laisse, peu à peu,
séduire par l'apparente sincérité de
son soupirant et, pour répondre aux
vœux de sa famille, l'épouse. Hélas !
le voyage de noce à Venise n 'est
qu'un cauchemar pendant lequel
Marie-Josée découvrira la mesqui-
nerie de son mari et comprendra
qu 'il ne lui apportera jamais le bon-
heur qu'elle eût tant souhaité.

Les années passent... Le couple a
deux enfants et Marie-Josée accepte
la vie sans joie qui , désormais , est
la sienne. Un accident d'auto dans
lequel son mari est blessé la met
fortuitement en rapport avec un chi-
rurgien esthétique : le docteur Bosc.
Pendant la convalescence de Tardi-
vet (soigné à la clinique du doc-
teur), elle n'aura guère de peine à
se laisser convaincre d'accepter une
intervention qui la rendrait belle et
plus désirable que bien des jolies
femmes.

L'opération (faite à l'insu de son
mari) donne le plus étonnant des
résultats. Mais devenue belle , Marie-
Josée est l'objet des incessantes rail-
leries et des soudaines colères de

Tardivet qui ne peut admettre cette
métamorphose.

Ecœurée, elle décide brusquement
de le quitter et s'envole vers le Ca-
nada en compagnie de Gérard , le pa-
tron de la maison de disques, dont
elle fut autrefois (alors qu'elle était
laide) secrètement amoureuse. Mais
à l'escale de Terre-Neuve son rêve
d'évasion vers un avenir heureux se
brisera soudainement : un télégram-
me lui révélera le drame qui s'est
déroulé à Paris, après son départ :
le meurtre du docteur Boso par Tar-
divet.

André Cayatte a déployé beaucoup
de savoir-faire en réalisant un film
solide sur un scénario qui, il faut

bien le dire, apparaît assez fabriqu é
et pas toujours plausible dans cer-
tains détails. Pourquoi , par exemple,
cet accès de générosité du chirur-
gien esthétique offrant gracieuse-
ment un « nouveau visage » à Marie-
Josée ? En somme, il la connaît à
peine et déjà il a soigné le mari ,
sans bourse délié, parce qu 'il était
à l'origine de son accident d'auto.

Michèle Morgan (admirablement
grimée dans la première partie du
film) joue son personnage avec con-
viction. Bourvil a d'évidentes quali-
tés, mais il appuie trop certains
effets. Enfin , dans le rôle du chirur-
gien au grand cœur victime d'un
mari jaloux , Gérard Cury est excel-
lent.

Bourvil et Michèle Morgan dans le «Miroir à deux faces »

< LA CLE >
Indiscutablement , désormais So-

phia Loren est une actrice. J'ajou-
terais même que dans l'œuvre de
Carol Reed , elle est devenue la plus
accomplie des comédiennes dramati-
ques. Ce film solide et par moment
captivant (les scènes maritimes sont
tournées avec un souci de réalisme
visuel absolument saisissant) est tiré
d'un roman de l'écrivain hollandais
Jan de Hartog. Au demeurant , c'est
une histoire assez étrange qui , dans
le sillage d'une belle étrangère au
cœur pitoyable, nous fait pénétrer
dans l'univers peu connu (et jus-
qu'ici peu exploité par les cinéastes)
des « secouristes de la mer ». Autre-
ment dit , des pilotes de remorqueurs
anglais dont l'âpre tâche fut , pen-
dant la dernière guerre, d'aller
chercher en haute mer les cargos
mis à mal par les sous-marins enne-
mis. Aux côtés de la belle Sophia
Loren , on retrouve William Holden
et surtout l'excellent comédien bri-
tannique Trevor Howard qui campe
ici, avec son habituel talent , une
sorte de « capitaine courageux » à
l'âme fière.

Guy FAKNER.
Sophia Loren dans une scène de « La clé »

LE CINEASTE VEIT HARLAN
INDÉSIRABLE EN SUISSE

Un nouveau fil m de Veit Harlan , qui se qualifiait lui-même de « metteur
en scène représentatif du régime nazi », a été récemment offert à un loueur
de films suisses , pour être distribué dans les cinémas de notre pays. Ce
film est int i tulé  « Le troisième sexe » ou « Autre que toi et moi >.

L'Union suisse du film a réitère
mercredi , à l'occasion d'une conférence
de presse, l' expression de son attitude
négative à l'égard des films de Veit
Harlan.

M. H.-U. Hug. secrétaire de l'Union
suisse du fi lm , et des représentants de
la confédération suisse des commu-
nautés Israélites ont rappelé que Veit
Harlan avait aussi tourné entre autres
le f i lm tr istement célèbre t Le juif
Suess », se rendant de ce fait complice
de la préparation de l'op inion publi que
al lemande aux massacres de juifs .
En hiver 1952 déjà , sous la pression
de l'op inion publi que, la projection du
film * Immortelle maîtresse » de oe
« metteur en scène représentatif du ré-
gime national socialiste » n'avait pu
avoir lieu dans les salles suisses de
cinéma.  Alors, M. Etter , conseiller fé-
déra.!, chef du département de l'inté-

rieur, avait qualifié d'indésirables en
Suisse les fi lms de Veit Harlan.
L'Union suisse du film se réserve au-
jourd'hui encore le droit de procéder
à toutes démarches utiles pour em-
pêcher la location en Suisse du récent
film de Veit Harlan. Cette attitude est
dictée par le fait qu 'aujourd'hui enco-
re, La projection d'un film de Veit
Harlam constituerait un affront. Le
contenu même cte ce film documentaire
ne vient en discussion qu 'en seconde
ligne.

DANS NOS CINEMAS
A UAPOLLO :

« L'ADIEU AUX ARMES »
(Prolongation deuxième semaine)

Un livre qui peut attirer un si grand
nombre de leoteurs, devient sans conteste
un « classique universel ». Comprenant
cela parfaitement, Davld-O. Selznick a
veillé à ce que l'histoire soit transposée
à l'écran avec une fidélité à l'auteur que
l'on peut dire remarquable. Mais, en
même temps, 11 a adapté les parties né-
cessitant unie retonte d'une manière di-
gne de son vieil ami Ernest Hemingway.
C'est» l'histoire d'un conducteur d'ambu-
lance américain (Rock Hudson) et d'une
infirmière anglaise (Jennlfer Jones), qui
tombent profondément amoureux l'un
de l'autre au milieu de la haine et
de l'enfer de la première guerre mondiale.
Durant les quelques mois que leur lais-
seront les horreurs de la guerre, ils
vivront ensemble une vie pleine et
complète.

En 5 à 7, samedi, dimanche et lundi,
une reprise célèbre, « Du rififi chez
les hommes ».

AU PALACE ¦
«LE PONT DE LA RIVIÈRE KWAI *

Quelque temps, après avoir été captu-
rés à Singapour, le colonel Nlcholson
et son régiment sont dirigés danB un
camp de prisonniers situé en pleine
Jungle thaïlandaise, près de la rivière
Kwaï, commandé par le colonel Saïto.
Dans ce camp se trouve déjà un certain
Shears de la marine américaine, qui ne
supporte l'internement qu 'en préparant
son évasion.

Dès son arrivée, le colonel Nlcholson ,
qui ne veut absolument pas entendre
parler des plans d'évasion de Shears, se
révolte contre l'autorité de Saïto, qui
prétend faire travailler les officiers à la
construction du pont. Devant son in-
subordination , Saïto s'emporte et s'ap-
prête à le tuer ainsi que les autres offi-
ciers ; mais le médecin du camp inter-
vient et Saïto vaincu envoie Nlcholson
croupir dans une cellule Immonde. La

même nuit . Shears parvient à gagner la
rivière Kwaï. Pendant ce temps...

AU STUDIO :
« A  L'EST D 'EDEN »

La personnalité de James Dean , dis-
paru à 25 ans dans un accident d'au-
tomobile, est de celles qui marquent
profondément une époque. Des milliers
de jeunes gens se sont reconnus à travers
lui et lui vouent un véritable culte , sou-
vent excessif , mais que l'on comprend
quand on a vu l'acteur à l'écran. Ce
film est le premier des trois qu 'il tourna
et celui qui créa le mythe James Dean.
C'est dire qu 'il est intéressant , outre sa
valeur propre , du point de vue de l'his-
toire des mœurs. Le grand metteur en
scène Ella Kazan a mis en scène cette
histoire de dissentiments familiaux , qui
a obtenu dans le monde entier un suc-
cès considérable par sa franchise , sa
brutalité mais aussi sa vérité profonde.

En 5 à 7, samedi et dimanche , prolon-
gation du grand succès d'humour anglais
« Tueurs de dames », avec l'extraordinaire
Alec Guiness. Demandez à ceux qui l'ont
vu : ils en sont enthoiisinsm.es.

A U X  ARCADES :
« LES MISÉRABLES »

Pendant quelques jours encore, la
grande fresque du premier épisode se
déroule sur cet écran. Le second épisode
le suivra immédiatement dés les pre-
miers Jours de la semaine prochaine.
L'œuvre de Victor Hugo a été magni-
fiquement adaptée par Jean-Paul Le
Chanols, qui restitue l'ambiance même
du célèbre roman au moyen d'une ima-
gerie grandiose et très soignée. La cou-
leur et le technirama ajoutent encore
leurs fastes à une interprétation mer-
veilleuse à la tête de laquelle brillent
Jean Gabin , Bernard Blier , Bourvil , Serge
Reggianl , Gianni Esposito . Jimmy Urbain ,
Danielle Delorme. Béatrice Alta Riba .
etc. Cet événement artistique est de
ceux qui marquent, une génération, et
on est impardonnable de le manquer.

En 5 à 7. samedi et dimanche , reprise
du succès : « A pied , à cheval et en

voiture » . Le populaire Nocl-Noel a été
plébiscité dans cette satire follement
drôle de l'automobile, mal du siècle.

AU REX :
« I.E PETIT  M O N D E
DE DON CAM1LL0 »

Rendons grâces à Giovanni Guarreschi ,
à Julien Duvivler , à leurs interprètes,
pour ce film si remarquablement amu-
sant, Fernandel , en Don Camilto , se mon-
tre le Fernandel des grands Jours. Que
ne peut-on obtenir de cet artiste ! La
soutane et le chapeau rond propres aux
prêtres de la péninsule , dans le cas par-
ticulier , lui vont à la perfection. Son
comique ne rend Jamais ridicules cette
soutane ni le rôle que l'on fait Jouei
au prêtre qui l 'habite !

Peppone, c'est Gino Cervl , avec estt*
rondeur bourrue , cette moustache tom-
bante , correspondant exactement, poui
le physique , au moral du personnage tel
que le fait agir et parler Gino Cervl.
Plusieurs séquences pointent au-dessue
du récit : celles des cloches , de la pro-
cession , de la grève avec la détresse
meuglante des .vaches , etc. Julien Duvi-
vler a tourné ce film en Italie. Les scè-
nes d'extérieur dans le cadre du village
et de la campagne ont un vrai pittores-
que.

CINÊAC
La salle spécialisée du reportage et du

documentaire de Neuchâtel présente
cette semaine deux films très intéres-
sants.

« Faux tableaux », tirés de la série d«
la « Chasse au crime » avec l'autorisa-
tion de la Police Judiciaire de Paris et
le concours d'artistes réputés tels que
Claude Dauphin , Louis Jourdan et Jac-
queline Porel , traite l'escroquerie aux
faux tableaux .

En cinémascope en couleurs, un sen-
sationnel court métrage avec les célèbre»
acrobates et clowns musicaux « les Ras-
tellls » , emballera les spectateurs .

Les actualités sélectionnées de Fox et
Pathé Journal complètent ce programme
varié et de qualité.

Tarif réduit | «p our n BA,
les USA m^

f x S M  s' & j f $ ^  \s^

m / <$: x̂

Réduction pour les personnes Voilà une sp lendide occasion d'aller aux États-Unis par avion — en famille
accompagnant le chef de famille, et à bon compte. Si le passager est accompagné de son épouse, une seule
Genève—New York et retour personne paie le tarif plein. La seconde bénéficie d'une substantielle ré-
Première classe Fr.1308.- duction. Les enfants de 12 à 25 ans profitent des mêmes conditions excep-
Classe touriste Fr. 872.- tionnelles. Le chef de famille voyage-t-il sans son épouse, mais avec un ou
Classe économique Fr. 654.- plusieurs enfants de 12 à 25 ans, ces derniers ne paient également que le
valable jusqu'au 31 mars 1959 prix fortement diminué.

Renseignements et réservation par votre agence de voyages ou les bureaux  de Genève et Zurich de m mWJPm

CHQMONIX ODQNGE

/  WÊt BBKTJJI

Llne des p̂ éciouhés de 
^^ ^^

Contre la toux !

Il existe deux sortes de sirops : ceux
qu'on prend ôvec délices parce que
leur goût est agréable, et ceux qu'on
prend sans plaisir mais pour guérir.
Voilà pourquoi le sirop Famel vous
sera conseillé. Ce n'est pas un régal,
mais votre flacon de sirop Famel con-
tient les agents les plus efficaces contre
toutes les formes de la toux et des
bronchites subites ou chroniques dont
on souffre en hiver.

A base de codéine — calmant bien-
faisant el sédalif léger

de Grindélia — antispasmodique el
baume des muqueuses des voies
resp iratoires

de fleur de droséra — plante médi-
cinale qui calme les quintes de toux

d'un iacto-p hosp hate de calcium —
tonique et reconstituant

et de créosote — puissant antiseptique
el expectorant.

Sirop Famel, le flacon Fr. 3.90.

Un bon remède vaut bien
...une grimace !



BOUCHERIE  ̂
grand choix pour la #VfiW.B 4£/ &4#¦̂  ̂ quinzaine gastronomique chez soi ! ! I 

D^T-  ̂ Çfi I ^ PREMIER Pour la quinzaine gastronomique
¦ ROT I de veau . . . .  l6 » kg. dePuiS »*.i#U 2 artides avanta geux nos fameux I

1 LANGUE de bœuf fraîche ,̂ 3.25 COUSSIN ÉLECTRI QUE POULETS I
J 

CÔTELETTE de porc le ,kg 4.60 
Ifi Ifl HRftCHF I

/«/«tnrN/'t lUi û ̂ fe réglable sur 3 positions . . . . &%3M %3%0  ̂ LA  fii fil lr vUfil
lUKUUlS bleu la pièce mm W m  ^ A n i E E E'D F K I T C  D P I Y

P F^ F  P F R Ç O N N F  
A D I F F E R E N T S  P R I X

Samedi Vente spéciale de MOUTON r C J C" T t IV O U  M 11 t 

GIGOT le % kg. .̂25 *È*) îfl Vendredi Vente sp écia le

I RÔTI d'épaule e K kg 3.60 m nl d n dtaIM de r g a s e ^^Ma^^ r . . . 55 iI W ^K««  ̂ » ^  i#.ww [___ Croissants au jambon . u pièce BiAi
I CÔTELETTES 1* 100* -.80 _ m m —_.  ̂  ̂ 1C

J 
CHOPS ,,, I.IQ WllClDl Ç̂ 

Cuisses-dames ,pitc, -.£3 H
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VumumUMummin j*^B _—w"***» ^̂ Ê f c»ï ï " ï 2 * î *t ï *ï l î *il î ï  t ï£/

'll«!ï*i**»à*3flE ;H ^^V y*;;*;»»»;;»;;*;*/

TECONA
Votre prochaine chemise — une chemise «Metzger » —

en TECONA naturellement !
Ce nouveau tissu contient % de «TÉRILENE», une fibre soyeuse

et solide, et V3 de coton de première qualité. §
Le TECONA sèche rap idement , n'exi ge pas de repassage j ;

et a le porter du coton; il est donc merveilleux |J
pour le voyage et le bureau! ~

Prix fr 38. — net avec baleinage B L O C C A ,  "g
rien de plus avantageux. jg

TECONA, le tissu chemisier idéal - qualité suisse - -8
ta

confection dans la qualité Metzger traditionnelle. . .§¦

Je sU I
wk iIXIIIJ -i

DURABLE *METZGER '
n i i

Père et fils chez PKZ H
Les manteaux d'hiver PKZ sont chauds et pourtant
légers. Ils sont coupés dans les célèbres tissus
KYNOCH ou CROMBIE, renommés pour leur
qualité. Pour dégager la silhouette, plus d'épaules
capitonnées.

Les garçons préfèrent au manteau d'hiver un
autocoat sportif.

r

Manteaux mi-saison et
manteaux d'hiver dès Fr. 138.-

Autocoats pour garçons dès Fr. 65.-.
(dès l'âge de 6 ans)

N E U C HÂTE L, 2, rue du Seyon, Tel. 038 ¦ 516 68
M. Burland, gérant ¦**

Grand choix de

plantes et poissons exotiques
pour eau tempérée et froid e

A recommander :
conservateur à Tnbi fex

A L'AQUARIUM EXOTIQUE
Beaumont 22 - HAUTERIVE - Tél. (038) 7 55 03

wrn
AA

/ \

I 

d'ordonnancée

Comme beaucoup;
de médecine
vous les écrlrez i
mieux
plue vite
et sans fatigue
avec un
BiC Automatique ;

(319
Fr. IMJ seulement

II

Belles tripes
du pays

bien cuites
BOUCHERTE-CHAE.OOTERXE

MAX HOFMANN
Rus Fleury 20 Tél. 5 10 50

WÊLwmmmBmBMBs

- ; :--
¦_ ,., ¦„ ' . -, ¦¦ "-..: ¦„ —¦ -

¦
- ' _-' — -¦ '-— ".-s ï_ r

t̂g v̂ MESDA MES ,
v iS  ̂ s—. Avez-vous pensé qu'une jolie toilette aura moins

rrf Jf iwqk \\ de c'lio si vous ne P°rtez pas un bon

fvTxf soutien-gorge ou une gaine
^3ï5fc-?r Pour vous guider dans votre achat, adressez-vous

en toute confiance au magasin spécialisé

GRAND CHOIX DANS LES MARQUES EN VOGUE
•

Jantzen JÊL ^k Viso

Bes tf orm .dKSffHBffi Wk Scandale

Peter Pan 'M A English Rose

Maidenf orm K H Lilyette

Playtex V̂ tâ , 9 Lyana

Lastina \gj W Dubarry

Dé Wé wM W Charmf it
Gracie X ^H ^r Mia

DEMANDEZ CONSEIL SANS EN GAGEMENT
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3 BAS SÉLECTIONNÉS
> *&̂  s$ /WËS^msmK p our chaque usage

f^X %V J? \ J Ĵ —̂ ŷ'
on su

'sse

i / >^  ̂ \\1̂ ^̂  ̂
ŷ'

on su
'sse

È y g J^-"̂ -'̂  ^et 
^'n' indémail-

^ÊKÈ Ê^ÈÊZf ^JJ^P^Ti 
Achetez économiquement

H

u BSt B a ¦ $Ê$£¥Mtf *~ r/cL.-,
-¦̂  ̂^

BK Il ¦Aiiî  
«A f̂tk MOt « .-«•5SraS§^®^5«?
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f» f L̂  

Mais 
comment reconnaître

lYi®j | Il I II II 9 11 T *̂ §KHHÊ  ̂ k^ le fromage 
d' action?

It fH  ^- Irl H3** "''W ÎI&W' ^W Aux rainures de sa croûte.IIIUIIIIUIIIJII& «J #̂<̂ ^
' espacées de 5 en 5 cm.

la saison de la fondue ! ^̂ "̂
<̂ SB ffi^w'iB"' j^^'-ïiiïïsi SBLfr WW *J

Pour votre fondue, demandez à votre *«« «JB lIjî ÉÉÏÉÉ E J 1 J?

fromage d'action, leMBWPr KS
gruyère ou emmental. 1 i ™ 

|̂ ~ 
ne COÛteilt qiie U %8 CtS. !

Réclamez-lui aussi la recette 1̂ *1 Br jj /?
de la fondue et faites-en une ce soir, ^- «Ejjl ^ËËT̂r J
c'est simple et si sympathique. 

^
- ÊÊml 

lËfei* **-»
•aà.L"̂ . || |- .̂ g BiaiWMiÏÏ iT^ UNION SUISSE DU COMMERCE DE F R O M A G E  SA

Spécialement pour fondue vr
FROMAGES JURA ET GRUYÈRE VIEUX W

A nouveau , les fameux £\
ESCARGOTS D'AREUSE garantis pur beurre

IIOM-H OR en boite et au détail §9
et toujours toutes les grandes spécialités de fromages |A

Roquefort - Gorgonzola - Fromage Monsieur LA
Camembert - Brie - Coulommiers - Chabichoux

Boursault - Pont-1'Evêque r 'j
Fromage Gervais et Baer fc >

L AKMAILLI NEUCHâTEL è
HOPITAL 10 VAUSEYON 19 E
Tél. S19 80 Tél. 5 30 65 W

SERVICE A DOMICILE jA

I Fr. 485.-
Nouvelles machines &
laver avec chauffage. 3
kg. de linge sec. Petits
défaute de couleur. Exa-
minées par l'A.S.E. Fa-
brication suisse. Prove-
nance directe de la fa-
brique, ainsi que quel-

1 ques machines seml-au-
tomatlques à de^ prix1 très réduits. Paiement
par acomptes accepté.
Offres écrites à F. Bur-

i ker , Mattenweg 9, Wa-
bern/BE.

PATINS
, No 37, blancs, à vendre.

Tél. 5 98 55.

, A vendTe un peut mo-
bilier

Louis XVI
en palissandre ( table,

. dressoir, console), vieux
i mais pas ancien. Télé-
| phone 6 82 63.

i x ,̂
^O'- 

_ _.̂ a^^  ̂ NOVOMATIC . . Fr. 750.— oomptant ou depuis Fr. 85»— par moi*

FORTUNA . . . Fr. «) J J  •¦¦ comptant ou depuis Fr. 22.— par mois

AGENCE OFFICIELLE . A. GREZE1 SEYON 24, NEU CHÂTEL , T ÉL. 5 50 31

ASPRO 1l||ljn

1 ou de grippe. \ I^ffĥj X
s§| La substance active d' 'Aspro ' consiste \ \ f i^ift! ! if^5 / y
|ss en un médicament pur apprécié  ̂\f Sé T ^'t £f ^ '' w^ 7
§§f par les médecins du monde entier. I ^^fflS&jkjL J t  Ixs

5| Combattez les refroidissements , / IV RJSé-JĴ "*" / m
«§ la grippe et la fièvre avec les / A, kl *J il Ê ]  ! il
§| comprimés 'ASPRO ' . connus pour leur /  ^^SM àJLTJ il
I efficacité rapide / ^S /̂fi et durable ! J l'̂ S" il
Kg Chez les pharmaciens et les droguistes. j i .  *•£* *£ *¦¦'*.. ".; / LE

Distributeurs : F. Uhlmann-Eyraud S.A. ^̂ ^̂ - ~̂^JrJJ

| M O U T O N I
Ragoût . . . .  ie H kg. Fr. 2.50
Rôti épaule . . le a kg. Fr. 3.50
Côtelettes les ino g. — .80 et.

I Boucherie BERGER Seyon 21 I
A vendre

patins vissés
No 31, souliers bruns.

Manteau
de fourrure, taille 40-42,
long poil -belge, très bon
état , bas prix . Télépho-
ne 5 39 46.

Pour restaurant de campagne
ou grand ménage

à vendre
un potager à bois, 106 x 55 cm. avec grande
plaque chauffante , rectangulaire — très bon
four — foyer avec serpentin et boiler
« Pyrax » de 75 litres. Le tou t à enlever à
un prix très favorable à déterminer sur
place devant l'installation^ Tous renseigne-

Aprés transformations

à vendre
boller de 100 litres, 380
volts, comme neuf ; plu-
sieurs éviers et four-
neaux ; chasses pour toi-
lettes. Tél. 5 8176.

ments par la maison BECK & Cie, Peseux ,
tél. 8 12 43.Beau choix de cartes de visite à l'imprimerie de ce journal
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S B»isin d°'é d'Ita!i! 1.30 VENTE ANNUELLE Mortadelle 9 .1S du Groupe des coopératrices yi,* 13
g -, __ _ _ V ^H ¦ ¦ la Pièce> environ 400 g. Ej
?> Kfl linilPC t" Vif OC Ifill I Veneas dîtipr *• Veneï prendre le thé ©u le caf é  F«
S DUllUIlCâ Ij llUSl le kg. mkm mt%^ Pour les enfants : pêche miraculeuse 
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Pourquoi ne tenterlez-vous pas un essai, par simple synonyme de robustesse et que son économie en
curiosité? Demandez aujourd'hui—ou demai n sans fraisderé parationseïtproverbiale.Vousdécouvrirez
faute—qu 'uneDomaineRenaultviennevousprendre soudain que l'achat d'une Domaine est une affaire
pour une démonstration. La rapidité avec laquelle payante.
vous pourrez la charger (6 portes facilitent l'opéra- Essayer vaut mieux qu'étudier. Pourquoi tarder
tion) et l'incroyable quantité d'objets qu'elle peut encore cet essai? Faites-le dès maintenant!
engouffrer -vous laisseront stupéfait. Faites votre Prix: Fr. 11950.- — Facilités de payement par le
essai , et laissez-vous persuader des avantages et des crédit officiel Renault.
gains de temps que la possession d'une telle voiture
pourrait vous apporter dans l'exercice de votre M91HHHHtravail. Prenez en suite un crayon, et calculez: 111
aux 100 km; pour les frais d'entretien , ne retenez p»»
qu 'un chiffre réduit , puisque la marque Renault est L/OnflcUHC

Automobiles Renault Genève, 7, Bd de la Cluse .tél. 022/2613 40 Zurich, Ankerstr. 3, Tel. 051/272721

Neuchâtel : E. BAUDER & Fils, garage de Clos-Brochet, tél. (038) 5 49 10
Cressier : Garage MAURICE SCHALLER, tél. (038) 7 72 66
Saint-Aubin : A. PERRET & Fils, garage de la Béroche, tél. (038) 6 73 52
Fleurier : EDMOND GONRARD, 19, rue de l'Industrie, tél. (038) 914 71
Travers : MAURICE CARETTI, garage rue des Moulins, tél. (038) 9 23 32
La Chaux-de-Fonds : PAUL.RUCKSTUHL, 21a , avenue Léopolrl-Robent, tél. (039) 2 35 69
Le Locle : GEORGES SAAS, 3, rue du Marais, tél. (039) 3 12 30
Saignelégier : RAYMOND BROSSARD, garage, tél. (039) 4 52 09

Un trousseau de qualité
c'est à la

MAISON DE BLANC
Ecluse 13 — Tél. (038) 5 82 42

que vous lé trouverez . Un simple coup
de téléphone et nous sommes à votre

disposition pour vous montrer
chez vous et sans engagement

aucun
la collection de toutes les nouveautés
Réservez un bon accueil à nos repré-
sentants qui vous feront vraiment

admirer de l 'inédit

I Amateurs de meubles ! 1
Acheter maintenant, c'est faire une grande économie...

à ces prix , on ne se prive pas des meubles dont on a besoin !
H ¦ B̂B

MAGNIFIQUE CHAMBRE SUPERBES BUFFETS DE SUPERBE STUDIO MO- NOS GRANDES EXPOSITIONS PERMANENTES BEAU BUREAU, modèle
A COUCHER sur socle, SERVICE derniers mo- DERNE , comprenant : 1 —^ très pratique, seulement H
avec encadrements de lits, dèl de'pula 000 canapé en arc, rembour- sur 12 étages , à Neuchâtel , comptent parmi „_ I A E  literie complète, y corn- QelBB- ™i»"» 3*W,_ rage latex et 2 fauteuils ies „/„, imnortnntet de Snis** Fr-pris nos fameux matelas **• confortables assortis, avec les P ius importantes de Suisse... Nombreux autres modèlesà ressorts garantis 10 ans, beau tissu. teinte au \i> „„i.„t „ ,. ., , . » Frun priX inertie 50 modèIes -£» 

 ̂ 267.- 'lÊ  ̂Sïïfï. TmolZs  ̂ |85l- 192.- 239.- iseulement Fr. I IBUi — en exposition tissu compris et belles vitrines. etc

DIVAN - UT TRANSFOR- ——«.—««««—«.
w\ e' FNTOTTRA OF np DIVAN MABLE, très confortable,
Prof i tez  tormant blbllothèaue Magnifique M E U B L E  avec coffre à literie, teln- Très grand choix de Seule une visite vous

B rtêÏM f «  COMBINÉ en noyer, avec te du tissu au choix, . convaincra de n o t r ede nOS larges P ' FT 145.- rayonnage, penderie, vl- seulement Q4B tank pt tniiïS flP HtC °°n
, "™ fl e °°t r,e5 "¦ trlne, secrétaire et 3 tl- Fr. CIO.— laul * cl luul * "C "là choix Immense, de la

f acilités Nombreux autres modèles TOlTS, modèle très soigné, FAUTEURS, plus de 60 à J-, _..¦_ modicité réelle des prix
, aveo ou sans coffre à "• «moces. __ 495.- modèlea en magasin, beau «"«* et de la qualité réputée

de paiement ! uten.. »¦ ",i"" tissu compris. & partir trè$ raisonnables , de m meuble6.
Fr. uO.SU

D I V A N  MÉTALLIQUE _ .... nnmrnn tmilnnr». tri»
JOLIE SALLE A MAN- ™ "* «**% 85.- ^^ «** ™™™° ABMOrRES A HABITS, fc tt tuFïf imËl fifS t£V~
Se «SE? V» ta! ««J» "¦ ««J* S°nt llVPéS C* in8- *• 2 et 3  ̂*»» - SSEft &S 

dèleS 
depuis Fr 23.50

ble à rallonges, 4 chaises ^rand choix, 29.— talles franco domi- genres, très grand choix bars, lampadaires, tables p
confortables, l'ensemble, „„„.,„„ ,p™" ' „*.„ . depuis IQC de salon, tables roulan- Voyez notre Important H
seulement enn COUVRE-LITS pour lits CIje ,j ans toute la py I *3i- tes, commodes, étagères, choix de meubles moder-

Pr OSU.— Jumeaux, toutes les teln- etc p,us de 1000 meubieg nés spécialement conçus
tes, à partir de OC Suisse. divers pour les Jeunes 1

Fr. MWI— |

Heures d'ouverture de nos deux expositions i Faubourg de l'Hôpital NEUCHÂTEL
chaque jour, de 8 h. à 12 h. et de 13 h. 30 à 18 h. 30 ef

Fermées ie lundi matin Rue des Fausses-Brayes (derrière la Cave neuchâteloise ) Té'- 038 5 75 05

^
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| CHEZ LE GRAND SPÉCIALIS TE I
| CHOISIR DE VIEN T UN PLAISIR I
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JUPES - PANTALONS - PULLOVERS

S Notre devise : qualité

«Feeh so gooi '...
looks so luscious..
lasts so long. . .»

Pour vous aussi, Madame,
t'est exactement
,k rouge à lèvres
que vous cherche^...
C'est le point sur Pi,
indispensable a votre beauté.

Dix teintes mode,
du rouge pastel au rouge franc.
NOUVELLE TEINTE
Dahlia No. 10
«Compatible red»
le rouge qui va avec tout.

S F  
|| Standard Fr. 3. ? o

J !| Luxe Fr.7.jo

(

' RÔTI DE BŒUF LARDÉ \
exitra-tendre 

^
Tous les samedis 1 H

Belles TRIPE S cuites JTrwTijTVïTnrarri TEWIOSB M
. 111 j  J BASSIN 2 J

A vendre
poussette , pousse-pousse

en bon état, avec sac
de couchage. Tél. 5 86 70.
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£9 "B l'indispensable
1̂ QÎ1Î8-Gfl l cure d'huile de
UÛIla OUI foie de morue

au goût agréable

vous permet de f ranchir aisément
la rude étape de l'hiver

4

SANASOI exùcc soûl forme ;
¦) d émulsion liquide i bite de concentré d'huile

de foie de morue, à teneur constante en fit»-
minci A (1000 U/cc) et D (250 U/cc), additionné
d'un concentré d'orange, de citron et de malt .
Le flacon de 175 ce : Fn 4.15
Le flacon de 750 ce 1 Fr» U 50

b) d 'èmulsion solide, renfermant k* vitamine»
A, D, C, B ,, B,, et PP. caracrériiée par la dit*
pcriion extrêmement fine de se» constituant».

¦* U rube de 100 SAN A SOL Pellet»: Fr». 6.70

Exdum ement dam les pharmacies



Mao Tsé-toung
a-t-il demandé au Kremlin

de confier à Molotov
de nouvelles

responsabilités ?
MOSCOU. — Le grand bâtiment qui

abrite, a Moscou, le ministère soviéti-
que des affaires étrangères, a connu,
ces dernières semaines, les visites fur-
tives, mais renouvelées, de son ex-
chef , M. Molotov, relate < L'Aurore ».

La nouvelle, pour importante qu'elle
soit, n'a pourtant pas étonné les mi-
lieu x di plomatiques où nombreux sont
ceux qui , de sources diverses et à plu-
sieurs reprises, eurent récemment con-
firmation d* la présence à Moscou de
M. Molotov.

Cette présen ce dans la capitale so-
viéti que de < Monsieur Nie t », ses vi-
sites à son ex-fief , tendraient à con-
firmer la thèse selon laquelle M. Mo-
lotov aurait joué um rôle déterminant
dans rétablissement des nouveaux rap-
ports politi qu es Pékin-Moscou.

On tien t en effet pour sûr que M.
Molotov se rendit à Pékin au mois
d'août, peu aivant que M. KhrouchtoheT
ne vint lui-même y rencontrer Mao
Tsé-toumg.

Au mois d'août, également, on le vit,
vit, p lusieurs fois, à Moscou. Etait-il
en mission ? Pour le compte de qui?
Voilà lies questions que l'on se pose.

Les observateurs dtu monde commu-
niste, pour leur part, sont persuadés
que M. Molotov fut sorti de d'exil où
le confinait son adversaire politique,
Nikita Khrouchtchev, grâce à une ma-
nœuvre de Mao Tsé-toung.

A Oulan-Bator, d'ailleurs, il était
connu que M. Molotov, <t ambassadeur
d'U.R.S.S. en Mongolie» , entretenait les
meilleures relations avec son collègue
chinois. Enfin, le stalinisme étant loin
d'être jugé aussi sévèrement à Pékin
qu'à Moscou, les mêmes observateurs
trouvent là un nouvel argumen t en
faveuir de la thèse selon laqu elle Mao
Tsé-toumg a instamment demandé au
Kremlin de confier à M. Molotov de
nouvelles responsabilités dip lomati-
ques, ce qui expli querait le pourquoi
des démarches entreprises à Moscou
par l'ancien compagnon de Staline.

Le «X-15 » américain emmènera
un homme dans l'espace

( S U I T E  DE LA P R E M I E R E  P A G E )

Quelques instants après le départ ,
le carburant étant épuisé, le « X-15 »
continuera sa course sur sa lancée,
atteignant ou dépassant les 160 ki-
lomètres d'altitude prévus. Puis,
quand sa vitesse sera insuffisante
pour qu'il puisse continuer sa cour-
se, il basculera et retombera vers
la terre en chute libre.

C'est au retour que se situera la
partie la plus dangereuse du vol
dans l'espace : le pilote devra éviter
que son appareil ne se désintègre en
rentrant dans l'atmosphère, comme
l'ont fait satellites et fusées lunaire.
Pour cela, il fera ricocher le « X-15 »
sur les couches d'air , comme une
pierre sur l'eau , jusqu 'à ce que sa
vitesse soit suffisamment réduite. Il
y arrivera en faisant alterner les
phases de descente et de vol hori-
zontal. Lorsque la vitesse de l'appa-
reil sera assez abaissée, il amorcera
un vol plané qui le ramènera au
«ol... Mais les pessimistes, qu 'ef-
fraient la difficulté de l'opération
et l'inexpérience forcée du premier
pilote « spatial », ne croient guère
à un retour heureux.

Si tout se passe bien...
Si tout se passe bien , le « X-15 »

atterrira moins d'une heure après le
largage au-dessus de la Californie,
en Utah. Il se posera sur de longs
skis , ne pouvant être muni, pour des
raisons de poids, d'un pesant train
d'atterrissage classique. Une seule
roue, à l'avant , empêchera l'appareil
de se ficher dans le sol comme une
flèche...

Le premier vol réussi du « X-15 »
ne marquera pas une véritable con-
quête de l'espace par l'homme, l'en-
gin n 'étant pas assez puissant pour
échapper à l'attraction terrestre. Il
marquera néanmoins le début d'une
nouvelle étape : des engins dérivés
du « X-15 » et habités pourront être
placés en orbite autour de la terre
et revenir intacts. « Il suffira pour
cela, affirment déjà les Américains,
d'accroître la poussée du moteur ! »
Cela ne fait aucun doute, mais cet
accroissement de puissance deman-
dera probablement quelques années
de travail et quelques dizaines de
millions de francs.

BUTTES
Tir du Sapin national

(sp) La proclamation des résu ltat)
suivants  a été fai te pour le tir dl
clôture du « Sapin nat ional  » :

Tir à 800 mètres : 1. Francis Paach»
83 ; 2. Emile Blanc , 82 ; 3. Marcel Bach-
mann , 78.

Tir à 50 mètres , petit calibre : 1, Pran.
cls Pasche, 87; 2. Emile Blanc, 86; 3.
Raymond Zurcher . 86.

Tir à 50 mètres , pistolet : 1. Emllt
Blanc , 28 ; 2. Raymond Zurcher , 28 ; 8,
Bruno Grosllmund. 26.

Classement général : 1. Emile Blanc,
5 (gagne le challenge) ; 2. Raymond
Zurcher . 9 ; 3. Francis Pasche , 11.

Grâce à la générosité des commer-
çants , il a été possible de remettri
des prix aux 18 concurrents qui par-
ticipèrent à la compétition.

TRAVERS
l u e  bonne soirée

(c) Le pasteur Reymond , de Fontaines,
a ouvert le cycle des veillées de dames
en traitant ce sujet : « L'argent et set
problèmes du point de vue spirituel el
pratique ». Cette excellente causerie plut
à chacun et la présidente remercia li
conférencier au nom de quarante danm
présentes.

FLEURIER
Enquête scolaire

(c) Le comité des colonies de vacaneci
vient d'adresser une formule d'enquête
aux parents des élèves , dans l'intention
de dégager , si possible , les désirs Ici
plus généraux avant d'organiser lei
colonies de ces années prochaines.

Trois possibilités sont envisagées l
séjour d'un mois au bord de la mer,
procurant un changement d'air complet
avec l'inconvénient d'être d'un coût
assez élevé ; séjour d'un mois en
Suisse, qui reviendrai t meilleur marché,
et enfin séjour de trois semaines à
Bellevue , au Mont-de-Buttes , ce qui
aurait l'avantage d'occuper la maison
qui est propriété des colonies de va-
cances de Fleurier.

LE LOCLE
Commission scolaire

(c) Présidée par M. F. Rosselet, la com-
mission scolaire s'est réunie mardi soir.
La commission approuve les rapports
annuels présentés par les directeurs ,
puis adopte le budget scolaire prévoyant
une dépense de 1.050.520 fr. pour l'en-
seignement primaire, 237.740 fr. pour
l'enseignement secondaire et 130.190 fr.
pour l'enseignement commercial en re-
gard des recettes suivantes : 868.100 fr.,
92.000 fr. et 45.600 francs.

Deux professeurs sont nommés défini-
tivement. Ce sont MM. Michel Desche-
naux et Denis Vuillemln. La commission
accepte avec regret la démission de Mlle
Francine Golay.

Les absences du samedi
Depuis la rentrée du printemps, l'école

primaire a enregistré 1200 absences le
samedi matin. Huit cents des élèves
absents étalent déjà malades les jours
précédents mais sur les quatre cents
autres, seuls cent onze avalent pré-
senté une demande des parents. Pour les
quelque trois cents restants le « billet i
des parents est venu après et souvent
l'excuse était mensongère ce qui cons-
titue une drôle de manière d'éduquer la
Jeunesse. Le bureau propose donc pour
assouplir le régime existant, d'accorder
à. chaque enfant un congé par an mais
d'être plus sévère quant aux absences du
samedi.

La Semaine protestante
(c) La Semaine protestante s'est ou-
verte à la maison de paroisse , lundi ,
par une conférence du pasteur Ernesto
Ayassot , de Turin, sur « La présence
protes tante  en I t a l i e , son inf luence  sur
ia pensée et la cul ture » et s'est pour-
suivie mercredi soir par un autre
exposé du secrétaire romand de E. P.
E. R. M. Charles Freundler , t ra i tan t
la c s i tuat ion des Eglises protestantes
en Europe ».

A l'entrée ouest de Neuchâtel

Afin d'agrémenter l'entrée ouest de Neuchâtel , les t ravaux publics ont
édifié à l'intersection des chqmins de Bourgogne et des Uarrels deux terre-
pleins. Sous le grand arbre du premier seront installés des bancs. Du

gazon et des motifs floraux couvrent l'ancien terrain vague.

AUVERNIER
Course des aînés

(c) Samedi, une vingtaine de voitures
privées emportaient les cinquante sep-
tuagénaires et octogénaires qui avalent
répondu à l'invitation adressée par les
autorités communale et paroissiale.

Le temps était gris, mais la bonne hu-
meur régnait , et dès le début un petit
air de famille soufflait. Un des partici-
pants avait même préparé un signe de
ralliement : un chrysanthème jaune a,
mettre à la boutonnière.

La colonme s'ébranla en direction de
la Vue-des-Alpes. Là, un arrêt s'impo-
sait ; un tableau magnifique s'offrait
aux yeux : les Alpes dans toute leur
splendeur enneigée et, au premier plan,
une mer de brouillard tourmentée.

La route se poursuivit par la Chaux-
de-Fonds, le Locle , la Brévlne.

Après un arrêt , les véhicules se diri-
gèrent sur les Bayards, les Verrières, la
Côte-aux-Fées, Sainte-Croix, les Rasses,
Bullet , où un troisième arrêt permit une
ultime admiration du grandiose pano-
rama avant le retour dans le brouillard
apparu dès Villars-Burquin.

A Auvernler , une collation était offerte
& tous les participants. Au cours de la
soirée, M. M. Fischer, président de com-
mune, se réjouit de la présence des
aînés auxquels il souhaite une bonne
veillée puis le pasteur remercia les au-
tomobilistes de leur précieux concours.
Un des septuagénaires se fit l'interprète
de tous pour remercier les initiateurs
de la sortie et releva , non sans malice,
qu 'à l'époque appelée « le bon vieux
temps » on ne serait pas allé loin avec
les moyens de locomotion dont on dis-
posait alors. Deux grands-pères chantè-
rent encore puis, les uns après les au-
tres, les voyageurs se retirèrent riches
d'un lumineux souvenir.

Nouvel administrateur
(c) En remplacement de M. Mauri ce
Fry dig, appelé à d' autres fonctions ,
le Conseil communal  a nommé admi-
nistrateur communal M. Jean - Pierre
Diok , demeurant à Auvernier. Celui-ci
entrera en fonctions le 1er décembre.

CORTAILLOD
Exercice des pompiers

et inauguration
(c) Samedi dernier a eu lieu l'exercice
annuel de la compagnie des sapeurs-
pomp iers de notre village. La compa-
gnie étai t  tout d'abord inspectée par
le président de la commission du feu ,
M. P. Lavancby, et par M. Fischer, di-
recteur de la Chambre cantonale  d'as-
surance.

Les premiers secours firent ensuite
une intervention , qui , selon la criti que
du commandant , fu t  parfa i tement  bien
exécutée , autant  du point de vue ra-
pidité que tac t ique  de lu t te .  Un second
exercice , qui groupait  cet te fois toute
la compagnie , fut  également jugé très
bon. La compagnie défi la  ensuite  de-
vant son commandant et les autorités
communales.

Plus tard , au cours de la réunion
des cadres , M. P. Lavanchv releva que
notre village est parfaitement pré-
paré pour la lutte contre le feu et re-
mercia le capitaine de Régis du ré.
sultat atteint.

Cette journée était également celle
de l'inauguration du nouveau han-
gar des pompes. Situé au centre du
village , vaste et bien ins ta l l é , ce han-
gar répondra aux exigences pendant
de nombreuses années.

La nouvelle M
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surclasse tout !
Elle esf non seulement une machine à
coudre le point ordinaire et le zigzag
mais aussi une machine qui reprise avec
du nylon ou de la laine à tricoter. La
même peut aussi broder automatique-
ment les plus beaux ornements et coudre
une boutonnière parfaite en 10 secondes
seulement I

(Cj Mâ iMde^m
sortant de fabrication courante, ayant petite dé-
fauts, en partie presque invisibles (défauts de cou-
leurs, de mesures ou de tissage), sont offertes

à des prix extrêmement bas.
Demandez un choix pour 1 ou 2 Jours ; par télé-

phone ou par carte postale
Dimensions normales 150x210 170 x 220 cm.
pour lite doubles 200 x 240 230 x 260 cm.

jftfkV SCHAUENBERG (OR)

a &lS UCUïhé- dè* novembre
M ^•«**"«^»Ĵ V»fg (081) 8 14 17mmswsnmmmr

A vendre ou à échan-
ger

« Ford Zéphyr »
1957, 13 CV., 4 portes,
21,000 km., impeccable,
crédit sur demande. —
Tél. 5 50 53. A la même
adresse : « Slmca » 1958.

POUR SAMEDI
la Boucherie - Charcuterie

DU TRÉSOR

LEUENBERGER
1er choix de bouilli

et rôti de bœuf avantageux
Gros veau et agneau

et tout ce qu'il faut pour une fameuse

Choucroute garnie
lard, fumé, wienerlis, etc.

Tél. 5 21 20

L. CARRARD
Epancheurs 9 — Neuchâtel
Tél. 5 20 25 A 20 m. de la place Pury

A VENDRE
malle plate. 100 x 55 x 50
cm. 50 fr. ; belle fourrure
skunks avec manchon.
Tél. 5 60 18.

DIZERENS, DUPUIS
Fabrique de clôtures

NEUCHATEL
Maillefer 34-36 Tél. 5 49 64

VALISES
Trousses de voyage

Sacs de daines
Porte-monnaie, etc.
chez l'homme du métier

Qualité et prix
très avantageux

François Arnold
Moulins 3

et Terreaux 7

•

A vendre 1 fourneau

« Couvinoise »
à mazout

200 mètres cubes, mo-
dèle de luxe, état de
neuf. Adresser offres
écrites à Z.K . 4462 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A VENDRE
1 silo à. pommes de te<rre
1 seilile galvanisée, 80
litres. S'adresser : Côte
64, 1er étage à droite.
Tél. 5 11 53.

Fumier
à vendre. J. Rudolf ,
Ecluse 78.

On vend un très Joli

salon moderne
composé de 1 canapé, 1
bergère, 1 fauteuil, 1
guéridon, comme neufs.
Tél. 6 33 12.

A vendre

« Taunus » 12 M
S C.V., moteur revisé,
soignée, Fr. 3000.—.
Paiement comptant. —
Case 340, Neuchâtel.

A vendre
« Austin » 6 CV

en parfait état de mar-
che. Fr. 1000.— comp-
tant. Tél. ( 5 26 00.

A vendre

« Peugeot » 403
modèle 1957, couleur gri-
se, voiture Impeccable.

« Peugeot » 203
modèle 1956, 4 porte»,
couleur grise, avec ra-
dio, Intérieur simllicuir,

« Fiat Multipla »
modèle 1956, couleur gris
et bleu, 4 pneus neufs.

« Dauphine »
modèle 1956, couleur ver-
te, 4 portes, intérieur
simllicuir.

« Rover »
modèle 1950, couleur
noire, 4 portes, Intérieur
simllicuir. Voiture en
parfait état. Bas prix.

Garages Apollo
et de FEvoIe S.A.

Agences « Citroën »
et c DKW »

Facilités de paiement
NEUCHATEL
Tél. 5 48 16

A vendre

« Alfa-Romeo »
1900 super

modèle 1957, 47.000 km.,
parfait état mécanique.
Faire offres sous chiffres
P. 6073 J. a Publicitas,
Salnt-lmler.

« Peugeot 203 »
1956, 7 CV, 4 vitesses
synchronisées.. Limousine
bleue, 4 portes, toit ou-
vrant. Revisée en 1958.

« Ford Zéphyr »
1954, 12 CV. Limousine
4 portes. Peinture neuve.
Moteur révisé.

« Rover »
1950, 11 CV, limousine
verte, 4 portes. Intérieur
cuir. Bas prix.
Demander la liste com-
plète de nos voitures
avec prix et conditions
de paiement.

J.-L. SEGESSEMANN
Garage du Littoral
Plerre-à-Mazel 51

Tél. 5 99 91

A vendre de particu-
lier et de première main
«Vauxhall Velox»
11 CV., 1954, en excel-
lent état et parfaitement
entretenue.

Tél. (038) 8 20 48.

CHRONIQUE RÉGIONALE
Les boulistes ont disputé la troisième

manche de leur championnat annuel ,
aux Geneveys-sur-Coffrane, les 24, 25
et 26 octobre.

Voici les princi paux résultats de la
manche :

Groupes : 1. Val-de-Ruz. 731; 2. « Er-
guel i> , 730 ; 3. Le Locle , 724 ; 4. « L'Epi »,
la Chaux-de-Fonds, 719 ; 5. La Chaux-
de-Fonds A, 716 ; 6. La Chaux-de-Fonds
C. 704 ; 7. La Chaux-de-Fonds B, 693.

Individuels : 1. Jules Monnler , 126
(champion de Jeu) ; 2. Marcel Daglia , A.
Courvoisier , 125 : 4. L. Fueg. M. Rey, R.
Burgat, A. Richard, A. Vermot, 124 ; 9.
M. Isler, A. Bernard , Ed. Hadorn , Aeb.
Godât , 123.

Après cette Journée le classement s'éta-
blit comme suit : 1. « Erguel », 2058 ; 2.
La Chaux-de-Fonds A, 2034 ; 3. Val-de-
Ruz, 2012 ; 4. « L'Epi» , la Chaux-de-
Fonds, 2009 ; 5. Le Locle, 1994 ; 6. La
Chaux-de-Fonds B, 1947 ; 7. La Chaux-
de-Fonds C, 1788.

Individuels : 1. M. Isler , 350 ; 2. A.
Rutscho. 344 ; 3. J. Monnier , 341 ; 4.
L. Fueg, 341 ; 5. R. Hentzl , 340; 6. R.
Gelser , 340 ; M. Ulmann , 339 ; 8. M.
Jeanmalre, 339 ; 9. J. Froldevaux , 338 ;
10. Ch. Joly. 338 ; 11. G. Bernard , 337 ;
12. Ed. Santschy. 336.

A l'Association
intercantonale des joueurs

de boules

On nous écrit :
Le championnat cantonal d'échecs

1957-1958 s'est terminé par la victoire
de M. Hen ry Rey, du Club d'échecs de
Neuchâtel, qui remporte le titre de
champion cantonal neuchâtelois pour la
troisième fois consécutive (1954, 1956 et
1958). Rappelons que le prem ier tour-
noi avait été enlevé en 1952 par M. B.
Colin, de Peseux , également membre du
club de Neuchâtel. La finale , qui oppo-
sait H. Rey au joueu r chaux-de-fonniesr
Ernest Straub, fut des plus passionnan-
tes, puisque Rey totalisait 3  ̂ points
et Straub 4 points à ce moment-là.

En catégorie B, victoire de R. Lanz,
du club die la Côte (Coreelles-Peseux),
suivi de J. Bitzi de Neuchâtel , ces deux
joueurs ayant chacun 4 V4 p., mais le
système Sonneborn-Berger étant favo-
rable au premier avec 12 , 75 pour 8
à J. Bitzi.

Voici lie classement final.
Cat. A. — 1. H. Rey, Neuchâtel , 4% p.

2. E. Straub , la Chaux-de-Fonds, 4 ; 3.
Chs Baud, la Chaux-de-Fonds, 3 Vi ;
4. Eug. Sôremsen, Neuchâtel , 3 Vi ; 5.
H. Menzel, Neuchâtel , 3 ; 6. H. Grae-
nich er, la Chaux-die-Fonds, 3 ; 7. Ch.
Kraiko, Neuchâtel, 3 ; 8. G. Meyrat , la
Côte-aux-Fées, 3 ; 9. J. Hauert, la
Chaux-de-Fonds ; 10. J. Notter, Neu-
châtel ; 11. M. Perrenoud, la Chaux-
de-Fonds ; 12. D. Besson , Fleurier ;
13. R. Gagnebin , la Béroche, etc.

Cat. B. — 1. R. Lanz , la Côte, 4(4 p,
2. J. Bitzi , Neuchâtel, 4H ; 3. E. Hess,
4 ; 4. R. Klauser, 4 ; 5. A. Percassi ;
6. F. Gilliéro n ; 7. J.-P. Ribaux ; 8. R.
Bien ; 9. F» Hediger ; 10. C. Roulet ;
11. H. Steinmann ; 12. F. Visard ; 13.
F. Angeretti.

Championnat cantonal
d'échecs 1957-1958

Avec les joueurs d'échecs

Samedi passé, les joueurs d'échecs neu-
châtelois ont affronté les Jurassiens
à Tavameies. Sur 41 échiquiers, 82 par-
tenaires luttèrent pendant des heures
avec acharnement, pour voir triompher
à nouveau les Jurassiens par 23 Vi p.
à 17 Vi p. Notons que 12 parmi les
grands as du Club de Neuchâtel étaient
absents.

Rencontre amicale Jura
bernois - canton de ÏVeuchâtel

PROCÈS DEVANT SERVIR
D'INTIMIDATION

EN ALLEMAGNE DE L'EST
BERLIN (D.P.A.). — Au cours

d'un procès devant servir d'inti-
midation pour les instituteurs de
la Républiqu e démocratique alle-
mande , cinq maîtres d'école , dont
un maître de classe, ont été con-
damnés à des peines élevées de
réclusion par un tribunal de Mei-
ningen , en Thuringe, pour une
prétendue activité d'agents. L'ac-
cusé principal a été condamné à
six ans de réclusion. Un autre
instituteur et sa fiancée, accusés
de propagande hostile à l'Etat, de-
vront purger trois ans et demi
de réclusion. Deux autres institu-
teurs ont été condamnés respec-
tivement à une année et demie
et à un an de prison.

Les accusés auraient incité des
collègues à *'enfuir d'Allemagne
orientale.

COMMENT CONSERVER LES POMMES
Par suite de la grosse récolte de

frui ts  à pépins , principalemen t d* pom-
mes, le problème de leur enmagasine-
ment ou de leur stockage se pose. Où
faut-il conserver les fruits  ? Trois
points importants doivent être pris en
considération lors du choix du loca l :

a) la température régnant normale-
ment dans le local durant l'hiver ainsi
que les variations plus ou moins ra-
pides et plus ou moins importantes de
cette température ;

b) la teneur en eau de l'atmosphère
du local ou hygrométrie ;

c) les possibilités de ventilation du
local.

Température
Celle-ci doit être supérieure à zéro

degré car les fruits gèlent dès que la
température descend un peu au-dessous
de zéro. Elle doit être basse car plus
elle est élevée, plus rapide est la ma-
turation des fruits . Une température
de + 4 à -+- 5 degrés constitue un idéal
difficile à réaliser dans nos maisons.
Les variations de température doivent
en effet être aussi faibles que possi-
ble.

Hygrométrie
On a pendant longtemps considéré

que les fruitiers devaient être secs.
Or, c'est une grave erreur. Une hvgro-
métrie de l'ordre de 80 h 90 % esfinté-
ressante car elle limite les pertes de
poids et empêche les fruits de se rider.

Ventilation
Les fruits qui sont des organ ismes

vivants  respiren t et dégagent des pro-
duits volatils, odeur des pommes, par-
f u m  des fruit s mûrs. Plus l'oxygéna-
tion est importante et plus la matura-
tion est possible. Mais il faut ventiler
pour éliminer l'air chaud et les pro-
duits volatils dégagés par les frui ts .

Pour cette él iminat ion le meilleur
moyen consiste à établir des cheminées
d'aération prenant l'air chaud au pla-
fond et le laissant échapper sur le
toit. De l'air frais en t rera dans le
fruitier au ras du plafond par une
ouverture donnant à l'extérieur, à l'op-
posé de la cheminée de ventilation.
Dans les grands locaux , on peut ins-
taller des ventilateurs que l'on fera
marcher de bonne heure le matin de
façon à ne faire rentrer que de l'air
à température basse et à hygrométrie
élevée.

En résumé, tous les locaux enterrés
ou mi-en terrés, les vieilles construc-
tions à murs épais surtout si elles sont
exposées face au nord peuvent avec
quelques aménagements constituer
d'excellents fruitiers.

Enfin, autre moyen pour conserver
les fruits. Il suffit de les frotter avec
une cire spéciale que l'on trouve sur le
marché ou de les emballer dans du
papier spécialement préparé à cet- effet.

J. de la H.

\m LA CAMPAjGHi

BIENNE
Vers la double voie

entre Busswil et Bienne
Le conseil d'administration des Che-

mins de fer fédéraux à, notamment ,
approuvé dans sa séance du 27 octobre
1958, le projet de doublement de la
voie sur le , tronçon Busswil - Bruegg -
Bienne voyageurs, long de 7,4 km. qui
bénéficiera ainsi de la double voie
continue entre Lyss et Bienne. Ces
travaux entraîneront la construction
de différents  travaux d'art , notamment
d'un second pont sur le canal Nidau  -
Bueren. Plusieurs passages à niveau
doivent également être remplacés par
des passages inférieurs. Enf in , le pro-
jet comprend l'extension des gares de
Busswil et de Brùgg, qui seront dotées
de nouveaux quais intermédiaires et
d'installations de sécurité électriques
modernes.

CREVROUX
La conduite d'eau sous-lacustre

s'est rompue
(sp) En 1937, la commune de Chevroux
a fa it installer, au bout du môle du
port, une station de pompage, et entre
Grandcour et le village, un château
d'eau, afin d'alimenter la population
en eau potable.

Une longue conduite, qui s'avance à
environ 150 m. du bout de la jetée,
prend l'eau à quelque trente mètres
de profondeur. Cette conduite , posée au
fond de l'eau, s'est, avec le temps , re-
couverte de sable.

Toutefois, avec les années , à la suite
des coups de joran, des tempêtes, des
ouragans, le sable s'est déplacé à cer-
tains endroits. C'est ainsi que M. Jac-
ques-André Thévoz, âgé de 25 ans , fils
d'un agriculteur de l'endroit, qui . de-
puis quelques mois, s'est procuré un
équipement complet d'homme-grenouil-
le, et qui s'entraînait sous l'eau, a dé-
couvert par hasard que la conduite
s'était rompue par 5 mètres de fond,
à la hauteur du débarcadère, situé tout
au bout de la jetée.

M. Thévoz s'empressa d'avertir M.
Ernest Bonny-Gomte, syndic, et la Mu-
nicipalité de Chevroux s'est rendue sur
les lieux, mercredi après-midi, en com-
pagnie d'un ingénieur lausannois, afin
d'évaluer les dégâts, en vue die réparer
la conduite.

C'est M. Jacques-André Thévoz, équi-
pé en homme-grenouille, qui est allé
sous l'eau examiner les dégâts .

On pense que la réparation de la
conduite coûtera plusieurs milliers de
francs.

VALANGIN
Assemblée de paroisse

(c) Réunis dimanche dernier , après le
culte, en assemblée de paroisse extraor-
dinaire, les paroissiens de Valangln ont
décidé l'Installation d'orgues dans leur
collégiale. L'étude en a été faite depuis
fort longtemps par un comité spécial ,
et le projet donne maintenant satisfac-
tion.

D'autre part des propositions ont été
faites pour la nomination de deux nou-
veaux anciens et d'un délégué au Syno-
de. Le scrutin aura lieu dimanche pro-
chain.

PAYERNE
Oeuvre de la sœur visitante

(c) L'assemblée générale de l'œuvre de
la sœur visitante a eu lieu récemment.
Mme Jominl-Ravet, caissière, a été re-
merciée de sa bonne gestion. La fortune
de l'œuvre a cependant bien diminué, du
fait que la vente annuelle a été suppri-
mée depuis 1949.

Tirs militaires
(sp) Les tins mil i ta i res  obligatoires
1958 sont maintenant terminés. Voici
les meilleurs résultats obtenus lors de
ces tirs organ isés par la « Jeune-
Broyarde •, de Payerne :

300 mètres. — Rocco Grandi , 133
points, André Studer , Roland Walther ,
128 ; Auguste Rapin , 127 ; René Rossler,
Roger Savary, 126 ; Charles Flvaz, Emile
von Kaenel , 125 ; Gaston Blanc, Ernest
Bûcher , Albert Cavin , W. Kupferschmld,
Elle Savary , 124 ; Michel Bossy, Gilbert
Moret , 123 ; Georges Chatton , Max Graf ,
Marcel Panchaud , Bernard Plllonel , Wil-
liam Roulet , 122 ; Georges Cherbuln,
Joël Racine , 121 ; Emile Edelmann , An-
dré Miéville , César Rapin , Ernest Savary,
Henri Vulllémoz , 120.

50 mètres. — Charles Miéville , 12«
points ; Fritz Moser, Robert Rapin , 124;
Ernest Bonny, René Schutz , André Stu-
der , 123 ; Fritz Wenger , 122 ; Emile
Edelmann, 121 ; André Chanez , 110;
Jean-Louis Monney, Elle Savary, 110.

CORCEIXES-PRÊS-PAYERNE
Deux inspecteurs du bétail

fêlés
(c) Récemment , l'Etat de Vaud a pri!
off ic ie l lement  congé de MM . Gustave
Rap in-Detrey, de Corcelles, et Henri
Bidivi l le , de Granges-Marnand , au cour!
d'une réunion simp le et cordiale, qui
s'est déroulée à Corcelles.

SAINT-CLAliDE (Jura)
Après le hold-up

(c) A près l' a t t a q u e  a main  arm ée
commise contre la Banque popula ire ,
et qui  eut pour conséquence l'arres-
tation de Michel Rémond , Alfred Hé-
mond et Roger Roche , les services
de répression ne laissent aucune trêve
aux fami l l e s  ries incul pés.

La gendarmerie ayan t  établi qu'
cer ta ins  véhicules des entreprises  "C-
mond et Périoche roulaient  au fuel
domestique, l' a d m i n i s t r a t i o n  des doua-
nes a été saisie de cette irrégulari té
qui coûtera extrêmement cher aux
d é l i n q u a n t s .

En début  de semaine , une section
de gendarmerie , composée de vingt
hommes , la mi t r a i l l e t t e  en bandouliè re ,
a procédé en force à une vaste per-
quis i t ion  dans les hab i ta t ions  des fa-
mil les  Rémond et Périoche , à Etables»
de même que dans les chant jJ ''5
qu 'elles exp lo i t en t , à Elables , pourri»
démol i t i on  des v ieux  véhicules, et »
Lizon pour la fabrication ' de plotets
en aggloméré.



SKIS TOSALLI REVIENT
de Suisse, d'Autriche, d'Allemagne avec des centaines de paires de skis
des grandes marques. Vous aurez du plaisir à chercher votre paire parmi
ce choix considérable.

Voyez ma vitrine à Neuchâtel entre les magasins Bickel et Benkert
fllIIIU IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIII H

Faites tout de suite un saut à Colombier, avenue de la Gare, afin de faire
réserver votre paire. Magasin J.-P. TOSALLI , instructeur de ski - Tél. 6 33 12

JE)

i

La saison du lac est finie, heureusement
pour Jean-Louis qu'il lui reste sa Virginie.

i

8o et. - avec ou sans f iltre ^^^~^BÈI&
Un produit Burrus

Aucune cigarette de ce p r i x  n'est aussi demandée: c'est la preuve de sa qualité.

I CARACAS
le nom d'une nouvelle spécia-
lité que vous offre la boulan-
gerie Mello. Vous aussi, vous
trouverez délicieux et frais ces

magnifiques

CAKES
H AU C H O C O L A T

S BUS À VARICES |
H pour vos jambes malades, fatiguées ou douloureuses ««««I

! Ml NI M A ¦
V L T R A  - L É G E R

le bas le p lus apprécié pour ses qualités exceptionnelles.

Pharmacie-Droguerie T. RIPE I
Neuchâtel - Seyon 8

Envois sans frais par poste 5 % S.E.N. & J.

A vendre diverses sor-
tes de

pommes
as et. le kg. E Bonzll,
sellier, Champion (BE).

SONDINA 59
le bon poste suisse , 7 lampes , 4 gammes
d'ondes. Bande spéciale pour télédif-

¦K̂ ŒM^̂ ^Bm» fusion HF, Antenne-Ferrite anti parasites ,
ifcisk rotative par bouton à l'avant , Luxem-

_^4tf3fe bourg, Europe sans parasites. Très belle
Rj^̂ ^S^SHHjM sonorité , boîtier noyer,

1 m Fr 345 -1 .yf ijBSBBÉialg  ̂1 seulement I I .  *» ~IP «•» .

^̂ ^̂ mâm^^Jif avec pick-up Cw /I7C
4 vitesses ¦ I . '•W m t0 •

Facilités de paiement
Reprise de votre ancien appa reil

VENTE, ECHANGES, RÉPARATIONS

Service a domicile sans voyageur

HAEFELI RADIO T.V. Disques
PESEUX près de la poste Tél. 8 2 4 84

0m ^U{ aç tP Séparés , Ils sont chacun un facteur de puissance.

Ê̂Sf ^ W ^ ^k Tf ^ ^  \ 
cY* Chacun 

est 
au mieux de sa forme. Ensemble pourtant ,

m WË\ ^^ , ̂ oJ\\  ̂ ils sont capables des plus brillantes performances...
*£ £/  ^%. \ \3  ̂ _^̂ ffl!W  ̂

tout comme Shell X-ioo Multigrade Motor Oïl et Supershell

//^^^^^HSfiH MBB III f «"\^V

M T J  tt V t\ ^^- I.C.A. , l'additif régulateur de l'allumage est une exclusivité des carburants Shell (hrevet ¦!> 29434 1)

iS Bk m^Q ^B^^^ X-100 Multi grade, l'huile super protection SAE 10 W/30 et SAE ïo W/40 dans la boite blanche

A VENDRE
1 manteau simili cuir,
1 réchaud à gaz 2 troue,
1 radiateur électrique, 1
coûteuse pour potager à
bols, 1 tuyau de 8 m.
eu caoutohouc pour les-
sl verle ou arrosage ; le
tout en parfait état. —
S'adresser dès 19 h. chez
Schleppy, Fontaine- An-
dré 14.

On offre à vendre

« Granum »
a charbon, en parfait
état. Tél. 6 62 69.

Par temps incertain,
ne sortez p as sans un parapluie p liant

LE VERITABLE Î SS

BIEDERMANN, Neuchâtel

A vendre

cuisinière à gaz
émalllée blanc, 4 feux et
four, moderne, 250 fr.
G. Boulet, Areuee (NE).
Tél. (038) 6 45 18.

A vendre un

salon Louis XV
en parfait état. G. E-
tlenne, brlc-à-brac, Mou-
lins 18.

A vendre
patina vissés blancs,
grandeur 83 ; patins de
hockey, grandeur 85 ;
skis avec fixations, 140
cm. de long. Tél. 5 59 93.

A vendre
1 divan, 1 table ronde,
2 lits Jumeaux avec li-
terie « Superba » 1 cui-
sinière à gaz avec batte-
rie de cuisine ; 1 cuisi-
nière électrique. Télé-
phone 5 81 76.

' " . • ¦ . - . . - . : ¦ . . . ' t;' >

i Nous faisons la démonstration -̂1

d'une machine universelle tpH \ A

DYNO MITE 11
vendredi 31 octobre !¦ H

et samedi 1er novembre ™¦- ¦..•*' H
Nous nous réjouissons de vous recevoir I j? H

NEUCHAT EL I

A vendre
armoire 3 portes, dé-
montable, 1 lit complet,
divan turc , petite table
ronde et 1 coûteuse neu-
ve, pour potager à bols.
TéL 7 15 87.

¦ ¦ -m

f \Encore du

FROMAGE ACTION
Vacherin Mont-d'or Ia

des Charbonnières en boîte et au détail

Beaux gros œufs frais danois

et toute la gamme des fromages
de dessert

Prix de gros pour revendeurs

STOTZER
Rue du Trésor 2 Tél. 5 13 91

m. : 
1HnBHI«^ll>HI«l>^ni«iBI&^̂

N'oubliez pas no» bonnes

tresses au beurre
et nos

brioches parisiennes
BOULANGERIE-
PATISSERIE

A. Siegenthaler
PLACE DU MARCHÉ

CUISINIÈRES ^D'OCCASION
à gaz ou
électriques

toutes marques, com-
plètement contrôlées
par nos ateliers spé-
cialisés, en parfait
état de marche ga-
ranti.
Très bas prix

Reprise avantageuse
de votre ancienne
cuisinière en cas
d'achat d'une neuve.

Aux
Arts Ménagers

26, rue du Seyon
Neuchâtel, tél. 6 55 90J

Beau manteau
drap noir, pour dame,
forme redingote, taille
38-40, 25 fr. ; paletot
drap vert foncé, 15 fr. ;
Jupe de grossesse, noire,
15 fr. ; robes d'été, taille
36 à 38, 4 fr . à 5 fr. —
Demander l'adresse du
No 4464 au bureau de la
Feuille d'avis.



ĝw OUVERTURE

HËIkt PATINO IRE
^MM^̂ SSSr r^-«»«»«a3

^ 

le 
spécialiste 

du 
hockey

Chaussures avec patins 11 H A

Modèle depuis 44.OU
Equipement complet :

Cuissettes dès Z4.50
Jambières dès 8.80
Epaulières dès 16.80
Coudières dès 7.80
Gants dès 18.50
Cannes (C.C.M. junior) . 7.—
Cannes « Northland » pro ¦ • • 19.80
Cannes pour enfants 2.50

HE NÉ SCHENK sPort
LE MAGASIN DES SPORTIFS

(Dépositaire de la célèbre marque canadienne C.C.M.)

CHAVANNES 15 NEUCHATEL TÉL. 5 44 52

w'éSi FÉRNÂNDÊL Kon CâMILLO^T^k 
DANS 
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DE GUAR-ESCHI , PÉTILLANT DE MALICE ET D'IRONIE L^V wL .̂̂  I ^̂ gflT H A l  «B 
|9H 
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^™  ̂ L E  P E T I T  M O N D E  D E  ^̂  ̂̂  ̂' ™ "•¦ «¦ ¦ ¦¦¦ ¦¦ ^Ĥ ^

Parc privé pour autos
A proximité du centre de la ville . 11 reste quel-

ques places à louer dans le nouveau parc pour
autos. Accès facile. Place de lavage. Prix mensuel
Fr. 15.—. — S'adresser : M. Brissot , Ecluse 38,
tél. 5 26 56.

SALONS AGRANDIS

AMBIANCE AGRéABLE

TRAVAIL IMPECCABLE

AINSI VOUS SEREZ SERVIS

-. Sus s y
Coiffure Tél. 5 25 78

> i T _ ¦—-!.»¦_ ¦_¦ JII ¦ ¦ ii— i ¦ ¦ iT- m in" ~i~ i I ~IITII ">I ~I_I ¦¦¦ ¦!— in r - i—n—

Tableaux
de grands maîtres, collection privée,

à vendre
pour cause imprévue. Anker, Amiet, Laure
Bruni, L'Eplattenier, Jeanmaire, Ribera ,
Ld Robert, Ph. Robert, Segantini, Villa
(La Duse), etc. Prix avantageux. Marchands
s'absten ir. — S'adresser à case postale 25124,
Bienne I.

On donnerait contre
bons soins joli

CHAT
affectueux. Tél. 5 49 49
ou 5 57 41.

QUELLE MAISON
tra i ta n t avec la clientèle particuli ère,
ainsi que fabriques, hôpitaux, commu-
nes, s'adjoindrai t  articles de première
qualité. — Ecrire sous chi f f res  S. C.
4-134 au bureau de la Feuille d'avis.

Etudiant à l'Université
donnerait

LEÇONS
d'allemand, de français
et de mathématique. —
Adresser offres écrites à
R. C. 4457 au bureau de
la Feuille d'avis.

Rôti de veau
roulé

très avantageux

BOUCHERIE GUTMANN
Avenue du ler-Mars

Location de films 8 mm,

VU...0...1 t* M B U C M fcTBI.

CHAU MONT

#

Tél. 7 59 10

SAVEZ - VOUS QUE
pour allonger et élar-
gir toutes chaussures,
la plus grande Instal-
lation avec 21 appa-
reils perfectionnés se
trouve à la Cordonne-
rie de Montétan, ave-
nue d'Echallens 94 et
96, Lausanne ? Résul-
tat garanti. G. BOREL.

LA SOCIÉTÉ
DES SALLES DE CONFÉRENCES
rappelle aux sociétés , orchest res, groupements
artistiques, littéraires, scientifiques, etc., que
sa GRANDE SALLE modernisée, confortable,
équipée de haut-parleurs, d'un grand écran,

est à leur disposition.
Nombre de places assises avec les galeries :

plus de 700.
On peut aussi ne louer que le parterre.

Tarif de location intéressant.
Prière de s'adresser au bureau de l'ADEN,

place Numa-Droz 1,
ou pour arrangements spéc iaux à l'admi-
nistrateur de la soc iété, rue Bachcl in 9.

DANS VOTRE
J ARDIN

c'est maintenant
que l'on prépare

le printemps
J. GACOND

architecte -paysag iste
Tél. 8 31 93 ou 5 48 45

CRÉATIONS,
ENTRETIEN ,

TRANSFORMATIONS

Si vous voulez j uger, essayez-la !

A. Grandjean S. A.
13, avenue de la Gare, Neuchâtel

"Pris]
BAN Q UE

GOLAY
& Cie

Passage Salnt-

I 

François 12

LAUSANNE
Tél.

(021) 22 66 33

-¦¦ - - ¦¦ - ¦ - ¦ . . .  - - - - —*•**««»

Du Bois Jeanrenaud & 0e
NEUCHATEL |£3£9 PLACE-D' A R M E S  5

LA NOUVELLE EXPOSITION PERMANENTE
D'ENSEMBLES DE CUISINES ET DE MACHINES A LAVER

est ouverte tous les jours de 8 à 12 heures et de 14 à 18 heures
Le samedi de 8 à 12 heures

¦ 
' ' ¦ ¦ ¦ i ¦ i ¦ m i ¦ i^i ¦ ¦"¦¦¦¦'. i ¦ —«¦ ¦ ¦ -

Permanente a froid pour les hautes exigences

Avec la nouvelle matière active u U LV I U

(j /  . Coiffeur de Parla
chez /*/ Y T J 7S V Yf A  2, rue Saint-Mauriceŷ /cucçuw Tél 518 73

¦̂¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ «¦¦¦¦¦¦¦¦«¦¦¦¦¦a-iiBMiiiiiiiiiiiiiKiiiiiiiiiiiiiM

A V I S
¦ J'avise la population de Colombier et |
| de Bôle que depuis le 15 novembre i
i 1958, j 'ouvre une entreprise d'électri- |
| cité générale à la rue Pontet 3, à I
| Colombier. Par un travail prompt et ¦
: soigné, je tâcherai de satisfaire toute I

demande qui me sera confiée.

MICHEL BÉGUIN
| Electricité générale - Diplômé fédéral !

COLOMBIER - Tél. 6 35 88

 ̂ ¦ mi m l ¦lllllllll!

Cercle I Union, Fontainemelon
Samedi 1er novembre 1958

20 h. précises

Grand match
aux cartes

« au schieber »

Magnifiques lots de vin
Inscriptions 5 francs

1er lot: 15 bou teilles 2me lot: 10 bouteilles
3me lot: 7 bouteilles 4me lot: 7 bouteilles

Suiv ent de beaux lots ,
à chaque participant sa bouteille

Profitez d'une chance de garnir votre cave
avant les fêtes de f in d'année

M SALLE
%/ DES CONFÉRENCES

Vendredi 7 novembre, à 20 h. 15

sous les auspices de

CLUB ALPIN SUISSE
section de Neuchâtel

ConÇéceace
Gaston Rebuffat

ÉTOILES El TEMPÊTES
AVEC FILM EN COULEURS

Prix des places Fr. 2.85, 3.50, 4.60

Location : agence Strnbin,
librairie Reymond, tél. 5 44 66

Réduction aux membres du C.A.S.
sur présentation des cartes

Exposition
de bronzes d'art

C. Reussner, Fleurier
Belle-Roche 6

Tél. (038) 914 53
ouv er te tous les jours de 14 à 21 heures, du
jeudi 30 octobre au d imanche  16 novembre

ENTRÉE LIBRE

( ^

A? 23 octobre t\
1= 1958 =]
y6" 6 novembre ^y

v. : J

Machine à écrire
i a louer depuis

Fr. 15.— par mois

NEUCHATEL
RueSaint-Honoré9 W

Dégustation tous les Jours
Jusqu 'à 22 heures

Quel magasin s'Inté-
resse a la vente

d'articles
en cuivre

fabriqués à la main ?
Ofres sous chiffres P.
6455 N. à Publicitas, Neu-
châtel.

Cercle des Travailleurs - Neuchâtel
Samedi 1er novembre, dès 20 heures

]L<0>T<Q>
du club d'accordéon « Le Muguet »

et de la Fanfare des cheminots, Neuchâtel

NOTRE COUTUME : SUPERBES QUINES
A B O N I* E I U E N T S

Centre de liaison
des sociétés féminines

de Neuchâtel
Consultations jur id iques  gra tu i tes  pour

tout es les femmes ayant  des problèmes per-
sonnels ou ménag ers , des difficultés , le pre-
mier mardi de chaque mois, au Restaurant
neuchâtelois , de 17 à 19 heures.

Prochaine séance le mardi  4 novembre.

La bonne Auberge «La Corbaiière »
SAMEDI ET DIMANCHE

Spécialité de chevreuil
Se recommande: le tenancier, famille René Gulnand

Tél . 2 54 30

Hôtel de la Croix d'Or - Vilars
Samedi 1er novembre, dès 20 heure»

Grand bal d'ouverture
avec le trio « RAY JEAN »

Les nouveaux tena n ciers
se recommandent à TOUS

Henri Mottier, Vilars (Val - de - Ruz)

IlîP^!̂* ÉJ£^ rVVfJr

Dimanche  2 novembre

LE GRAND - SOMMARTEL
Jolie promenade d'automne

Départ : 13 h. 30 Fr. 7I—
Renselgnementa - Inscriptions

AUTOCARS FISCHER
MARIN (Neuchâtel) Tél. 7 55 21

Restaurant - boucherie du Raisin
A CORTAILLOD

SAMEDI SOIR

Souper tripes
et

civet de chevreuil
Jeu de quilles

Tél. 6 44 51 Se recommande : A. Kohli

Société de Musique
Jeudi 6 novembre 1958, à 20 h. 15 précises

Grande salle des confé rences

2rae CONCERT D ABONNEMENT
Orchestre de la Suisse romande

Direction : ERNEST ANSERMET
Soliste : LORAND FËNYVÈS, violoniste

Places à Fr. 9.50, 7.90, 6.75, 4,60,
taxes comprises

RÉPÉTITION GÉNÉRALE :
jeudi 6 novembre à 15 h. 30

Entrée : Fr. 4.50. Etudiants : Fr. 2.25.
L'entrée est gratuite pour les membres

de la Soci été de Musique
(L'exécution Intégrale du programme
n'est pas garantie à la répétition.)

I 

Location à l'agence H. STRUBIN (librairie
Reymond) et a l'entrée.

Pour éviter l'encombrement de la caisse à
l'entrée de la salle, le programme du concert

est mis en vente à l'agence Strublm
au prix de 20 et.
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%) CE SOIR
MLê/ au

W Cercle national
LE GRAND

MATCH AU LOTO
DES CHAUFFEURS MILITAIRES (ARTM)

Des quines sensationnels
Poulardes, poulets, lapins, salamis, fumés, j ambonneaux,

paniers garnis, vacherins et des

MONTRES I
VOUS Y SEREZ LES BIENVENUS
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Auto - école - Migros
Tél. 583 49 16, rue de l 'Hôp ital

le Home
Chambre ef pension au mois

Dès octobre à fin mars,
ARRANGEMENTS SPECIAUX

Avenue de le Oere — Tél. 518 34

£= r̂ Un grand loto...
... CELUI DU CERCLE LIBÉRAL

ABONNEMENTS A QUINES SUPERBES
PREMIER TOUR GRATUIT

H I

FRETS
Service de prêts S.A.
Luclnge 8, Lausanne
Tél. (021) 22 62 77.

LA TONNELLE
MONTMOLLIN

Tél. 8 16 85
On y mange bien

C/ulslne en permanence
Qualité et plats

bien garnis
Arrangements
pour banqueta
et transports

Hôtel - Auberge
des Vieux-Bois,

Chaumont
SAMEDI SOIR

GRILLADES
Tél. 7 59 51

HOMOEOPATHIA
Société sans but lucratili, pour le développement

de l'homéopathie, siège à Lausanne

CONFÉRENCE
du docteur médecin Ad, Voegeli, sur ce suj et :

« Comment élever des enfants
pour qu'ils soient prospères
ef résistants aux maladies »

mercredi 5 novembre 1958, à 20 h. 15
AULA DE L'UNIVERSITÉ

Entrée Fr. 1.50



EN FRANCE, le comité Intergouver-
nemental de l'OECE chargé des négo-
ciations sur la zone de libre échange
a terminé ses travaux hier soir en
confirmant l'accord Intervenu mercredi
sur la procédure à suivre pour conti-
nuer les négociations .

M. Poujade a annoncé que le mou-
vement d' extrème-drolte qui porte son
nom présenterait des candidats dans
toutes les circonscriptions contrairement
1 ce qu 'il avait décidé auparavant.

A CHYPRE , trois Grecs ont été con-
damnés à mort à Nicosie pour avoir
abattu un groupe de Turcs en août
dernier . D'autre part , les attentats se
multiplient. Enfin l'EOKA a distribué
des tracts dans lesquels elle propose de
suspendre les actes de violence à con-
dition que les Britanniques mettent
un terme aux restrictions et autres me-
sures de sécurité.

EN GRANDE-BRETAGNE , la roman-
cière Rose Macaulay est morte Jeudi
à l'âge de 80 ans. Auteur de 30 ouvra-
ges dont 22 romans elle avait reçu en
1921 le prix Fémina pour son livre
• Dangerous Ages ».

La reine Elizabeth a reçu Jeudi M.
Popovitch , ministre des affaires étran-
gères de Yougoslavie, qui était accom-
pagn é de M. Lloyd.

M. Selwyn Lloy d , chef du Forelgn
Office , a ouvert le débat de politique
étrangère aux Communes par un vaste
tour d'horizon.

M. Hugh Gaitskel l a été confirmé
dans ses fonctions de chef du parti
trav ailliste et de président du groupe
Parlementaire de ce parti.

AU PORTUGAL , M. Spaak , secrétaire
général de l'Otan , est arrivé jeudi en
visite officielle.

EN ALLEMAGNE OCCIDENTALE, six
collaborateurs de l 'hebdomadaire de
Berlin-Ouest « SOS » ont été arrêtés
sous l 'inculpation d'activité subversive.
Ils auraient agi sur l'ordre d'instances
orientales contre « l'existence et la sé-
curité de la République fédérale ».

EN RÉPUBLIQUE ARABE UNIE , le
Journal « Al Ahram » a aff i rmé qu 'Is-
raël avait ordonné au cours des der-
nières 48 heures une mobilisation gé-
nérale. De source officielle israélienne
on dément catégoriquement cette In-
formation.

AUX ETATS-UNIS, une explosion ato-
mique a été réalisée dans le SOUB -BO!
du désert de Nevada. Elle était aussi
puissante que celle qui fut  lancée sur
Hiroshima .

AU BRÉSIL , la population s'élève ac-
tuellement à 62.890.000 habitants.

EN ITALIE , M. Nennl , chef du parti
socialiste de gauche, a donné sa dé-
mission de chef du parti , mais, à
l'unanimité , le comité central a refusé
de l'admettre.

AUX NATIONS UNIES, à la suite du
rejet soviétique de la proposition de
compromis , les Etats-Unis , la Grande-
Bretagne et les autres coauteurs de la
résolution occidentale sur le désarme-
ment ont décidé de revenir à leur ré-
solution originale et de demander au-
jourd'hui à la commission polit ique la
priorité dans le vote pour cette réso-
lution.

GENÈVE

Il perdra son poste d'office
à la mi-décembre

D' un correspondant de Genève :
Alors qu 'il avait formellement remis

sa démission de député au Grand Con-
seil et de juge suppléant à la Cour
de justice de Genèv e, Pierre Jaccoud
n'a notifié en aucune façon ses inten-
tions au directoire des services indus-
triel s où il occupait depuis seize ans
un poste au conseil d'adminis t ra t ion .
Il en est d'ailleurs le vice-président.
C'est le Conseil communal qui l'avait
désigné pour ces charges.

Les règlements des services indus-
triels stipulent qu 'un membre qui n 'au-
rait pas assisté pendan t six mois con-
sécutifs aux séances du conseil d'admi-
nistration (lequel se réun it  en prin-
cipe une fois par mois) serait consi-
déré comme démissionnaire. Inculpé et
détenu depuis le 17 juin , Pierre Jac-
coud sera ainsi automatiquement rem-
placé dans cette grande administration
de caractère semi-public à la mi-décem-
bre.

C'est probablement en raison de cette
procédure d'office qu 'il n 'n pas pris les
devants en écrivant aux services indus-
triels comme il l'avait fai t  pour se li-
bérer d'autres charges publiques.

* Le Conseil fédéral se fera représen-
ter au couronnement du pape
Jean XXIII , par M. Enrlco Cello, an-
cien conseiller fédéral , en qualité d'am-
bassadeur extraordinaire et plénipoten-
tiaire , en mission spéciale. La délégation
comprenda un second membre en la
personne du colonel Georges de Sury
d'Aspremont, ancien commandant de la
Garde suisse pontificale.

* Le pasteur William Cuendet vient
de mourir à Lausanne à l'âge de 73 ans,

Pierre Jaccoud
est encore vice-président
des services industriels

de la ville

Les accidents
9 Le guide Arthur  Reichenbach qui
rentrait à son domicile à Gstelg près
de Gstaad , a glissé sur le sentier et
est tombé dans le torrent, où il a
trouvé la mort.
0 Une auto qui circulait à vive allu-
re jeudi matin peu avant une heure,
sur la route Posieux-Fribourg eat sor-
tie de la chaussée à la hauteur de
Grangeneuve et a fait une embardée
dans un pré. Une jeune fille , Mlle Ida
Mauron , âgée de 17 ans, a été tuée sur
le coup.

Lancement d'une initiative
contre l'armement atomique
(C.P.S.) Dans son numéro du 30 octo-
bre, la « Voix ouvrière » publie un
appel du « Mouvement suisse contre
l'armement  atomi que ». Adressé « à
touis les Suisses et à toutes les Suis-
sesses, cet appel annonce le lancement
d'une  in i t ia t ive  populaire pour l'in-
terdiction des armes atomi ques dans
notre  pays sous la forme d'un nouvel
article const i tut ionnel  a insi  conçu :
« La fabrication, l'importation , le
transit, l'entrepôt et l' emploi des ar-
mes atomi ques de toute nature, ainsi
que de leurs parties intégrantes sont
interdits sur le territoire de la Confé-
dération. »

MM. Eisenhower
ef MacMillan

ont répondu à de Gaulle

FRANCE

PARIS , 30 (Reuter). — On apprenait
jeudi dans les milieux gouvernemen-
taux français, que le président Eisen-
hower et lie premier ministre Mac-
Millan ont répondu à la proposition
du général de Gaulle selon laquellle la
Fra n ce, la Grande-Bretagne et les
Etats-Unis devraient collaborer p lus
étroitement et coordonner leur activité
dans des questions en dehors de la
zone géographique de l'OTAN.

La position américaine
Il semble que la position américaine

•'insp ire des considérations suivantes :
0 L'OTAN est une alliance qui

groupe quinze nations , grandes et pe-
tites, sur un pied d'égalité totale. Il
serait peu souhaitable que la princi-
pale responsabilité des décisions poli-
tiques soit confiée à un nombre li-
mité d'entre elles ou à un véritable
directoire ang lo-franco-américain. Plu-
sieurs des membres de l'organisation
ont d'ailleurs fait  connaître publi que-
ment leur opposition à une telle
suggestion.
• Le principe de la consultation

plus étendue entre les pays membres
de l'organisation s'est considérable-
ment élargi et de nombreux contacts
ont été établis entre pays membres
sur des problèmes les concernant , mais
touchant à des régions situées en
dehors de la zone géographique de
l'OTAN.
• Le princi pe de la consultation

préalable n 'est pas toujours facile et
risque parfois de ralentir des déci-
sions qui doivent être immédiates.

9 La consultat ion politi que est né-
cessaire et utile, mais il n 'est pas cer-
tai n qu 'il soit possible de mettre en
place un système qui la rendrait auto-
matique ou obligatoire et qui engage-
rait la politique américaine partout
dans le monde.

M. Bourguiba
attristé par la réponse

du F.LN.

TUNISIE

TUNIS , 30 (A.F.P.) — Abordant le
problème algérien , M. Bourguiba , dans
son discours hebdom adaire , a estimé
que dans les proposition s fai tes  lors
de sa conférence par le général de
Gaulle, il y avait « certaines choses
peu convenables », par exemple l'em-
ploi du drapeau blanc. Il a ajouté
qu 'il était « attristé par la réponse des
responsables algériens , car, a-t-il dit ,
il y a chez les deux parties — le gé-
néra l de Gaulle et le gouvernement
provisoire de la République algérien-
ne — un véritable désir de mettre f in
à la guerre »

« U y a une étape. Il y a un mieux.
Le général de Gaulle soi gne le mal
petit à petit », a poursuivi M. Bour-
guiba en parlant de l'Algérie. Il estime
que le chef du gouverneront  français
ne peut être soupçonné de « faiblesse »
et que l'armée française doit placer sa
confiance en lui.

Après avoir réitéré ses propositions
de bons office s tuniso-marocalns, M.
Bourguiba a suggéré que le général de
Gaulle fasse un geste en libérant Ben
Bella et ses compagnons.

ATTENTAT TERRORISTE
A TIARET

EN ALGÉRIE

Neuf morts, vingt-six blessés
ORAN, 30 (A.F.P.). — Pour la pre-

mlère fols depuis de nombreux mois,
les terroristes sont passés à l'action à
Tiaret , capitale du Sersou , où le réfé-
rendum avait donné le pourcentage re-
cord de 99 % de oui.

Jeudi , deux explosions très puissantes
ont ébranlé toute la ville.

Une traction avant , piégée vraisem-
blablement avec deux obus de 105, ve-
nait d'être pulvérisée à l'endroit où elle
avait été abandonnée quelques instants
plus tôt par des inconnus dans une
artère très fréquentée. Le quartier où
l'est produit l'attentat a été souff lé .
Les voitures en stationnement ont été
plaquées BUT les murs des immeubles
qui se sont lézardés. Les vitres, vitri-
nes et devantures ont volé en éclat. Des
dégâts considérables, qui ne peuvent
être encore évalués, ont été causés aux
appartements de tous les Immeubles
environnants.

Des débris de la traction ont été re-
trouvés à plusieurs centaines de mètres
de là. Mais à côté des dégâts matériels,
H faut aussi déplorer la mort de neuf
personnes ; vingt-six autres sont en
outre blessées. On compte trois enfants
parmi les morts.

LE CONSEIL FÉDÉRAL DEMANDE UN NOUVEAU CRÉDIT

De notre correspondant de Berne :
Le Conseil fédéral demande aux Chambres un nouveau crédit de 284 mil-

lions, en nombre rond , pour la construction et l'agrandissement d'ouvrages
militaires.

Il faut le préciser d'emblée, pareille
somme ne sortira pas d'un seul coup
des caisses fédérales. SI l'on considère
que le premier programme de construc-
tion , celui de 1931, n 'est pas encore
achevé — Il s'en faut de 10 % — on
se rendra compte que les dépenses s'é-
chelonneront sur un certain nombre
d'années, huit nous dit-on.

Pourquoi pareilles charges en pers-
pectives ? L'armée, nous apprend le
message gouvernemental , a besoin de
nouveaux ouvrageB et de nouvelles Ins-
tallations pour répondre aux exigences
posées par l'organisation des troupes
de 1951 et par l'adoption de nouvelles
armes, en prévision aussi de l'augmen-
tation prochaine du contingent de re-
crues . En outre , pour protéger nos ré-
serves et nos installations contre les
effets des armes atomiques, l'armée
doit non seulement aménager des ou-
vrages souterrains, mais disséminer, dé-
centraliser ses magasins, abris et entre-
pôts.

Enfin et surtout , les décisions que les
Chambres vont être appelées à prendre
découlent tout naturellement de celles
qu 'elles ont prises déjà. U y a un en-
chaînement , une logique à laquelle mê-
me un parlement Investi par délégation
du pouvoir souverain ne peut pas
échapper .

Halles, ateliers et fabriques
Ainsi , il a approuvé l acquisition

d'une seconde série de « Centurion » qui
doivent permettre d'équiper deux nou-
veaux groupes de chars. Mais à chacun
de ces groupes , il faut  350 véhicules et
remorques . Tout ce matériel doit être
logé quelque part. Il est prudent aussi
de songer aux réparations et de pré-
voit des ateliers à cette fin. Donc, le
premier poste du nouveau programme
de construction concerne les halles et
ateliers pour véhicules à moteurs et
blindés , soit 28 mil l ions  et demi. On a
donc projeté de construire un parc des
automobiles de l'armée dams la région
de Berthoud (23,3 mil l ions)  et d'agran-
dir celui de Romont (5,2 millions).

Ensuite , il est urgent d'adapter les
installat ions du service technique mili-

taire aux exigences du rapide déve-
loppement de la technique des armes et
améliorer les conditions de travail , là
où elles laissent à désirer . La fabrique
fédérale d'avions à Emmen, les ateliers
fédéraux de Thoune , la fabrique de mu-
nition d'Altdorf , la fabriqu e d'armes de
Berne bénéficieront d'Installations et
d'aménagements plus modernes, ce qui
coûtera 8,2 millions.
Agrandissement des aérodromes

Mais voici le poste le plus lourd :
agrandissement des aérodromes. Il faut
ici allonger les pistes , en construire de
nouvelles , aménager des voies de rou-
lage, ce qui reviendra à plus de 60,5
millions , augmentés de 37 mil l ions pour
l'agrandissement des Installations de
radar et des stations à ondes ultra -
courtes et à faisceaux hertziens.

Fortifications
et réseau des transmissions
Les moyens de combat moderne com-

mandent de renforcer le terrain que nos
troupes devront tenir. On renonce à
construire des ouvrages de type clas-
sique à murs de béton pour employer
des éléments préfabriqués en béton et
aménager ainsi des fortifications que
l'on défendra au moyen d'armes de for-
teresse. Les crédits sont de 5 millions
pour ces armes et 11 millions pour les
fortifications.

Pour répondre aux besoins du temps
de guerre, il est nécessaire d'améliorer
et d'étendre le réseau des transmis-
sions . On se propose donc de cons-
truire un axe de liaison sur le Pla-
teau , de poser un câble de détourne-
ment , d'augmenter la capacité des câ-
bles existants, d'installer une nouvelle
centrale de transmission. Ci : 4,2 mil-
lions.

Autre poste important : la construc-
tion de réservoirs à carburants que la
motorisation de l'armée rend indispen-
sables. On construira sous terre et
sous roc et les frais dépasseront 59
millions.

Voici une dépense plus modeste ; il
s'agit de 700.000 fr. pour les disposi-
tifs d'alarme et d'extinction dans les
magasins de munitions.

Service de santé
Le service de santé a besoin d'un

laboratoire central pour déterminer par
des examens approfondis que l'on ne
peut faire dans les laboratoires mobi-
les de la troupe, les moyens de com-
bat chimiques ou bactériologiques em-
ployés par l'adversaire , ainsi que les
substances radioactives. Un tel labo-
ratoire pourrait d'ailleurs rendre de
grands services à la population civile.
Le devis est de 3 millions environ.

De nouveaux bâtiments
Pour les besoins de l'instruction —

que l'on songe à la place d'armes pour
blindés , en Ajoie •— il faut de nou-
veaux bâtiments. Le département mili-
taire entend limiter aux cas d'urgen-
ce la construction de casernes. Il pro-
pose donc d'ériger, partout où cela
sera possible, des baraquements et
d'aménager des camps. Avec 225 bara-
ques de réserve et toutes les instal-
lations nécessaires pour l'adduction
d'eau , de courant , pour les canalisa-
tions et l'aménagement intérieur , cela
reviendra à 17,15 millions , auxquels
s'ajouteront 12 mill ions pour les bara-
ques à matériel installées dans les
secteurs de base et qui doivent , en
raison de la décentralisation , assurer
le ravitaillement de l'armée.

Divers
Mentionnons encore près de 11,5 mil-

lions pour l'achat d'éléments de tôle
ondulée et de mobilier destinés aux for-
t i f icat ions de campagne et aux autres
ouvrages militaires , un peu plus de
8 millions pour les installat ions per-
mettant de produire en quantité suf-
fisante l'oxygène dont on fait  grande
consommation en temps de guerre, près
de 3 mil l ions pour l'achat de terrains
à Diibendorf pour la construction d'une
caserne destinée aux troupes de radar ,
un peu plus d'un million pour frais
d'études et de projets , nous voici aux
284.994.000 francs demandés.

L'armée est un gros client
On le volt , l'armée reste un des groB

clients de l'industrie privée. C'eBt dire
que, dans une certaine mesure tout au
moins, l'argent revient dans le circuit
économique. Souhaitons que le profit
soit équitablement réparti et ne reste
pas le privilège d'un petit nombre.

G. P.

Près de 300 millions pour un programme de construction
et d'agrandissement d'ouvrages militaires

L'affaire Pasternak
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

«La récompense de l'Académie sué-
doise a été décernée à Pasternak pour
•anctionner une appréciation de ses
oualités littéraires » , déclare l'Associa-
tion des écrivains suédois dans la lettre
ou'elle a adressée aujourd'hui à l'Union
<j M écrivains soviétiques .

Le critique d'un rég ime
ne doit pas craindre

les représailles !
Un écrivain, ajoute cette déclaration ,

devrait pouvoir être sûr que les criti-
ques qu'il portera éventuel lement  sur
«on propre pays seront accueillies par
det «contre-critiques » et non pas des
représailles.

S ilence à Moscou
MOSCOU , 30 (A.F.P.). — Dans sa re-

vue de presse, l'agence Tass ne fait
mention d'aucune Information des jour-
naux moscovites concernant le refus de
Çjjternak d'accepter le prix Nobel.

De son côté , la radio de Moscou fait
<gal»men t le silence sur le « cas • Pas-
ternak.

L 'Académie de Suède
répond à Pasternak

« L'Académie suédoise a pris connais-
tuct) de votre refus en le regrettant

profondément. Avec sympathie et res-
pect. » Tel est le texte du télégramme
adressé par l'Académie suédoise à
l'écrivain Boris Pasternak.

Le prix Nobel de médecine
échoit à trois biologistes

américains
STOCKHOLM , 30 (A.F.P. et Reuter) .

— Le prix Nobel de médecine a été
attribué , comme nous le laissions en-
tendre hier , à trois biologistes améri-
cains : George Beadlc , Edward Tatum
et Joshua Lederberg. Une moitié du
prix va à MM, Beadle et Tatum , l'au-
tre moitié à M. Lederberg.

Le docteur Beadle est né en 1903. Il
est docteur en médecine depuis 1931.
Depuis 194fi , il est professeur à l 'Insti-
tut de technologie de Californie. Le doc-
teur Tatum est né en 1900. En 1935
il passa son doctorat en médeetne et
en biochimie. Il est chef de section du
centre de recherches médicales à l'Ins-
t i t u t  Rockefelle r à New-York. Le doc-
teu r Lederberg est né en 1925. II ob-
tint  son doctorat en microhologie en
1950. Depuis 1954 il est professeur de
génétique dans le Wisconsin.

Leurs découvertes ont trouvé des ap-
plications très importantes dans diffé-
rents domaines de la biologie et de la
médecine , notamment dans celui du
cancer.

\D E R N I E  RE S WÉPÊCHÏÏ s T-i

Le nouveau pape
s'est installé

CITÉ DU VATICAN , 30 (A.F.P.) —
Le pape s'est installé définitivement
dans l'appartement privé du troisième
étage du Vatican que les religieuses
attachées au service de Pie XII avaient
remis en ordre, aussitôt après sa mort.

L'appartement se compose de vingt-
deux p ièces, dont quatre  sent réservées
au personnel de service. Les planchers
sont en man-bre et les plafonds décorés
de stucs. Les murs sont peints à
l'huile. Jean XXIII couchera dans la
chambre qu 'occupèrent déjà avant lui
Pie XII et Pie XI , et dont une fenêtre
donne sur la place Saint-Pierre, tandis
qu* les deux autres s'ouvrent sur le
côté est. La salle de travail at tenante
à la chambre à coucher est peinte en
gris pâle, tandi s que la chapelle , dont
les fenêtres donnent  sur une cour in-
térieure , est peinte en vert très pâle.
Dans un étage intermédiaire entre le
troisième et Te second où se trouvent
les appartements d'appara t, quelques
p ièces sont réservées aux prélats atta-
chés à la personne du pape. Quel ques
chambres sont prévues pour les hôtes
de passage éventuels. Un salon est
réservé, comme de coutume, aux dons
que l'on fait  parvenir au pape.

VA TI CAN

LONDRES , 30 (A.FJ >.). — La Gran-
de-Bretagne va of f r i r  à la Suisse une
maquette longue de plus de deux mè-
tres du château de Windsor. Ce châ-
teau sera remis le 22 novembre à
VAssociations des chûteaux suisses par
l' ambassadeur du Royaume-Uni en
Suisse , sir William Jontagu Pollock.
La maquette sera exposée au musée
de Rapperswil . Elle a été payée par
le club britanni que de Zurich.

La Suisse aura
son château de Windsor

LA VIE NATI ONALE

( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Des offices régionaux , disposant du
personnel spécialisé indispensabl e —
comme il en existe déjà dans plusieurs
cantons — s'occuperont de conseiller
et de placer les invalides.

Pour les enfants  et les adolescents
inf irmes , le projet prévoit d'importan-
tes contributions aux cantons chargés
de donner, à ces déshérités aussi , une
formation scolaire de base. L'assurance
partici pera de même aux frais de pen-
sion , lorsqu 'un enfant inapte à rece-
voir une instruction élémentaire devra
être placé dans un établissement spé-
cialisé. Bien entendu , l'aide n'est pas
accordée lorsque les difficultés d'édu-
cation doivent être mises au compte
d'un défaut de caractère.

L'invalide aura droit en outre à tous
les moyen s auxiliaires nécessaires à
l'exercice de sa profession — prothè-
ses, outils spéciaux , voiturettes, etc.
Il recevra en outre une indemnité
journalière qui doit lui permettre de
subvenir à ses besoins lorsque les me-
sures de réadaptation professionnelle
sont de longue durée . Ces indemnités
seront calculées selon le salaire que
touchait l'int éressé avant d'être frappé
par la maladie et selon les charges
de famille. A titre d'exemple, signa-
lons qu'un homme marié, père de deux
enfants , qui gagnait  18 fr 75 par jou r,
recevra une indemnité de 18 fr. 20.
L ' indemni té  sera de 21 fr. 95 si la
fami l le  comp te quatre enfants. Cette
mesure doit encourager les invalides
à se soumettre à une réadaptation.

Les rentes
Mais la loi assure aussi des rentes

à l'invalide qui doit abandonner l'es-
poir de retrouver jamais sa capacité
de travail , du moins dan s une mesure

qui lui permette de subvenir à son
entretien et à celui de sa famille.
Toutefois, la rente n'est allouée que si
l'assuré n'est plus capable de gagner
la moitié au moins de son salaire nor-
mal. Un degré d'invalidiité compris
entre 50 et 66 s/s % donne droit à la
demi-rente, au-delà de 66 s/ i % k lu
rente entière.

Comme l'A.V.S., le projet prévoit des
rentes simples pour les invalides céli-
bataires, veufs ou divorcés, des rentes
pour couple, lorsque la femme d'un
invalide est Invalide elle aussi , ou
lorsqu 'elle a passé soixante ans. De
plus, les proches parents ont droit à
une rente complémentaire qui est
égale au 40 % de la rente simple pour
la femme qui n 'est ni inva l ide  ni âgée
de plus de soixante ans. Les enfants
recevront le 40 ou le 60 % de la rente
versée au chef de famille, selon que
l'invalidité aura frappé un seul parent
ou les deux à la fois.

Les rentes varient avec le salaire de
l'assuré. Toutefois , une personne seule
ne peut pas toucher moins de 900 fr.
ni plus de 1850 fr. Pour un homme
marié, sans enfant , et dont la femme
n 'est pas invalide, le min imum est de
1260 fr., le maximum de 2590 fr. Ces
minimums mon tent à 1980 et 2700 fr.
lorsqu'il y a deux ou quatre enfants ,
et les maximums à 4070 et 5550 fr.

Qui paiera
Je passe pour l ' instant sur l'organi-

sation de l'assuranee-invalidité — la
gestion en sera confiée à l'appareil
administratif de l'A.V.S., et on nous
assure qu'il ne sera pas besoin de le
d'évelopper dans une forte mesure —
pour en arriver à l'aspect financier du
problème qui intéresse tout un chacun.

L'assurance Invalidité coûtera, bon an

mal an , 145,2 millions, dont 20,2 mil-
lions pour la réadaptation profession-
nelle. Ce sont là , du moins, les estima-
tions des expertB.

Confédération et cantons verseront la
moitié de cette somme et l'autre moitié
sera payée par les assurés. Cela signi-
fie ci» la cotisation A.V.S. sera aug-
mentée d'un dixième. Comme on ajou-
tera un autre dixième, à partir de 1960,
pour assurer les ressources de la caisse
de compensation pour perte de Balaire
et de gain , la cotisation A.V.S. - assu-
rance invalidité - allocations aux mili-
taires représentera le 4,8 % du salaire
ou du traitement , soit 2,4 % à la charge
de l'employeur et 2,4 % à la charge de
l'ouvrier ou de l'employé.

Tout cela , je le précise, n 'est encore
qu 'un projet. II est bien évident que
si les discussions parlementaires ne
doivent pas modifier sensiblement les
principes de la loi , elles peuvent ap-
porter au texte présenté par le Conseil
fédéral d ' importants  changements de
détail. La répartition des charges fi-
nancières entre Confédération , cantons
et assurés suscitera des débats don t la
séance de la commission , convoquée
pour le 19 novembre à Lugano, nous
donnera un avant-goût. Il faut prévoir
aussi de longs marchandages à propos
des renies.

Souhaitons que de trop fortes diver-
gences ne retardent pas encore la mise
en vigueur d'une loi réclamée depui s
longtemps. L'expérience de l'A.V.S. le
montre : il est prudent de partir mo-
destement, quitte à corriger ensuite des
décisions qui se révèlent trop timides.
Du moins a-t-on déjà quelque chose,
tandis qu 'en voulant immédiatement
charger le bateau , on risque de le faire
sombrer contre l'écueil d'un référen-
dum. G. P.

P.-S. — Nous avons reçu , en même
temps , le projet des nouvelles disposi-
tions sur les allocations aux militaires
pour pertes de gain. Dès i960 , elles
seront augmentées , mais la dé pense
sera couverte par un supp lément de
10% à la cotisation A.VS. Les détails
seront pour un prochain article.

Le projet de loi sur 1 assurance-invalidité

Heure de prière pour les malades
Chapelle des Terreaux, à 15 heures

La maison
Chauffages

Prébandier S. A.
sera fermée cet après-midi

pour cause de deuil

A la chapelle des Terreaux
ce soir, à 20 h . 15, réunion avec film

Pourquoi <c laisserais-tu
vaincre par le mal ?

Nous prierons avec les malades
Invitation cordiale

Mission évangélique.

Réservez vos soirées du jeudi 6
au dimanche 9 novembre, pour as-
sister aux réunions que présidera
M. E. Charlet, évangéiiste parisien,
à la chapelle de la Rochette.

CHAPELLE ADVENTISTE
39, fbg de l'Hôpital

Samedi 1er novembre , culte spécial
Matin, 10 h. 30, M. Robert BUYCK
Après-midi , 15 heures, M. RIEMENS

Cérémonie baptismale
par immersion
avec prédication

Invitation cordiale ENTRÉE LIBRE

Corsaire
CE SOIR

A—-
 ̂

au Cercle national

W) GRAND LOTO
i II des chauffeurs
A I/ militaires

j 'y Lf f  (A.R.T.M.)
tg£/ Des quines
s^r sensationnels !

• 

STATION-SERVICE
DES PARCS S.A.

MISE
AU POINT

Pour éviter toute erreur d'interpréta-
tion , la Société Soussignée Informe sa
fidèle clientèle et le public en général
que dès samedi 1er novembre elle est
Juridi quement autorisée à réoccuper ses
locaux et ses installations dont l'usage
lui avait été arbitrairement retiré. Elle
n 'a pas Jugé opportun de renouvel er le
contrat de fourniture d'essence qui la
liait avant son expulsion à la Coopéra-
tive MIGROL.

Elle continuera a livrer à tous ses
clients une essence fle toute première
qualité a Fr. —.46 le litre, des huiles
de choix aux mêmes prix que Ju9qu 'icl
et de nombreux autres avan tages. Venez
voir vous-même ! ,

STATION-SERVICE DES PARCS S. A.
B. Perrochet, admin i s t ra teur .
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AUJOURD'HUI

INAUGURATION
de notre magasin des Sablons

DOUBLE
RISTOURNE

sur tous les articles
y donnant droit

Une petite attention sera
remise à chaque acheteur

mtmm _¦-. , ¦ ¦ ,„ . ,  nM -j-mJ

Ce soir au Buffet C.F.F.
les Hauts-Geneveys

DANSE
avec le trio « DOMINO »

Prolongation d'ouverture autorisée

éf auiâtëMe,
Ce soir : PIZZA

et... toujours ses délicieuses spécialités

GRANDE VENTE
de nos traditionnelles

petites langues de bœuf
fraîches, sans gorge, sans graisse,

avantageuses

Boucherie-charcuterie MAX HOFMANN
Rue Flemry 20 - - Tél. 6 10 50

%J|i|W société
P̂ f̂e des officiers

3̂ 8L"JK  ̂ CE SOIR, à 20 h. 15
•̂ Jl'% à l'auditoirer ' ' du Laboratoire

de recherches horlogères
CONFÉRENCE - DIALOGUE

sur

L'APPUI AÉRIEN

A flyjtorn Ce soir , dès 20 h.

H g|p| Cercle libéral
; mSËB ' ill JL tUP

de la Musique militaire

Pendulettes, jambons, filets
garnis, lapins, volailles, etc.

1er TOUR GRATUIT

Société suisse des employés
de commerce

Nous rappelons à nos membres les visites
suivantes prévues pour demain samedi :
— Fabriques de tabac réunies S. A.

Serrières, 14 heures
— Chantier nouvelle route Boudry
— Musée du vin , Boudry

Rendez-vous à 14 heures, à Serrlêres

CONTEMPORAINS 1898
NEUCHATEL

Assemblée générale
Mardi 4 novembre, à 20 h. 30,

à l'hôtel dn Marché
Les nouveaux membres

seront les bienvenus

M THÉÂTRE
\jj CE SOIR, à 20 h. 30

SPECTACLE DE
DANSE CLASSIQUE

élèves dn Conservatoire ,
classe A. Markorv
Location Agence Strubin

Librairie Reymond , tél . 5 44 66

ZURICH

ZURICH , 31. — Le tr ibunal  de dis-
trict de Zurich a procédé jeudi soir ,
jusqu 'à 23 heures , à l'audition des
témoins dans le procès en usure inten-
té aux frères Adolf et Robert Burgisser ,
à Aloïs Schwegler et a Emil Hofmann.

Une phase intermédiaire  du procès
a été ouverte qui , suivant  la décision
du tribunal , pourrait exiger une sus-
pension des débats de plusieurs mois.
Les défenseurs demandent une nouvelle
expertise. En outre , le défenseu r de
Hofmann demande que la procédure
de sont client soit séparée du procès
principa l et soit jugée immédiatement.

Le procès des usuriers



CHRONIQUE RÉGIONALE

GRA.\DSO\
Tombée d'une table

(c) Jeudi après-midi, vers 16 h. 30, on
a amené à l 'hôpital  d'Yverdon la pe-
tite Chr is t ine , âgée de 5 mois, fille
de M. Paul Bron , de Grandson , qui
étai t  tombée d'une table. Le bébé pa-
raît sou f f r i r  d'une commotion cérébra-
le.

BIENNE
Début d'incendie

(c) Jeudi à 16 heures, les premiers
secours étaient appelés au No 44 de la
rue du .Marché-Neuf, où s'était déclaré
un début  d ' incendie.  C'est un appareil
de radio qui ava i t  pris  feu , dans  une
chambre du troisième étage. Une
prompte  in tervent ion  permit d'emp ê-
cher un s in is t re .

Un scooter en feu
(c) Au quai  du Bas, un scooter a pris
feu. Il ava i t  comp lètement  brûlé lors-
que les agents des premiers secours
arrivèrent sur les l ieux.

De la route à l'hôpital
(c) A Port, près de Bienne , M. Ernest
Frieden , ouvr ie r  agr ico le , a été ren-
versé par une  moto et a dû être hos-
pi ta l isé  à Beau mon t.

Sur la route  de Boujean , devan t  la
maison Lechmann , M. Ugo F i l i pp in ,
manœuvre, a été éga lemen t  blessé dans
une coll is ion.  Il a f a l l u  le transporter
à l 'hôpi tal  de distr ict .

SAINT-SLLPICE

Une chute de dix mètres
(c) Un jeune homme de Sainl-Sulpice,
M. Gilbert Wehren , cél ibata i re , em-
ployé dans une fabr ique d'horlogerie
de Fleurier, réparait des chéneaux au
toit d'urne maison Iooative appar tenant
à son patron , lorsqu 'il fi t  une chute
d'une dizaine de mètres. Relevé avec
plusieurs côtes brisées, M. Wehren a
été transporté d'urgence à l 'hôpital
de Fleurier où son état inspire de l'in-
quiétude.

LES VERRIÈRES
Après l'incendie  d'un rural

(sp) Selon l'enquête de la police can-
tonale, l'incendie qui détruisi t  d iman-
che après-midi le rural de Chincul , est
dû à la fe rmenta t ion  du foin.

Au moment  du sinistre, une automo-
bile genevoise appartenant  au frère
d'un des fermiers, se trouvait dans
la grange . Un rapport de police a été
dressé pour le s t a t i o n n e m e n t  de ce
véhicule dans un endroit où se trou-
vaient des matières inf lammables, mais
il n'y a pas de lien de causali té entre
la présence de cette voiture et l'in-
cendie.LES TARIF S D'ABONNEMENT

pour la fourniture de l'eau vont être modifiés
Le Conseil général discutera dans sa

séance du 3 novembre d'un rapport du
Conseil communal  concernant un nou-
veau règlement général pour la fourni-
ture de l' eau et les t a r i f s  d'abonnement .

La f o u r n i t u r e  de l'eau était réglée
jusqu'ici par plusieurs règlements, com-
plétés " et modif iés  à plusieurs reprises
par le Conseil général. Dès 1939, le ser-
vice des eaux entreprit d'établir des
règles uniformes.  Il t ransforma les
a b o n n e m e n t s  dit s de ménage, qui ne
correspondaient plus aux besoins du
moment , en abonnements  au compteur,
et unif ia  la taxe de base, le prix du
mètre cube res tan t  celui décidé par le
Conseil général.

Ce système semble avoir donné satis-
faction , « à quelques exceptions près »
dit le rapport , mais il demande  à être
s i m p l i f i é  dans son application. Le nou-
veau t a r i f  envisagé, qui en découle , est
de forme binôme, comme ceux des télé-
phones ou de certains services de l'élec-
t r i c i t é .  Il comprend une taxe de base
ou d'abnnnemen t  et une taxe de con-
sommat ion .

La taxe de base doit assurer un ren-
demen t  m i n i m u m , pe rme t t an t  d'amor-
t i r  en un temps normal les investisse-
men t s  f a i t s  pour les canal isat ions pu-
bliques. Elle s'é tabl i t  en t enan t  compte
de l ' importance de l'immeuble (nombre
de pièces) et de ses principales instal-
l a t i o n s  sani ta i res , a ins i  que du nombre
de ces dernières.

La taxe de consommation, ou prix du
mètre cube, fixée elle aussi par un
arrêté du Conseil général, dépendra des
frais  d'exploi ta t ion  des réseaux, de ceux
de captage et de pompage, a ins i  que
des f luc tua t ions  de la valeur de l'ar-
gent.

Le service des eaux a fait une étude
complète sur les modifications qui In-
terviendront  dans le montant à payer

par les consommateurs pour leur abon-
nement : 874 abonnements seront aug-
mentés, 677 resteront sans changement
et 1154 seront diminués. Au total , les
recettes du service des eaux basées sur
l'exercice 1957 seront réduites, mais
avec l'augmentat ion de la population
dans les années à venir , elles permet-
tront tout de même d'assurer un ren-
dement normal au service des eaux.

> Les iKMircan.v tarifs
Le prix du mètre cube d'eau sera

établi sur la base ci-après : les 250 pre-
miers mètres cubes, à 24 et. le mètre
cube ; les 250 m' suivants, à 21 et. le
mètre cube ; les 250 m3 suivants, k
18 et. le mètre cube ; les 250 m3 sui-
vants, à 15 et. le mètre cube ; le sur-
plus, à 12 et. le mètre cube.

Quelle que soit la consommation, il
est dû dans tous les cas une taxe mi-
n i m u m  par trimestre, calculée à raison
de 1 fr. 50 par pièce habitable, y com-
pris la cuisine, ou par local utilisé dans
l ' industr ie, le commerce et l'artisanat ;
50 et. par pièce habi table, pour la buan-
derie ; 2 fr. 50 par W.-C, douche, bidet,
garage (une voiture) ou jardin (par
surface de 100 m;) ; 5 fr. par lavabo
ou aiguière ; 10 fr. par baignoire. Le
prix du mètre cube d'eau est de 60 et.
pour les immeubles  raccordés au résean
de Chaumon t  ; les réductions par tran-
che de consommation sont de 7,5 et.

La location du compteur , par semes-
tre, est de 2 fr. 50 pour une taxe se-
mestrielle jusqu 'à 50 fr. ; elle augmente
de 2 fr. 50 jusqu 'à 30 fr. au total , par
tranche de 50 fr. de la taxe semestrielle.

LE LOCLE
Au tribunal de police

(c) Sous la présidence de M. Jean-Louis
Duvanel , assisté de son commis-greffier
M. W. Fleuty, le tribunal de police a
tenu audience hier après-midi. Il a
condamné R. Md , Frlbourgeois , à trois
mois de prison , sans sursis, par défaut,
et à 60 fr. de frais, pour violation
d'entretien.

Un hôtel ier Ioclols s'est vu infliger
60 fr. d'amende et 15 fr. de frais pour
Injures à un agent et fermeture tardive.
Il y avait récidive.

COLSSET

Une enfant renversée
par une auto

(sp) Jeudi soir, on a amené à l'hôpi-
tal de Payerne la petite Ariette Broii-
let, âgée de 7 ans, qui  a été renver-
sée par une auto alors qu 'elle tra-
versait la rue du vil lage de Cousset
où elle est domiciliée.

L'enfant  souffre  d'une fracture du
crâne et de la mâchoire. Son état est
grave.

PAYERXE

Un conducteur acquitté
(sp) Le 1er juillet, un automobiliste
payernols . P. H., roulait au volant de sa
voiture, à la rue à Thomas, lorsque le
petit Marcel Schneider , 7 ans. débou-
chant à vive allure d'une ruelle , sur sa
trottinette, vint se Jeter contre l'avant
de l'auto, qui avait stoppé.

A la suite de cet accident , l'enfant dû
subir une grave intervention chirurgi-
cale. Il est actuellement rétabli.

Siégeant sous la présidence de M. Ch.
Monnard, le tribunal de simple police de
Payerne a libéré de toute peine l'automo-
biliste, contre lequel aucune faute n'a
pu être retenue. Les frais ont été mis
à la charge de l'Etat.

Tombé dans l'escalier
(sp) Le petit Denis Engelmann , âgé
de 3 ans , dont les parents habi tent  la
route de Corcelles, à Payerne, a fait
une chute dans l'escalier extérieur de
la maison.

On l'a conduit à l'hôpital de la lo-
calité avec une fracture du crâne.

Des recrues en stationnement
(c) Une vingtaine d'hommes de l'école
de recrues de radio-télégraphistes 238,
venant de Bulach , se sont ins ta l l és  il
y a une d i za ine  de jours au Pe t i t -Hôte l
et dans  une ferme avoisinante.  Il s'agis-
sait d'un poste d'écoute faisant partie
d'un exercice important organisé par le
chef des troupes de transmissions, le
colonel divisionnaire Butikofer.

Le poste de Chaumont  avait  pour tâ-
che de contrôler toutes les émissions
dans un secteur donné, afin de déceler
ceux qui se permetten t de faire des
transm issions en clair. Si le débu t du
séjour fut un peu arrosé par la pluie ,
la fin n 'a pas manqué de soleil et nos
braves recrues sont parties hier soir,
emportant un excellent souvenir de
Chaumont.

CHAUMONT

DAMS NOS ECOLES
Développement de l'Ecole

de mécanique et d'électricité
Dans sa séance du 28 octobre dernier ,

la commission de l'E.M.E.N., présidée
par M. A. Roussy, a nommé M. Albert
Monti , technicien électricien, au nou-
veau poste de la classe d'électricité cou-
rant faible en qua l i t é  de maitre de pra-
tique. Cette classe, qui s'ouvrira au
pr in temps  prochain , contribuera à don-
ner à la seotion d'électricité un heu-
reux essor et lui permettra de répondre
plus complètement aux besoins de l'in-
dustrie.

Choisi parmi de nombreux candidats,
M. Monti  est actuel lement maitre d'élec-
tricité à l'Ecole de mécanique et d'élec-
tricité de Couvet. Il possède une expé-
rience industrielle qui lui sera précieuse
dans ses nouvelles fonctions.

La commission a suivi avec in térê t  les
rapports de M. Humbert-Droz, directeur
de l ' instruct ion publique, et du direc-
teu r de l'école sur les modi f ica t ions  du
programme d'enseignement et l'évolu-
tion des f inances de l'école. Elle a
appris avec sat isfact ion que les travaux
de rénovation du bâ t iment  sont com-
plè tement  achevés. L'accent est mis
m a i n t e n a n t  sur l'aménagement  intérieur
des locaux.

En professeur
de l'Ecole de commerce
à l'Université de Genève

L'Univers i té  de Genève vient  d'appe-
ler, en qual i té  de chargé de cours, M.
Jean-Biaise Grize , professeur à l'Ecole
supérieure de commerce de notre ville.
Il donnera un cours sur la « logique
mathématique > . Cette nominat ion  fait
honneur à ce jeune professeur.

Début de
l'instruction religieuse d'hiver

L'instruction religieuse d'hiver a com-
mencé. Elle durera jusqu'à Pâ ques 1959.
Près de cent nouante  catéchumènes de
la paroisse réformée se sont inscr i t s
pour cette in s t ruc t ion  rel igieuse qui est
donnée, par quartiers, par les pasteurs
Gaston Deluz, André Junod , Wil l iam
Lâchât , Armand Méa n et Jean Vivien.

PI; COTé DE TBéMIS
Au tribunal de police

Le tribunal de police de Neuchâtel
a tenu séance hier  après-midi sous la
présidence de M . Bertrand Houriet. M.
Serge Durig, commis, remplissait les
fonctions de greff ier . Il s'est occupé
d ' infrac t ions  peu importantes à la L.A.

FAITS DIVERS

Fin du cours de direction
de chœurs d'Eglise

Mercredi soir a eu lieu la dernière
séance du cours de direction de chœurs
d'église donné au collège latin , sous les
auspices de la commission de musique
de l'Eglise neuchàte lo iseè  par M. An-
dré Charlet , directeur  de chœurs à
Lausanne.

M. André Jeanneret, président de la
commission , après avoir souligné la
parfa i te  réussite du cours a précisé
qu'un nouveau pas en avant sera fait
l'année prochaine.

A QL'ATRE PATTES

Succès canins
La Société de dressage de chiens

d'utilité de Neuchâte l  a remporté plu-
sieurs succès au couns d'épreuves qui
ont eu lieu ce mois. Au concours de
Boud ry, en classe A, Werner Walds-
burger, de Mar in , s'est classé 2me
excellent avec 286 points  ; Aloïs  Kes>s-
ler, de Fontaines, 4me excel lent , avec
283 points  ; en classe B, 4me excel-
lent , Ernest  Gilgen , de Neuchâtel , avec
468 points.

Au concours diu Val-de-Travers, Aloïs
Kessler est 1er excellent en classe A
avec 482 points.

Au concours cantonal , qui a eu lieu
le 26 octobre, se son t classés, en clas-
se B, 1er excellent Ernest Gilgen , avec
485 points sur un maximum de 490, et
2me excellent Paul  Bedeaux, de Boude-
villiers , avec 466 points. La Société
de dressage de chiens d'u t i l i t é  de
Neuchâtel a remporté avec ces résultats
le challenge de la classe B.

( A u

jourd'hui

SOLEIL lever 07.10
coucher 17.18

LUNE lever 19.59
coucher 10.28

AU JOUR LE JOUR

Un de nous a ouvert la fenêtre
du bureau enfumé de la rédaction
sur la p lace du Concert et s'est ex-
clamé : « La ville a un air madri-
lène ! » Cela ne signifiait  pas que
les piétons avaient le port f i e r  des
Espagnols ni qu'il régnait dans les
rues une atmosp hère de « f testa ».
Mais , dans l'air frais  et sous le so-
leil automnal, les maisons de p ierres
ou de briques prenaient des teintes
douces comme en Nouvelle-Castille.

C'est avec des sentiments poéti -
ques que nous avons regardé la rue
et médité sur la disparition du très
prosaïque parcomètre. On se sou-
vient de leur apparition : selon l'au-
torité , ces engins étaient d' une ur-
gente nécessité , ils étaient réclamés ,
prétendait-on , à la fo i s  par les com-
merçants et par les automobilistes ,
l'asphyxie était proche , le destin
de la ville était en jeu. Et aujour-
d'hui , c'est le calme p lat. Personne
ne demande la réintroduction du
stationnement payant .

Dans l' « air madrilène » de
l'après-midi , nous regardions les
voitures. Beaucoup d' entre elles
roulaient à vitesse réduite et un
visag e presque collé à la vitre de
côté nous permettait de penser que
le conducteur ou la conductrice
cherchait une p lace où stationner.
Il n'y avait pas de p lace libre , et
les voitures continuaient leur croi-
sière.

Tous les conducteurs savent per-
tinemment qu'il est très aléatoire
de trouver une p lace dans la « Bou-
cle ». Ils essaient pourtant tous
« le coup », quitte à f in i r  leur ran-
donnée sur la p lace du Port. Cela
est entré aujourd 'hui dans les habi-
tudes et personne ne récrimine. On
considère au contraire la situation
avec bonne humeur , car l' ordre
s'est fa i t  de lui-même, sans con-
trainte parcométrique et f isc ale .  El
on rapprend à circuler à p ied !

NEMO.

Sur un air de séguedille

Madame Jules-Edouard Cornu-G ris»!
k Cormondrèche, ses en fan t s  et petit ,
enfants,

ainsi que les familles parentes «t
alliées,

ont le regret de faire part du î .ces de

Mademoiselle Jeanne CORNU
leur chère belle-sœur, t an t e , cousin.
Earente et amie que Dieu a reprise àui , dans sa 76me année, après unslongue et pénible maladie  vai l lamment
supportée.

Cormondrèche, le 30 octobre 1958.( < L'Aurore » )
J'ai combattu le bon combat.J'ai achevé la course,
J'ai gardé la fol.

H Tlm. 4 :7.
L'Eternel est celui qui te garde,

Ps. 12d.
L ' incinérat ion,  sans su i te , aura lieu

samedi 1er novembre 1958. Culte à U
chapelle du crématoire  à 14 heures.

Domici le  mor tua i re  : chapelle de»
Cadolles.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

GARE DE NEUCHATEL
Superbes fleuri et couronnes

R. Diirner Tél. 5 17 84

Le comité  de la Société fraternelle
de prévoyance, section de Peseux, a le
regret de fa i re  part à ses membres, du
décès de

Monsieur Auguste M0RA
membre de la société.

La Direction et le Personnel de Chauf-
fage Prébandier S. A., Neuchâtel , ont
le douloureux devoir d'annoncer le
décès de

Monsieur Willy MONNET
leur dévoué chauffeur  depuis de nom-
breuses années.

Neuchâtel , le 29 octobre 1958.

Repose en paix.

Madame Auguste Mora ,
ainsi que les fami l les  parentes et

alliées,
ont  la douleur de faire  part du dé-

cès de

Monsieur Auguste MORA
}ue Dieu a repris à Lui , aujourd'hui.

Peseux , le 29 octobre 1958.
(Rue de Oorcetles 4 b) .

Dieu est pour nous un refuge
et un appui , un secours qui ne
manque Jamais dans la détresse.

Ps. 46 : 2.

L'incinération, sans suite, aura lieu
vendredi 31 octobre. Culte  à la cha-
pelle du crématoire, à 14 heures.

Domicile mortuaire : hôp ital dos
Cadolles.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Dieu est amour.

Madame veuve Emile Monnet,
ses e n f a n t s , pe t i t s -enfants  et arrière-

peti ts-enfants,
ont le grand chagrin de faire part

du décès de

Monsieur Willy MONNET
leur très cher fils , frère, beau-frère,
neveu , oncle , cousin , ami et connais-
sance, survenu dans' sa 48me année,
après une  pénible  maladie.

Bevaix , le 29 octobre 1958.
L'enterrement aura lieu vendredi 31

octobre. Culte à l'église , à 13 h. 30.

Domicile mortuaire : Coing-Gosset,
Bevaix.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

J'ai combattu le bon combat,
J'ai achevé la course,
J'ai gardé la fol.

n Tlm. 4 : 7.

Monsieur et Madame Gérard Châte-
lain - Nuding ;

Monsieur et Madame Dr Kurt Kreis-
Chatelain et leurs enfants François et
Bernard ;

Monsieur  et Madame Dr Pierre
Zwahlen-Chatelain et leur fil le Marie-
Hélène ;

Monsieur  Jean-Pierre Châtelain ;
Monsieur et Madame Alfred Roulct-

Chatelain ;
Madame Albert Châtelain, ses en-

f a n t s  et pet i ts-enfants  ;
Monsieur  et Madame Georges Châ-

te la in  ;
Mademoiselle Bertha Mohni ,
ont le chagrin de faire  part du

décès de leur cher père, beau-père,
grand-père, frère , beau-frère, oncle, pa-
rent et ami ,

Monsieur

Charles CHATELAIN
que Dieu a repris à Lui , le 30 octobre
1958, dans sa 83me année.

Neuchâtel , le 3(1 oclobre 1958.

Cul te  pour la f a m i l l e  au faubourg
de l'Hô p i t a l  19b, samedi 1er novembre,
à 9 heures.

L' incinérat ion aura lieu au créma-
toire de la Chaux-de-Fonds, à 10
heures.

Mons ieur  et Madame Gustave Thié-
baud-Piaget ;

Madame veuve Robert-Veuve et ses
enfants ;

Monsieur  et Madame Clément Blan-
denier-Veuve et leurs en fan t s  ;

Monsieur et Madame Louis Veuve
H o f f m a n n  et leurs enfan t s  ;

Monsieur et Madame  Henri Veuve-
Durand et leurs e n f a n t s  ;

Monsieur et Madame Léon Frère-
Veuve ;

Mademoiselle Hélène I ri et ,
a ins i  que les famil les  Thiébaud, pa-

rentes et alliées,
ont le pénible devoir  d'annoncer le

décès de
Madame veuve

Hélène THIÉBAUD-VEUVE
sage-femme

leur chère m a m a n ,  sœur, belle-sœur,
tante et amie , su rvenu  dans  sa 66me
année , après une courte m a l a d i e .

Saint-Aubin, le 28 octobre 1958.
Seigneur que Ta volonté soit

faite .
L'ensevel issement  aura lieu à Saint-

Aubin le vendredi 31 octobre. Cul te  an
temp le de Sa in t -Aubin , à 13 h. 30.

Domicile mortuai re  : hôp ital de la
Béroche.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

t
Monsieur Xavier Fasani , à Cernier,

et ses e n f a n t s  :
Monsieur  Xavier Fasani et ses en-

fants Monique et Paul, à la Chaux-
de-Fonds ;

Madame et Monsieur Jean-Pierre
Bichsel-Fasani et leurs enfants  De-
nis et Pierre, à Neuchâtel ;

Monsieur Angélo Fasani, à Bâle ;
Monsieur et Madame Clément Vau-

thier , à la Chaux-de-Fonds ;
Monsieur et Madame Frédéric Agus-

toni et leurs enfants, à la Chaux-de-
Fonds ;

les enfants , pet i ts-enfants  et arrière-
pet i t s -enfants  de feu Paul Fasani-Simo-
nis , en Italie ,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont  le chagrin de faire part à leurs
parents , amis et connaissances du décès
de

Madame Xavier FASANI
née Mathilde AGUSTONI

leur très chère et regrettée épouse, ma-
man , grand-maman, sœur, belle-sœur,
t a n t e , cousine et parente , que Dieu a
rappelée à Lui , au jourd 'hui  jeudi , après
de grandes souffrances , munie  des
saints  sacrements de l'Eglise, à l'âge
de 69 ans .

Cernier, le 30 octobre 1958.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu samedi 1er novembre. Départ du
domicile à 13 h. 30.

R. I. P.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

I ^>"<S M . La direction
,32|s||yHi; et le p e r s o n n e l

^3^0  ̂ des Services  industriels

L ?fôËs$ J ont le pénible  devoir de
^^9^*̂ ^ faire part du décès de

Monsieur René DONNER
leur dévoué collaborateur à l'administra-
tion générale, survenu le 30 octobre ,
après une pénible maladie.

Pour l'ensevelissement, prière de con-
sulter l'avis de la famille.

Messieurs les membres du Cercle des
Travailleurs de Neuchâtel sont infor-
més du décès de leur regretté collègue
et amii,

Monsieur René DONNER
membre du comité.

L'incinération aura lieu samed i 1er
novembre, à 15 heures.

Le comité.

Le comité de la Fédération suisse du
personnel des services publics, V.P.O.D.,
section de Neuchâtel-commune, a le pé-
nible devoir d'informer ses membres
du décès de

Monsieur René DONNER
membre actif de la section.

L' incinérat ion aura lieu samedi 1er
novembre, à 15 heures.

Rendez-vous au crématoire de Beau-
regard.

Mademoiselle Marguerite Lardy, à
Neuchâtel,

les familles parentes et alliées, ainsi
que les amis,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Monsieur Pierre LARDY
professeur

à l'Ecole polytechnique fédérale

enlevé subitement à leur tendre affec-
tion , à Zurich , le 29 octobre 1958.

Je lève mes yeux vers les mon-
tagnes d'où me viendra le secours.

Ps. 121 : 1.
Ces trois choses demeurent : la

fol, l'espérance et l'amour.
I Cor. 13 : 3.

La cérémonie funèbre aura lieu à
Zurich, lundi 3 novembre, à 11 heures,
au crématoire de Zurich (Albisrieder-
strasse).

L'urne funéraire sera déposée au ci-
metière de Saint-Biaise où un culte
aura lieu pour la fami l l e  et les amis,
mercredi 5 novembre, à 15 heures.

Monruz-Neuchâtel, chemin des Mu-
lets 26.

Madame René Donner  et ses enfants
Elisabeth et Gi lber t  ;

Madame et Monsieur  O. I.utz-Donner ,
leurs e n f a n t s  et p e t i t s - e n f a n t s  ;

Mons ieur  et M a d a m e  H. Donner , à
Saint -Rap haël , leurs enfan t s  et petit-
f i l s  ;

Madame et Monsieur L. Oddon-Don-
ner. à Sain t -Raphaël  ;

Madame et Monsieur  Quarz , à Ka|.
serslautern, leurs e n f a n t s  et petits-
en fan t s  ;

les fami l les  parentes et alliées ,
ont la grande douleur d'annoncer

le décès de

Monsieur René DONNER
leur très cher époux , père, frère , beau,
fi ls,  beau-frère, oncle et parent , en-
levé à leur affect ion le 30 octobre 1968
après une courte maladie .

Domicile  mortuaire : chapelle dei
Cadolles.

L ' incinérat ion aura  l i eu  le samedi
1er novembre, à 15 heures. Culte au
crématoire.

Prière de ne pas faire de visites

Forte gelée blanche
(c) La plus for te  gelée blanche de la
saison s'est produite dans la nui t  de
mercredi à jeudi. Le matin les prés
étaient  blancs et dès l'apparition du
soleil les arbres encore feuillus com-
mencèrent à se dépouiller.

-y- . : yg p̂g«gg}e;.i?^

Un bras fracturé
Mercredi, ver» 10 heures, M. Marcel

Junod, âgé de 45 ans , agriculteur à
Missy, était en train d'envagonner la
betterave, en gare d'Avenches, lors-
qu'il fu t  renversé par une grue. Ayant
un bra s fracturé, il fut conduit à
l'hôpi ta l  de Payerne.

AVENCHES

Monsieur et Madame
Charles VEUVE-MONNTER et leurs
filles Christiane et Patricia ont la
grande Joie d'annoncer la naissance
de leur petit

Gérard-Charly
Maternité de Landeyeux - Chézard

du jeudi 30 octobre 1958
PommeB de terre le kilo —.30 —.35
Raves » — -40 —.50
Choux-raves » —¦— — -50
Haricots » 1-40 1.60
Epinards » —.80 —.90
Carottes » —-50 —.60
Tomates » —¦— 1-30
Poireaux blancs . . .  » —.— 1.20
Poireaux verts . . . .  » — • -70
Laitues » — •— L—
Choux blancs » — • -50
Choux rouges » —. 50
Choux marcelln . . .  » —¦ .60
C'houx-de-Bruxelles . » —.— 1.20
Choux-fleurs » 1.60 1.80
Endives » -.70 1.80
AH 100 g. — .40 —.45
Oignons le kilo —.75 —.80
Radis la botte —. .40
Pommes le kilo —.30 —.95
Poires » — -4° —-80
Noix » 1-80 2.—
Châtaignes > —90 1.20
Oranges » —•— 1.60
Raisin » 1-50 .1.60
Œufs la douz —.— 4.40
Beurre de table . . . .  le kilo —.— 10.67
Beurre de cuisine . . .  » —.— 7.60
Fromage gras » —.— 6.20
Promage demi-gras . . » —.— 4.—
Fromage maigre . . .  » —.— 3.—
Miel » —.— 9 —
Viande de bœuf . . .  » 6.— 8.20
Vache » 5.20 6.80
Veau » 7.50 11.—
Mouton » 5.50 9.—
Cheval » 3.50 —.—
Porc » 7.— 9.—
Lard fumé » —.— 8.50
Lard non fumé . . . .  » —.— 7.50
Les prix de la viande s'entendent pour
des morceaux courants avec la charge

MERCURIALE DU MARCHE
DE NELCHATEL

PUBLICATIONS DE MARIAGE. —
37 octobre . Vlglino, Marcel-Léon, som-
melier , et Sattler , Katharina-Maria. les
deux à Neuchâtel. 28. Piétrons, Jean-
Claude, mécanicien, et Robert-Nicoud ,
Jacqueline-Monique, les deux à Neu-
châtel ; Rlvler , Claude-Pierre, fonction-
naire postal , et Gaillard, Evellne, les
deux à Montreux.

Jeunes époux , Jeunes pères,
assurez-vous sur la vie à la

Caisse cantonale
d'assurance populaire
NEUCHATEL, rue du Môle 3

Etat civil de Neuchâtel

Observatoire de Neuchâtel . — 30 octo-
bre . Température : Moyenne : 4,8 ; min. :
3,0 ; max. : 7 ,9. Baromètre : Moyenne :
722 ,6. Vent dominant : Direction : est-
eud-est ; force : calme à faible. Etat du
ciel : brouillard élevé jusqu'à 14 h. en-
viron. Légèrement nuageux à clair en-
suite.

Hauteur du baromètre réduite â zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac du 29 oct. à 6 h. 30: 429.24
Niveau du lac du 30 oct. à 6 h. 30: 429.23

Précisions du temps. — Valais , nord
des Alpes, nord et centre des Grisons :
Ce matin brouillards régionaux sur le
Plateau avec limite supérieure entre
600 et 700 m. A part cela, temps par-
tiellement ensoleillé par ciel variable.
Quelques faibles précipitations possibles.
Températures voisines de 10 degrés
l'après-midi en plaine.

Observations météorologiques

Inauguration à Boudry
du central téléphonique rénové

La vil le de Boudry pourra bientôt
fêter un centenaire. C'est en effet en
186(1 que s'ouvrait  dans cette localité
un bureau des télégraphes. Le Conseil
d'Etat , par son président M. Denzler ,
s'engageait  à diverses prestations au
nom de la commune de Boudry et à
l'égard de la Confédération, soit la
fourn i ture  de trois cents poteaux de
vingt  à t r en te  p ieds pour l'entretien
de la ligne Neuchâtel-Vaumarcus, une
contribution annuelle de cent francs
pour les locaux et une contribution
a n n u e l l e  de deux cents francs pour les
fra is  de bureau. La Confédération, de
son côté, assurait l'exploi ta t ion du
télégraphe.

L'ouverture du réseau télép honi que
et la mise en service du premier cen-
tral remonte au 25 avril 1884. En 1929,
le central a u t o m a t i que installé dans
le bureau de poste comptait deux cents
raccordements. C'est en décembre 1942
que ce central fut agrandi  et transféré
dans le bâ t iment  de la police canto-
nale, où il se trouve encore actuelle-
ment. Le nombre des raccordements
augmenta sans cesse : quatre cents en
1949, cinq cents en 1950, six cents en
1953.

Cette année, une extension était de
nouveau indispensable. Il a fallu aug-
menter la capacité du central et la
porter à l»iit cents possibilités de rac-
cordements. C'est cette extension qui
a été inaugurée hier en présence de
MM. J.-P. Porchat , chancelier d'Etat,
P. Hess , président de la commune de
Boudry, des directeurs d'entreprises et
des représentants de la direction des
té léphones  et de la presse.

M. Leuenberger, directeur  des télé-
phones de Neuchâtel , fit l 'histori que
des té lécommunica t ions  à Boudry
d'une  maniè re  fort  plaisante,  pu is  M.
Rossier, chef du service d'exp l o i t a t i o n ,
conduis i t  les inv i t é s  dans  le central
ag rand i .  Il a f a l l u  en effet  démol i r
u n e  paroi et u t i l i s e r  le local des accu-
mulateurs  pour faire p lace aux nou-
velles ims't aillât ions.  Ce loca l doit pou-
voir être suff isant  pour les dix années
à venir, après quoi le problème d'une
const ruct ion sp éciale sera probable-
ment à l'ord re du jour. Pour l' instant ,

le central téléphon ique  automatique
HS 31 de Boudry peut sat isfaire  toutes
les personnes qui  a t tendaien t depuis
fort longtemps déjà l ' ins ta l la t ion  d'un
télép hone à leur domicile.

Mais où ont donc disparu les accu-
mulateurs,  a tout  principal d'un cen-
tra l ? Fait cer ta inement  u n i que dans
les annales des télép hones , i ls  ont
trouvé asile... dans une cellule de la
prison ! Une gr i l l e  a été aménagée
qui sépare ce « cachot t> des deux cel-
lules qui restent à la disposition des
mauva is  garçons du coin.

M. Glanzmann , chef du service de
construction , or ienta  les visiteurs sur
le réseau des câbles qui prouve que
Boudry est l'objet de toutes les solli-
citudes de la direction des télép hones
de Boudry.

Une cabine télép honi que a été ins-
tal lée près du château de Boudry.
M. Leuenberger propose à ses hôtes
d'aller l'admirer pu is , comme nous en
sommes à quelques pas, le chancelier
se t ransforme en excellent guide pour
une visi te  cap t ivante  du château de
Boudrv.

RWS.

Les travaux
sur la route cantonale

A Rouges-Terres, les travaux pour le
raccordement avancent tout comme la
construction du nouvel hangar pour
les trolleybus.

Plus à l'est , l 'élargissement de la
route de Soleure se poursuit .  La com-
mune  a prof i té  d' installer une nouvelle
condui te  d'eau et un nouveau canal
égout.

COLOMBIER
Séance du Conseil général

(c) Le Conseil général a tenu une séance
hier soir , sous la présidence de M. Henri
L'Hardy. Trente-trois conseillers géné-
raux étalent présents.

Le Conseil donne son accord de prin-
cipe au projet de lotissement du quar-
tier des Brena-Dessus et charge le Con-
seil communal d'effectuer les démarches
conformément aux dispositions de la loi
cantonale sur les constructions et du
règlement communal d'urbanisme.

C'est à l'unanimité qu'est accepté le
rapport du Conseil communal au sujet
d'une demande de crédit de 6600 fr.
pour la mise en état du chemin du
Crêt-Mouchet.

La création d'un poste de comptable ad-
joint au bureau communal, étant donné
le surcroit de travai l Imposé à l'admi-
nistration par l' augmentation de la po-
pulation est admise sans opposition.

De même, le principe de l'achat d'un
véhicule utilitaire pour les services in-
dustriels, ainsi que la demande de cré-
dit qui en découle, sont acceptés.

Diverses Interventions ont Heu ensuite
concernant l'emplacement du poste de
gendarmerie cantonale, la réfection du
chemin de Chenallletaz, l'utilisation du
véhicule des services Industriels en cas
d'Incendie et un règlement de station-
nement qui devient nécessaire à la rue
Haute aux heures de pointe.

SAIIVT-BLAISE


